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édito

Le château de Fontainebleau a enregistré en 2018 
515 000 visites, une fréquentation en hausse de 
3 %, à l’unisson de celle de la région Île-de-France 
dont il constitue indéniablement l’un des atouts 
culturels et touristiques majeurs.

Il faut dire que le château a beaucoup fait l’année 
dernière pour f idéliser son public et séduire 
de nouvelles cibles. L’intensif ication de nos 
actions de promotion, notamment en Chine, 
a entraîné une hausse de 10 % de nos visiteurs 
étrangers. Le château a, de surcroît, proposé 
une programmation particulièrement brillante, 
marquée, au printemps, par la réouverture du 
musée Napoléon, par deux épisodes d’histoire 
vivante, par une édition du Festival de l’histoire de 
l’art inaugurée par Françoise Nyssen, sans oublier 
la première session du Festival de musique des 

écoles d’art américaines. En septembre, les visiteurs ont été nombreux 
à découvrir l’exposition Rois du Monde. Art et pouvoir royal à travers les chefs-
d’œuvre de la collection Al Thani, dont la salle de Bal, ornée de près de 600 feux 
restaurés pour l’occasion, a été le cadre resplendissant. Quelques semaines 
plus tard, l’exposition Louis-Philippe à Fontainebleau. Le Roi et l’Histoire ouvrait 
ses portes et faisait d’emblée l’objet d’appréciations flatteuses de la part de 
la presse. Après avoir célébré la traditionnelle « Saint-Hubert » en octobre, 
le château a accueilli la troisième édition du salon « Impérial Chocolat » 
en novembre et a fêté Noël sur le thème de La Belle et la Bête. 2018 a vu 
également affluer près de 54 000 scolaires, venus profiter des activités qui 
leur étaient dédiées. Le partenariat exemplaire noué avec Orchestre à l’école, 
qui a donné lieu à une grande journée de concerts à l’occasion des 10 ans 
de l’association, est une nouvelle illustration de l’engagement du château 
en faveur de l’éducation artistique et culturelle.

À l’actif de l’année écoulée figurent aussi d’importantes opérations 
de mécénat, parmi lesquelles la campagne #Ungestehistorique qui a permis 
de réunir les 2,2 millions d’euros nécessaires à la restauration de l’escalier 
en Fer-à-Cheval. Cette campagne a mobilisé de nombreux soutiens de 
la part de particuliers, de collectivités ou d’institutions, et a donné lieu à un 

foisonnement d’initiatives originales portées par les commerçants, par des 
amateurs ou par nos partenaires. Comme nous l’avions espéré, ce beau 
résultat s’est doublé d’une forte exposition médiatique, l’image de l’escalier, 
icône du château, ayant été largement diffusée par la presse.

Dans le même temps, le château a vécu, comme depuis plusieurs années, 
au rythme des travaux du schéma directeur. 2018 a notamment vu se 
finaliser la mise en place de l’éclairage de sécurité. Pour réaliser ces travaux 
délicats, il a fallu imaginer d’autres circulations pour le public au milieu de l’été. 
Un accueil provisoire a été mis en place pour permettre la modernisation des 
espaces actuels, peu adaptés à l’augmentation de notre fréquentation. Enfin, 
le vaste chantier de redéploiement des services a été lancé, avec une opération 
de déménagement particulièrement importante du centre de ressources 
scientifiques. De nombreux chantiers de restauration ont émaillé l’année, 
parmi lesquels ceux, spectaculaires, du candélabre Piranèse qui a trouvé 
sa place dans l’escalier Louis XIV, de l’éclairage de la salle de Bal, ou de la 
restauration du vestibule Saint Louis à l’occasion de l’exposition Louis-Philippe. 
Par ailleurs, une trentaine d’œuvres sont venues enrichir les collections, 
dont près de la moitié grâce à la générosité de donateurs.

Je ne serais pas complet si je n’évoquais pas le contexte budgétaire et humain, 
nécessairement contraint, dans lequel ces résultats ont été obtenus.  
À cet égard, le château a pu compter, grâce à l’engagement sans faille 
de ses équipes, sur un pilotage administratif et financier particulièrement 
dynamique. La réorganisation des services, rendue nécessaire par l’émergence 
de besoins nouveaux en matière de sécurité et de sûreté, d’accueil du public 
et de développement des ressources propres, a été mise en œuvre comme 
prévu au 1er janvier. 2018 a enfin été marquée par les élections professionnelles. 
Je profite de ce rapport annuel pour renouveler mes félicitations aux 
représentants du personnel, reconduits ou nouvellement élus, et forme le vœu 
qu’un climat de confiance continue de caractériser le dialogue social au sein 
de notre maison.

jean-françois hebert
Président
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CHIFFRES CLÉS 
DE L’ANNÉE 2018

fréquentation 

515 722  
visites

203 870  
visiteurs payants

171 317  
visiteurs gratuits

54 119  
scolaires

49 382  
billets donnant accès 
à l’offre de visite

2  
expositions temporaires

12  
grands événements  
culturels

64 083  
entrées aux manifestations 
culturelles organisées  
par le château

collections 

près de 100  
œuvres restaurées

208  
documents traités 
(dépoussiérage, 
conditionnement,  
reliure, restauration)

56  
prêts aux expositions

27  
lots acquis

5 000  
mouvements d’œuvres

180  
dossiers d’œuvres  
créés ou enrichis

210  
œuvres photographiées

690 ML  
de documents transférés

rayonnement 

1 116  
mentions dans la presse

624 000  
visites sur le site internet

129 000  
abonnés sur les  
réseaux sociaux

55  
conférences réalisées  
par les conservateurs 
du château

valorisation 

plus de 2,5 M€  
levés en mécénat

3,2 M€  
de recettes commerciales

73  
privatisations

54  
visites-privilège

21  
tournages et prises de vues 
photographiques

le château et ses jardins 

67 000 M2  
de bâtiments

130 Ha  
de parc et jardins

10 000 M  
de haies

4 710  
arbres d’alignement

60 000  
plantes produites,  
dont 43 000 pour le  
seul grand parterre

administration 

143  
agents

6 M€  
en fonctionnement

12,6 M€  
en investissement

6 M€ 
de masse salariale
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la fréquentation

Avec plus de 515 000 visites en 2018, la fréquentation du château a retrouvé 

son niveau record de 2014. Ce résultat est d’autant plus encourageant qu’il 

a été obtenu dans un contexte de travaux très contraignant pour l’accueil 

du public. La fréquentation des étrangers a été particulièrement dynamique 

grâce au déploiement de la stratégie commerciale de l’Établissement 

et à l’intensification du travail de prospection, notamment auprès du public 

chinois. Le château s’est également attaché à consolider à un haut niveau 

la fréquentation des scolaires et du public du champ social en se fondant 

sur une politique de partenariats active.

515 722 visites (+3 %) 

203 870 visiteurs payants (+7,1 %) 

171 317 visiteurs gratuits (+1,8 %) 

49 382 billets donnant accès à l’offre culturelle (+28 %) 

91 153 participants aux manifestations (-4 %) 

54 119 scolaires (-5 %)

l’accueil du public

Pour améliorer l’accueil du public, l’Établissement s’est doté, à compter du 

1er janvier 2018, d’un service de l’accueil regroupant les équipes chargées de la 

billetterie et celles présentes dans les salles du château. Après la conception d’une 

charte signalétique qui sera déployée progressivement dès 2019, ce nouveau 

service a été particulièrement occupé par le suivi du chantier de réaménagement 

des espaces d’accueil de l’aile Louis XV. Ce chantier important doit, à terme, 

permettre de mieux accueillir les visiteurs dans une logique de « marche en avant » 

et d’améliorer l’ergonomie des postes de travail des agents. Il aura nécessité 

l’installation d’espaces d’accueil provisoires et le déménagement des équipes 

pendant plusieurs mois. Les divers travaux du schéma directeur de rénovation, 

l’installation exceptionnelle d’une exposition dans la salle de Bal ont également 

requis l’adaptation des procédures et des modifications du circuit de visite 

pendant plusieurs semaines.

volontaires du tourisme

Comme en 2017, le château a bénéficié du dispositif des Volontaires du tourisme 

l’été et en fin d’année, périodes de haute fréquentation. Ces Volontaires sont 

chargés d’accueillir, d’informer et d’orienter les touristes dans les principaux 

sites touristiques de la destination Paris Île-de-France, dans le cadre du plan 

de relance de l’activité touristique mise en place en 2016 par la Région. En 2018, 

11 volontaires ont ainsi œuvré à l’amélioration de l’accueil du public au château.

bienvenue au château : les amis du château  
se mobilisent pour accueillir les visiteurs

Depuis 2015, les Amis du château de Fontainebleau accueillent et renseignent, 

chaque premier dimanche gratuit du mois, les visiteurs désireux de mieux 

comprendre le château. Ils leur font partager leur enthousiasme pour l’histoire 

et les trésors du château, facilitent la rencontre entre le public et les œuvres d’art. 



MANIFESTATIONS

20 %

MANIFESTATIONS

7 %

VISITEURS GRATUITS

38 %

VISITES

8 %

VISITES

10 %

VISITEURS 
GRATUITS

33 %

VISITEURS  
PAYANTS

34 %

VISITEURS  
PAYANTS

40 %
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enquête « à l’écoute des visiteurs » 

L’enquête « à l’écoute des visiteurs », conduite par le ministère de la Culture, 

s’est déroulée en avril 2018 auprès de 212 visiteurs. Cette enquête permet 

d’évaluer le niveau de satisfaction des visiteurs et les marges de progression 

des dispositifs de médiation et d’accueil. On peut retenir l’évolution de 

la car tographie de la satisfac tion comme 

indicateur de comparaison d’une année sur 

l’autre. La qualité des collections et des décors 

présentés constituent un des points for ts 

retenus par les visiteurs. L’accueil connaît un 

niveau de satisfaction moindre en 2018, sans 

doute en raison des travaux qui ont perturbé 

l’accès au site tout au long de l’année. La mise 

en valeur des œuvres, le confort de visite (tout 

comme les tarifs) demeurent dans les « zones 

de progrès » de cette cartographie. Ces sujets 

font l ’objet d’une attention par ticulière de 

la direction de l’accueil et des publics.

une opération citoyenne de collecte  
des déchets dans le parc du château

le 17 novembre, le parc du château a été inclus pour la première fois dans 

le périmètre de l’opération de collecte des déchets menée par la ville de 

fontainebleau en partenariat avec l’onf et le smitcom. une cinquantaine de 

bénévoles bellifontains ont pris part au nettoyage des abords du grand canal, 

améliorant ainsi l’environnement du château et donc l’accueil des visiteurs. 

fort du succès de cette opération, il a été décidé de la reconduire en avril, juin 

et septembre 2019.

les étrangers dopent  
la fréquentation du château

Évolution de la fréquentation de 2009 à 2018

Avec 515 722 visites en 2018 (+3 %), la fréquentation du château de Fontainebleau 

a renoué avec le niveau record de 2014 (516 916 visites).

Évolution de la structure de la fréquentation  
du château entre 2017 et 2018

346 384 | -10 %2009

380 825 | +10 %2010

437 482 | +15 %2011

451 975 | +3 %2012

453 872 | +0,4 %2013

516 911 | +14 %2014

470 190 | -9 %2015

466 218 | -1 %2016

501 278 | +8 %2017

515 722 | +3 %2018

2017

2018

La république  
de Seine-et-Marne 

25 février 2019

Le Parisien
15 février 2019
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le public étranger en forte hausse

Les étrangers affichent une hausse de 10 % et représentent désormais 25 % des 

visiteurs du château (contre 23 % en 2017). Les Chinois viennent en tête (29,1 %), 

suivis par les Britanniques (8,5 %), les Américains (7,9 %) et les Russes (7,4 %). 

Le château a en effet intensifié ses actions de promotion à l’étranger, ciblées 

notamment sur les Chinois, qui progressent de 28 %.

évolution de la fréquentation des 4 premières  

nationalités entre 2017 et 2018 

chine : +28 % 

royaume-uni : -9 % 

usa : +14 % 

russie : +16 %

les visiteurs payants progressent plus vite  
que les visiteurs gratuits 

Les visiteurs acquittant le droit d’entrée au château (+7 %) ont progressé 

plus rapidement que les visiteurs y accédant gratuitement (+2 %). Ce résultat 

encourageant pour les ressources propres de l’Établissement est dû au travail 

de promotion particulièrement offensif réalisé en 2017 et 2018 auprès des 

professionnels du tourisme, des comités d’entreprise et des associations. 

Les billets prévendus ont en effet augmenté de 39 % et les billets vendus au tarif 

groupe de 10 %.

l’offre culturelle plébiscitée

Les différentes offres culturelles payantes ont également connu un vif succès 

cette année, tout comme les visites guidées individuelles (+34 %) ou en groupes 

(+27 %) et l’entrée du musée Chinois (+21 %). Seul le visioguide connaît une baisse 

de près de 5 %, pénalisé par un déficit de visibilité dans les accueils provisoires.

le public français toujours fidèle

Le public français (75 % de la fréquentation) est stable et se concentre principalement 

sur les grands événements culturels qui rythment la programmation, comme 

la réouverture du musée Napoléon Ier reconfiguré, les reconstitutions historiques 

consacrées en 2018 à « Napoléon et Marie-Louise », le Festival de l’histoire de l’art,  

le Festival des Écoles d’art américaines, les expositions « Rois du Monde. 

Art et pouvoir royal à travers les chefs-d’œuvre de la collection Al Thani »  

et « Louis-Philippe à Fontainebleau. Le Roi et l’Histoire », et enfin la « Saint-Hubert 

du château », le salon « Impérial Chocolat » ou les vacances de Noël, lors desquelles 

était joué le spectacle La Belle et la Bête.

Top 15 des nationalités représentées dans la fréquentation du château

CHINE

29,1 %

CANADA

1,3 %

BRÉSIL

1 %

ISRAËL

1 %

CORÉE

2,4 %

JAPON

2,1 %

BELGIQUE

2 %

PAYS BAS

6,9 %

ROYAUME UNI

8,5 %

USA

7,9 %

RUSSIE

7,4 %

ITALIE

6,3 %

ALLEMAGNE

6,1 %

ESPAGNE

3,8 %

2018
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les actions de soutien à la fréquentation 

En 2018, le château a été particulièrement actif auprès des professionnels 

du tourisme et du grand public.

professionnels du tourisme

Si une grande partie des actions a porté cette année sur le public chinois, 

les autres nationalités n’ont pas été négligées pour autant. Le château 

a en effet participé à plusieurs salons professionnels dont « Rendez-vous 

en France » à Paris, mais également le « GEM » et le « City fair » à Londres, ainsi 

qu'à des rencontres professionnelles sur les marchés italien et d'Asie du Sud-

Est, organisées par l’office du tourisme et des congrès de Paris ou Atout France.

comités d’entreprise (ce)

En plus du « Forum des loisirs culturels », le château a choisi de participer 

également cette année au salon « Elucéo », spécialisé dans les CE. Par ailleurs, 

l’offre de Noël a été mise en avant dans un publireportage du magazine 

« Influence CE » destiné aux comités d’entreprise. Ces actions ont permis de faire 

salle comble lors des représentations du spectacle de Noël organisées tout 

au long du mois de décembre. 

les campagnes d’affichage et de diffusion

Particulièrement riche, la programmation culturelle de 2018, a été accompagnée 

par plusieurs campagnes d’affichage dans le métro : campagne générique 

« château de Fontainebleau » (10 au 23 avril), campagne « Festival de l’histoire 

de l’art » (23 mai au 5 juin), exposition « Rois du Monde. Art et pouvoir royal 

à travers les chefs-d’œuvre de la collection Al Thani » (4 au 10 septembre), 

exposition « Louis Philippe à Fontainebleau. Le Roi et l’Histoire » (30 octobre au 

5 novembre). À l’échelle locale, d’autres campagnes d’affichage ont également 

été lancées à l’occasion des deux expositions, du week-end de reconstitutions 

historiques (avril), du Festival de l’histoire de l’art (juin) et des vacances de Noël. 

Elles se sont traduites par la diffusion de 800 à 1 000 affiches dans les cœurs des 

grandes villes de Seine-et-Marne afin de permettre au public de proximité de 

découvrir la programmation du château. Chaque trimestre, 30 000 flyers dédiés 

à cette programmation ont été diffusés en Île-de-France. Enfin, Fontainebleau 

a bénéficié de points de diffusion de sa brochure générique de promotion dans 

toute l’Île-de-France.
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Les Chinois sont, depuis cinq ans, les premiers visiteurs étrangers du château. 

Fontainebleau bénéficie d’une notoriété naturelle en Chine grâce à la traduction 

poétique de son nom par deux poètes chinois au XIXe siècle. Son prix d’entrée 

comparativement modeste, sa situation sur la route vers la Suisse ou l’Italie, 

et la figure de Napoléon populaire en Chine constituent également des atouts 

importants pour le château.

Compte tenu du potentiel que représente le marché 

chinois, le château a décidé de participer au salon 

IDTravel Pro à Paris et aux rencontres professionnelles 

organisées par l’Office de tourisme de Paris (OTCP) 

en Chine. Le programme mis au point comprenait 

les villes de Hong Kong, Canton, Shanghai, Pékin 

et Wuhan. À chaque étape, des rencontres étaient 

organisées avec les professionnels chinois du 

tourisme, suivis de points presse permettant de 

valoriser auprès des medias spécialisés l’offre des sites 

représentés. En tout, près de 400 professionnels ont 

été mobilisés au cours de ces journées.

Tout au long de l’année, l’Établissement s’est appuyé 

sur des tournages et des prises de vues réalisés par 

des sociétés chinoises pour promouvoir son image sur le web et les réseaux 

sociaux chinois : tournage du clip de la star taiwanaise Lion, campagne photo 

pour le magazine Cosmopolitain Chine avec la star Tang Yan, tournage du clip 

du groupe chinois Rocket gril ou encore tournage d’un reportage télévisé sur 

le château diffusé sur CCTV, l’une des plus importantes chaînes d’information 

chinoises.

la communication numérique

Parallèlement, l ’Établissement a réalisé plusieurs f ilms de promotion 

(reconstitutions historiques, été à Fontainebleau, expositions Louis-Philippe 

et Rois du Monde, Noël à Fontainebleau) destinés à son site et à ses réseaux 

sociaux, qui ont été vus plus de 500 000 fois.

En 2018, le château s’est également adjoint les services d’une assistance 

à maîtrise d’ouvrage pour élaborer le cahier des charges de son nouveau site 

web, qui sera mis en ligne, fin 2019.

En 2018, le château s’est attaché à mettre en œuvre 

la stratégie numérique présentée à son conseil 

d’administration en juin 2017. La fréquentation du site 

www.chateaudefontainebleau.fr a connu une hausse 

de 6 %, passant de 586 000 visites en 2017 à 624 000 

en 2018. Les ventes en ligne ont progressé de 15 %. 

Le nombre d’abonnés réseaux sociaux a poursuivi 

sa progression (+41 %) :

  Facebook : 63 000 abonnés (+15 %)

  Twitter : 22 000 abonnés (+20 %)

  Instagram : 44 000 abonnés (+144 %)

Fin décembre, les réseaux chinois Wechat et Weibo 

étaient suivis par 8 000 abonnés (+15 %) et les publica-

tions du château avaient été vues par plus de 3 millions 

d’internautes.

la chine, marché cible de l’année 2018
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L’impact de ces mesures sur le marché chinois a permis 

d’augmenter de près de 23 % les recettes de billetterie 

correspondantes. En outre, les actions menées ont 

eu pour effet d’accroître les locations d’espaces du 

château, comme l’illustre la très belle opération de 

mariage de 30 couples chinois dans le jardin de Diane.

Ces résultats confortent le château dans sa politique 

d’amélioration des conditions d’accueil du public 

chinois engagée depuis plusieurs années : traduction 

du site internet, création de comptes sur les réseaux 

WeChat et Weibo, traduction des éléments didactiques 

des expositions, adaptation de la signalétique, 

formation du personnel d’accueil… Le potentiel 

d’augmentation du nombre de visiteurs chinois et 

les atouts du château de Fontainebleau encouragent 

l’Établissement à poursuivre ce travail et à intensifier 

ses actions de promotion.

lancement de l’espace dédié au château de fontainebleau  
sur la plateforme « musée digital » de baidu baike 

le château de fontainebleau a noué un partenariat avec le célèbre moteur 

de recherche chinois baidu afin de promouvoir le château et ses collections 

sur sa plateforme digitale. fontainebleau a ainsi été le premier site français à 

bénéficier d’une visite virtuelle en ligne sur baidu baike. créé en 2012, le projet 

de « musée digital » a pour but la diffusion et l’accès à 

la culture au plus grand nombre grâce aux nouvelles 

technologies, en proposant des visites virtuelles 

de sites culturels de renommée internationale. 

l a conférence de presse de l ancement, qui s’est 

déroulée en juin au château et qui a réuni une dizaine 

de médias chinois installés en france, couplée à la 

campagne de promotion lancée de son côté par baidu 

baike, a permis au château de renforcer sa notoriété 

auprès du public chinois.

Le Figaro 
25 janvier 2019
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les scolaires se stabilisent à un haut niveau

Fréquentation des scolaires entre 2011 et 2018

des partenariats toujours dynamiques

En 2018, le château a une nouvelle fois conf irmé 

son engagement dans la mise en œuvre du plan 

national de formation à l ’histoire des ar ts de la 

direction générale de l ’enseignement scolaire, 

en organisant trois ateliers de formation menés 

par les conservateurs du château, à destination de 

100 stagiaires de l’Éducation nationale. La création 

de nouveaux parcours pédagogiques sur-mesure 

est venue illustrer la vitalité des jumelages avec les 

établissements scolaires du bassin de Fontainebleau.

des formations pour  
plus de 450 enseignants

En 2018, deux nouveaux cycles de formation ont été proposés à plus de 150 

enseignants de Seine-et-Marne. Le 20 juin, l’organisation d’une journée « sport 

et culture » mobilisant 100 professeurs d’EPS du département a permis de 

consolider le partenariat avec l’UNSS77 (Union nationale du sport scolaire). 

Le château a par ailleurs accueilli la rentrée des professeurs d’arts plastiques 

stagiaires de l’académie. Deux nouvelles approches disciplinaires ont complété 

cette stratégie de diversification pédagogique. Le 27 mars, un séminaire 

consacré à la lecture, co-organisé avec la médiathèque départementale, 

a rassemblé 100 professeurs documentalistes de collège afin de travailler, 

par l’intervention d’artistes, à la création de démarches pédagogiques liées 

au château. Dans le même souci de création de documentation pédagogique 

adaptée aux enseignants, deux « cahiers Budé » mettant en regard les œuvres du 

château avec les sources antiques, ont été édités en partenariat avec la classe 

de grec du collège international de Fontainebleau. À destination des élèves de 

3e hellénistes, ces ressources ont permis des soutenances d’oraux d’histoire 

des arts pour le brevet des collèges. Enfin, le château a accueilli, dans le cadre 

du partenariat avec le rectorat de Créteil, la rentrée des professeurs d’arts 

plastiques stagiaires de l’académie, en leur proposant le château comme sujet 

d’études.

En 2018, près de 54 000 élèves (-5 %) sont venus profiter des parcours culturels 

élaborés par les équipes du château en partenariat avec les établissements 

scolaires et plus de 450 enseignants ont bénéf icié d’un programme de 

formation. 2018 a également été marquée par l’extension des pratiques 

d’éducation artistique et culturelle à la musique, au travers d’un partenariat 

avec l’association « Orchestre à l’école ».

une offre d’éducation artistique  
et culturelle enrichie

Pour la 5e fois consécutive, le château a accueilli un projet d’éducation 

artistique et culturelle d’année, « l’écrin des songes », qui a impliqué 15 classes 

du département et qui a donné lieu à une exposition inaugurée par la ministre 

de la Culture, lors de la 8e édition du Festival de l’histoire de l’art. Cette stratégie 

s’est également incarnée dans le partenariat liant l’Établissement à la ville de 

Savigny-le-Temple : 150 élèves de collège et de lycée ont été accueillis toute 

l’année dans le cadre d’une résidence d’artiste autour de la danse en milieu 

scolaire, donnant lieu à une restitution chorégraphique le 3 juin. 

40 2362011

47 0602012

43 7062013

50 8262014

41 8832015

49 7342016

57 1572017

54 0002018
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La « Nuit des musées » est devenue en 2018 un deuxième temps fort de 

cette stratégie. En partenariat avec le réseau Canopé, réseau de création et 

d’accompagnement pédagogique de l’Éducation nationale, une application 

numérique réalisée par des élèves d’école primaire et de collège de Montereau, 

a permis au public de découvrir les légendes mythologiques des décors. Durant 

cette même édition de la Nuit des musées, 12 lycéens du département, inscrits 

dans le programme « ambassadeurs du patrimoine », se sont transformés 

en médiateurs culturels enthousiastes et dynamiques auprès des visiteurs. 

La stratégie du château a été complétée en 2018 par un volet 

musical. Dans le cadre d’un partenariat noué entre le château 

et l’association « Orchestre à l’école », un événement d’ampleur 

a été célébré le 24 novembre à Fontainebleau : les 10 ans de 

l’association. Projet d’éducation artistique et culturelle placé sous 

le haut-patronage du président de la République, cet événement 

a rassemblé 6 classes du territoire national qui sont devenues les 

ambassadrices de 6 fêtes historiques bellifontaines. Interprétant 

des airs du répertoire classique dans les salles du château, près de 

180 élèves sont devenus les acteurs d’une déambulation musicale 

suivie par plus de 500 parents. L’aide précieuse d’encadrement, 

fournie par les Amis du château, a permis de faire de cette journée 

musicale, un moment de partage particulièrement riche.

le public du champ social

Le château renforce d’année en année son engagement auprès des jeunes ou 

des adultes éloignés de la culture. Il propose une offre culturelle et de médiation 

spécifique, une politique tarifaire adaptée ainsi que des journées de formation 

dédiées aux professionnels et bénévoles (éducateurs, formateurs, animateurs et 

responsables d’associations œuvrant dans le domaine social) qui sont en contact 

régulier avec les publics du champ social. En 2018, le château comptait 228 relais 

sociaux, dont 50 nouveaux, et il a accueilli 218 groupes du champ social.

vivre ensemble

Membre de la mission « Vivre ensemble » créée par le ministère de la Culture 

afin de lutter contre les discriminations dans le domaine culturel, le château 

de Fontainebleau a participé au forum annuel qui s’est tenu le 1er février à la 

Maison de la Radio.

c’est mon patrimoine !

 9 au 27 juillet 

 483 participants (684 en 2017)

L’opération « C’est mon patrimoine ! », pilotée par le ministère de la Culture, est 

un rendez-vous annuel qui s’adresse à un public qui n’a pas facilement accès 

à l’art et à la culture, et auquel le château propose des visites thématiques et 

des ateliers ludiques. « C’est mon patrimoine ! » vise en particulier les publics, 

enfants ou adultes, issus des quartiers prioritaires de la politique de la ville. 

Cette opération se déroule hors temps scolaire. Du 9 au 27 juillet, des activités 

à la journée ont été proposées, comprenant une visite commentée et un atelier 

de pratique artistique ou sportive (théâtre, jeu de paume, contes, escrime). 

jumelage du château de fontainebleau avec la zone 
de sécurité prioritaire (zsp) de savigny-le-temple

 609 bénéficiaires

Le 15 octobre 2015, lors du Comité interministériel du Grand Paris, le Premier 

ministre, sur proposition du préfet de la région Île-de-France, a annoncé sa décision 

de jumeler de grandes institutions culturelles avec des quartiers de zones de 

sécurité prioritaires franciliennes afin de poursuivre l’effort de démocratisation 

culturelle. 21 conventions ont été signées pour trois ans 

en juillet 2016, dont la convention de jumelage entre 

l’Établissement public du château de Fontainebleau et 

les deux ZSP de Savigny-le-Temple. En 2018, des projets 

de conception de jeux anciens et de jeux de cartes 

historiques ont été développés avec l’appui des centres 

sociaux de la Ville, qui ont ensuite été restitués pendant 

le Festival de l’histoire de l’art. En parallèle, de nombreuses 

sorties culturelles, dont un spectacle de Noël qui a accueilli 

180 participants, ont été proposées aux Savigniens.

Le Télégramme 
18 janvier 2018

La Liberté de l'Yonne
22 novembre 2018

La République 
de Seine-et-Marne 

7 janvier 2019
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la visite du château, étape  
du parcours de reconstruction 
des blessés des armées

depuis 2018, des visites guidées du château 

de fontainebleau sont proposées lors des stages 

de reconstruction physique et psychique des 

blessés des armées. ces stages, organisés par 

le département blessés militaires et sport (dbms) 

du centre national des sports de la défense (cnsd), 

consistent à aider les blessés des trois armées et de 

la gendarmerie à se reconstruire par la pratique 

d’une activité sportive adaptée à leur handicap. 

la visite du château constitue, pour les blessés, 

leurs accompagnants et leurs familles, un moment 

de convivialité particulièrement apprécié lors 

de ces stages.

mieux accueillir le public  
en situation de handicap

Détenteur du label « Tourisme & Handicap » pour le handicap auditif et pour 

le handicap mental, le château s’ef force d’améliorer au quotidien les 

conditions d’accueil de tous les publics, dans le cadre de l’Agenda d’accessibilité 

programmée (Ad’AP). L’année 2018 a été marquée par le quasi achèvement des 

travaux d’accessibilité de la cour d’Honneur. Les associations ont été sollicitées 

dès la réouverture pour tester le nouveau cheminement, plus praticable 

pour les personnes en fauteuil roulant comme pour les personnes ayant des 

difficultés à se déplacer, tout en étant respectueux du cadre patrimonial de 

la cour grâce à la réutilisation de pavés anciens de grès de Fontainebleau. 

Des études de conception et des missions d’assistance à maîtrise d’ouvrage 

ont également été lancées sur plusieurs axes d’amélioration :

  la signalétique au sein du domaine (qu’il s’agisse de 

la signalétique d’information ou directionnelle) ;

  la création de nouvelles tables d’orientation aux 

entrées du domaine et d’une grande maquette 

tactile dans la cour d’Honneur ;

  la refonte du site internet du château.

L’accès des personnes en situation de handicap et de leur accompagnateur est 

toujours gratuit, hors visites guidées. Les personnes à mobilité réduite peuvent se 

faire déposer en voiture à l’entrée du château en passant par la cour des Mathurins. 

Un ascenseur, remis aux normes en 2017, est à la disposition des personnes 

à mobilité réduite et des fauteuils roulants adaptés supplémentaires ont été 

acquis en 2018. Ils peuvent être fournis sur demande. Les visiteurs non-voyants sont 

autorisés à accéder au château accompagnés de leur chien guide. Pour les visiteurs 

malentendants, le visioguide est compatible avec les appareils auditifs.
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la politique culturelle

La programmation culturelle du château s’articule autour de deux axes : 

« valoriser le permanent », illustré par au moins une exposition temporaire, 

complété par une offre diversifiée de visites pour tous les publics, et « animer 

le permanent » qui se concrétise au travers de manifestations culturelles, 

principalement orientées vers l’histoire vivante et la musique. S’y ajoutent 

les grands rendez-vous nationaux organisés par le ministère de la Culture, 

dont le Festival de l’histoire de l’art constitue le point d’orgue. En 2018, 

le château est parvenu à maintenir une offre de qualité malgré les nombreux 

chantiers menés dans le cadre du schéma directeur.

27 034 billets vendus pour des visites guidées pour individuels (+32 %) 

21 812 billets vendus pour le musée chinois (+21 %) 

64 083 entrées aux manifestations culturelles organisées  

par le château, hors expositions (-10 %)

le maintien d’une offre de qualité  
dans un contexte de travaux

Malgré les travaux qui ont perturbé le circuit de visite du château en 2018, l’offre 

culturelle a été aussi riche que variée. 

Le musée Napoléon Ier, enrichi et reconfiguré, a rouvert ses portes en février 

après 9 mois de fermeture. Des outils spécifiques de médiation ont été mis en 

place à cette occasion : le visioguide a été adapté à la nouvelle présentation des 

collections et un parcours enfants a été conçu et intégré au musée sous la forme 

de cartels dédiés.

la réouverture du musée napoléon ier 
enrichi et reconfiguré

Fermé depuis mai 2017 en raison de travaux de mise en 

sécurité, le musée Napoléon Ier a rouvert ses portes au 

public le 25 février 2018 dans une présentation enrichie 

et renouvelée. 

Profitant des travaux d’éclairage de sécurité réalisés 

dans le cadre de son schéma directeur de travaux, le 

château de Fontainebleau a restructuré en grande 

partie la scénographie du musée Napoléon Ier. Ce 

travail était rendu nécessaire par l’enrichissement 

considérable des collections du musée ces dernières 

années grâce aux crédits publics et au mécénat. Un soin 

particulier a été apporté aux panneaux didactiques et 

aux cartels explicatifs d’œuvres, permettant une 

compréhension plus aisée du système napoléonien par 

les publics.

La République 
de Seine-et-Marne 

19 févirer 2018

Les Échos 
27 févirer 2018

L’Établissement a amplifié son offre de visites guidées, comprenant à la fois 

des visites générales du château, des visites thématiques, des visites des lieux 

« cachés » comme les Petits Appartements, le cabinet de Travail de Napoléon III, 

le boudoir Turc et le théâtre Impérial, complétées cette année par l’appartement 

de Madame de Maintenon. Le château a programmé des visites théâtralisées 

autour des contes de Perrault pendant les vacances d’hiver. À Pâques et à la 

Toussaint, c’est la visite « Enquête au château » qui attendait les familles. Pendant 

l’été, les visiteurs ont pu profiter de visites générales quotidiennes, de visites 

théâtralisées et des traditionnelles visites « à la belle étoile ». À Noël, c’est une 

visite contée, « Princesses venues du froid », et un spectacle, La Belle et la Bête, qui 

leur a été proposés.
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Du 8 septembre au 8 octobre 2018, le château de Fontainebleau a accueilli 

une soixantaine de pièces issues de la prestigieuse collection Al Thani. Pour 

la première fois, la salle de Bal a servi d'écrin à une exposition temporaire. 

Réunissant des sculptures antiques, des objets d’art, des pièces d’orfèvrerie, 

des monnaies, des miniatures, des armes et des bijoux dans une exceptionnelle 

scénographie signée François-Joseph Graf, l’exposition se proposait d’explorer 

l’image du roi et celle de la fonction royale à travers les âges et les civilisations, 

depuis la royauté sumérienne (vers 2000 av. J.C.) jusqu’aux monarchies 

européennes du XIXe siècle, en passant par l’Égypte pharaonique, le Proche-

Orient antique, les sultans Ottomans ou encore les empereurs Moghols.

PLAN DE COMMUNICATION

film de promotion de l’exposition diffusé  

sur les réseaux sociaux et le site web

 

campagnes d’affichage

  200 affiches dans le métro parisien  

du 4 au 11 septembre

  1 000 affiches 40x60 diffusées  

en seine-et-marne

  10 affiches 120x176 diffusées sur le réseau 

de la communauté d’agglomération 

du pays de fontainebleau

achat d’espaces

  connaissance des arts / point de vue / 

la tribune de l’art / l’estampille / l’œil 

et le journal des arts / beaux-arts / 

the art newspaper

relations presse

  voyage de presse jeudi 6 septembre : 

17 journalistes

  dossier de presse diffusé  

à 200 journalistes

les expositions temporaires

En 2018, le château n’a pas été en mesure d’accueillir sa traditionnelle 

exposition de printemps en raison des travaux de modernisation de la salle 

de la Belle Cheminée. En revanche, deux expositions sont venues nourrir 

la programmation du second semestre : « Rois du Monde », présentée en 

septembre dans la salle de Bal, puis « Louis-Philippe à Fontainebleau », 

présentée de novembre à février dans le circuit de visite du château.

rois du monde 
art et pouvoir royal à travers les chefs-d’œuvre  
de la collection al thani

  Salle de Bal

  Du 8 septembre au 8 octobre

  Commissaire de l’exposition : Vincent Droguet, 

conservateur général, directeur du patrimoine 

et des collections du château de Fontainebleau

  Scénographie : François-Joseph Graf

  Catalogue édité par la RMN-GP, 254 pages, 39 €

  56 retombées presse

  39 000 entrées dans l’exposition

Point de Vue 
12 septembre 2018

La République de Seine-et-Marne 
10 septembre 2018

Le Parisien
19 septembre 2018
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À travers plus de deux cent s œuvres, l ’exposition « Louis-Philippe à 

Fontainebleau, le Roi et l’Histoire », présentée dans les Grands Appartements 

du 3 novembre 2018 au 4 février 2019, invitait à redécouvrir le château et la vie 

qu’y menait la famille royale sous la Monarchie de Juillet. Passionné d’histoire 

et d’architecture, Louis-Philippe met en œuvre avec l’architecte Eugène 

Dubreuil un ambitieux programme de rénovation du château. Tous les espaces 

sont concernés : grands décors de la Renaissance, théâtre ou appartements, 

remeublés et modernisés. Résidence prestigieuse et confortable, Fontainebleau 

redevient un lieu de séjours fastueux, notamment lors du mariage du prince 

héritier en 1837. Fidèle à sa réputation de « roi bourgeois », Louis-Philippe mène 

également dans la « demeure des rois » une vie familiale, plus simple, appréciant 

les charmes du parc et de la forêt. L’exposition présentait de nombreux 

objets souvent inédits et personnels témoignant d’un mode de vie singulier, 

alternant promenades en char à banc, parties de chasse et jeux de société. 

Elle offrait en outre un regard nouveau sur les décors du château, marqués par 

l’historicisme et le triomphe des styles « Néo » si chers au roi des Français.

louis-philippe à fontainebleau 
le roi et l’histoire

  Exposition présentée dans le parcours 

de visite du château

  Du 3 novembre 2018 au 4 février 2019

  Commissaires de l’exposition : Vincent 

Cochet, conservateur en chef, et Oriane 

Beaufils, conservatrice au château 

de Fontainebleau

  Scénographie : Loretta Gaïtis

  Catalogue édité par la RMN-GP, 264 pages, 39 €

  115 retombées presse

  63 000 visiteurs

Autour de l’exposition

  3 visites par les commissaires de l’exposition

  Reconstitutions historiques le samedi 3 novembre

  Concert-Lecture le dimanche 4 novembre

film de promotion de l’exposition diffusé  

sur les réseaux sociaux et le site web

 

campagnes d’affichage 

  200 affiches dans le métro parisien  

du 6 au 13 novembre

 1 000 affiches 40x60 diffusées en seine-et-marne 

  10 affiches 120x176 diffusées sur le réseau 

de la communauté d’agglomération du pays 

de fontainebleau

achat d’espaces 

  connaissance des arts / point de vue / la tribune 

de l’art / l’estampille / l’œil et le journal 

des arts / beaux-arts / the art newspaper

partenariats institutionnels

  ville, communauté d’agglomération du pays 

de fontainebleau et office du tourisme

relations presse 

  voyage de presse mercredi 31 octobre : 

18 journalistes

 dossier de presse diffusé à 200 journalistes

PLAN DE COMMUNICATION

Les Échos 
18 mars 2018

La République  
de Seine-et-Marne 
5 novembre 2018

Le Parisien 
3 novembre 2018

La Gazette Drouot 
7 décembre 2018
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Environ 300 passionnés ont reconstitué, pendant 

trois jours, la vie de Napoléon, Marie-Louise 

et de leur cour dans le château et ses jardins. 

Le public a pu assister à des audiences de rois et 

d’ambassadeurs, à des scènes de la vie du couple 

impérial et à des revues militaires, profiter du 

bivouac militaire dans le jardin Anglais et même 

participer au bal Empire organisé le samedi 

soir. Des saynètes et des petits concerts ont 

également accompagné les visiteurs dans le 

circuit de visite.

reconstitutions historiques « le séjour  

de napoléon ier et marie-louise en 1810 »

 Samedi 28, dimanche 29 et lundi 30 avril 

 22 796 visites (22 607 en 2017)

une année riche en événements

les événements du château 

le carnaval du château

 Samedi 24 février 

 145 participants (140 en 2017)

Date : 23 AVRIL 18

Pays : France
Périodicité : Hebdomadaire
OJD : 15498
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Napoleon et pres de 300 reconstitueurs replongeront le chateau dans la vie de Cour du Premier Empire

RECONSTITUTIONS. Un week-end historique
vous attend

Date : 30 AVRIL 18

Pays : France
Périodicité : Quotidien
OJD : 274892
Edition : Seine-et-Marne

Journaliste : FAUSTINE LÉO
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Ils revivent au temps
de Napoléon Ier

Une grande reconstitution historique
se déroulejusqu'à ce soir.

Fontainebleau, samedi. Entre manœuvres militaires et scènes quotidiennes, trois cents personnes venues de toute
l'Europe tentent de restituer fidèlement la vie il y a deux siècles... quitte à ne pas se laver pendant trois jours ! IP F LE

Comme chaque année, un carnaval a été organisé au 

milieu des vacances scolaires d’hiver. Tout au long 

de l’après-midi, des démonstrations et initiations 

à l’escrime, des ateliers créatifs, de maquillage et des 

cours de danse de la Renaissance ont été proposés 

aux enfants. En fin de journée, tous les participants 

aux ateliers ont été invités à un bal Renaissance, dans 

la salle des Colonnes.
Le Parisien 
23 février 2018

La République  
de Seine-et-Marne 
23 avril 2018

Le Figaro 
20 avril 2018

Le Parisien 
30 avril 2018
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reconstitutions historiques  

« louis-philippe et sa cour à fontainebleau »

 Samedi 3 novembre 

 2 212 visites

Pour accompagner l’exposition présentée dans le circuit de visite, une 

soixantaine de reconstitueurs ont offert au public une évocation de la vie 

du roi Louis-Philippe et de sa cour dans le château. Le public a pu assister à une 

reconstitution du mariage de Ferdinand-Philippe et Hélène de Mecklembourg, 

à des scènes de vie de la famille royale et à une présentation de la mode 

de l’époque sous la forme d’un défilé. Des saynètes et des petits concerts 

ont également été proposés au public dans le circuit de visite.

en garde ! 450 ans de l’académie d’armes de france

 Samedi 12, dimanche 13 mai 

 3 000 visites 

Pendant deux jours, des maîtres d’armes ont fait 

revivre les grands duels de l’histoire, du Moyen Âge 

au XIXe siècle, à l’occasion des 450 ans de l’Académie 

d’armes de France.

la saint-hubert du château

 Dimanche 21 octobre 

 3 506 visites (3 507 en 2017)

Rendez-vous annuel depuis 2010, la Saint-Hubert du château a été l’occasion 

de célébrer le patron des chasseurs. Organisée en partenariat avec les deux 

rallyes bellifontains : le Rallye Fontainebleau et le Rallye Tempête, l’événement 

a rassemblé un public fidèle venu assister aux différentes animations dans les 

cours et les jardins du château : bénédiction de la nature, concert de sonneurs 

de trompes, conférence, retour de chasse et curée froide, démonstration 

de fauconnerie, promenade en poney et présentation de l’appartement 

des Chasses. En 2018, le public a eu accès à la galerie des Cerfs en visite libre 

et des visites guidées de l’appartement des Chasses ont été proposées.

Le Parisien
14 mai 2018
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spectacle de noël

les manifestations nationales

la nuit européenne des musées

 19 mai 2018 

 3 226 visiteurs (2 337 en 2017)

La Nuit européenne des musées a été l’occasion pour le public de découvrir 

les Grands Appartements et la cour Ovale la nuit, grâce à la médiation proposée 

par les Amis du château de Fontainebleau et les jeunes « ambassadeurs 

du patrimoine ». À la tombée de la nuit, un diaporama retraçant l’histoire du 

château a été projeté sur la façade du château, avec un accompagnement musical. 

les journées européennes du patrimoine

 Samedi 15 et dimanche 16 septembre 

 14 617 visites (13 428 en 2017)

Le château et les associations partenaires ont proposé gratuitement, pendant 

deux jours, de nombreuses activités : visites guidées, présentations d’œuvres, 

présentations de meutes de vènerie, concerts, point parole… Les conservateurs 

du château ont également entraîné les visiteurs dans des lieux insolites 

habituellement fermés au public.

 Du 23 décembre au 6 janvier 

 2 419 spectateurs (2 348 en 2017)

À l’occasion des vacances de Noël, le château a proposé 

24 représentations de La Belle et la Bête, joué et mis 

en scène par la Troupe du Crâne, qui a plongé petits 

et grands dans la magie du conte de Jeanne-Marie 

Leprince de Beaumont.

8e édition du Festival de l’histoire de l’art

 Vendredi 1er, samedi 2 et dimanche 3 juin 

 Thème : le rêve 

 Pays invité : la Grèce 

 40 000 visites

Pour la 8e année consécutive, 

le Festival de l’histoire de l’art  

a rencontré un vif succès. Confé-

rences, concerts, lectures, tables 

rondes, projections ont fait salle 

comble avec 40 000 visites en 

trois jour s. Les visiteur s ont 

pu prof iter de près de 250 évé-

nements accessibles gratuite-

ment organisés autour de la thématique du rêve et du pays invité, la Grèce. 

Le Festival a été inauguré vendredi 1er juin par la ministre de la Culture 

française, Françoise Nyssen, et la ministre de la Culture et des Sports grecque, 

Lydía Koniórdou. La conférence inaugurale a été prononcée par Jean-Michel 

Othoniel devant une salle conquise. De nombreux intervenants de renom ont 

par la suite animé conférences et tables rondes très suivies. Près de 50 films 

ont été projetés dans le cadre d’Art & Caméra. Le prix Jeune Critique, prix du 

court métrage permettant à des lycéens de s’essayer à l’analyse filmique, a été 

décerné à « Gagarine » de Fanny Liatard et Jérémy Trouilh. Les jeunes chercheurs 

ont été des acteurs majeurs de cette édition grâce à de nouvelles initiatives. 

Le Festival a renouvelé avec succès les Rencontres internationales étudiantes, 

les opérations de médiation proposées par les étudiants de l’École du Louvre 

Date : 17 decembre
2018

Pays : France
Périodicité : Hebdomadaire
OJD : 15498
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news -

i. La Belle et la Bête pour les fêtesau château

« La Belle et la Bête », à découvrir en famille

La République  
de Seine-et-Marne 
17 décembre 2018
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LES AMIS DU FESTIVAL DE L’HISTOIRE DE L’ART

créée en 2016, l’association des amis du festival de l’histoire de l’art s’est 

donnée pour mission de promouvoir l’histoire de l’art tout au long de 

l’année, de soutenir et pérenniser le festival, et d’y associer les amateurs, 

les professionnels et les mécènes.

grâce à la participation active de ses membres passionnés d’art, historiens, 

collectionneurs ou amateurs, l’association met tout en œuvre pour que 

chaque nouvelle édition soit une réussite et réponde toujours mieux aux 

attentes des visiteurs. en fédérant tous les publics autour d’une ambition 

commune, celle de faire rayonner l’histoire de l’art, elle participe à sa 

diffusion la plus large possible au-delà du festival, tout au long de l’année.

Capricci, avec « Make Trouble », ont respectivement 

reçu le premier prix et le deuxième prix du Salon du 

livre et de la revue d’art, pour leur projet de traduc-

tion de l’anglais vers le français. Les Éditions Gourcuff 

Gradenigo, avec « Marguerite Gérard » et les Éditions 

Palouyan Siranouche, avec « Le petit chaperon rouge », 

ont, quant à elles, été récompensées pour leur projet 

de traduction du français vers l’anglais pour le premier 

et vers l’arménien pour le deuxième. Par ailleurs, 

Séverine Sofio s’est vue décerner le prix Olga Fradiss 

pour son ouvrage « Ar tistes Femmes. La paren-

thèse enchantée, XVIII-XIXe siècles », publié aux 

Éditions CNRS. Enfin, décerné pour la première fois  

à l’occasion du Festival, le prix Vitale et Arnold Blokh,  

a été remis par Jean Blot à Pierre Wat, pour son 

ouvrage « Pérégrinations – Paysages entre nature et 

histoire », aux éditions Hazan. Organisée dans le cadre 

du plan national de formation par le ministère de l’Édu-

cation nationale, en partenariat avec l’Institut national 

de l’histoire de l’art et avec la collaboration du château 

de Fontainebleau et de l’École du Louvre, l’Université 

de printemps a accueilli une soixantaine d’acteurs 

éducatifs qui accompagnent la mise en œuvre de l’en-

seignement de l’histoire des arts.

et de la Faculté des Lettres de Sorbonne-Université, ainsi que le concours 

« Ma recherche en histoire de l’art en 180 secondes ». Pour la première fois, 

il a également invité les jeunes chercheurs à présenter leurs travaux sur le 

thème du rêve dans un format spécialement conçu pour eux. La programma-

tion comprenait également de nombreuses activités dédiées aux familles et 

aux enfants, qui ancrent le Festival dans sa volonté de s’adresser à tous. Pierre 

Hancisse et Nicolas Lormeau, sociétaires de la Comé-

die-Française, ont enthousiasmé le public avec leur 

spectacle « La tragédie grecque pour ceux qui n’y ont 

jamais rien compris ». Les étudiants du Conservatoire 

national supérieur de musique et de danse de Paris se 

sont à nouveau mobilisés pour proposer des concerts, 

tandis que les jeunes diplômés des Beaux-Arts de Paris 

ont réalisé une des expositions ouvertes à l’occasion du 

Festival. Nouveauté de cette 8e édition, des mini-confé-

rences d’histoire de l’art mêlant connaissances et jeux 

ont séduit les plus jeunes. Fruit d’une année de travail 

de 15 classes du CP à la seconde, un projet d’éduca-

tion artistique et culturel original, baptisé « L’écrin des songes », a par ailleurs 

été présenté au public. Le salon du livre et de la revue d’art a accueilli plus de 

100 éditeurs. Le salon a offert plusieurs prix d’aide à la traduction d’essais sur 

l’art. Avec l’aide de l’Institut national du patrimoine, le Festival souhaite ainsi 

soutenir la diffusion de la recherche française à l’étranger. Deux projets de tra-

duction d’une langue étrangère vers le français, et deux projets de traduction 

du français vers une langue étrangère, ont été primés cette année : les Éditions 

L’Atelier contemporain, avec « Regards sur l’art du XXe siècle » et les Éditions 

Livres Hebdo 
18 mai 2018

Le Quotidien de l'Art
31 mai 2018

Le Monde 
3 juin 2018
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les partenariats historiques

les amis de rosa bonheur

 456 visites (155 en 2017)

L’association Les amis de Rosa Bonheur a pour but de promouvoir l’œuvre de 

Rosa Bonheur et de faire connaître sa peinture, sa vie et les lieux où elle a vécu. 

Depuis 2005, l’Association conduit des actions pour maintenir et développer cet 

intérêt, grâce à des visites du Fumoir Napoléon III où sont exposés 17 tableaux 

de l’artiste et une dizaine de sculptures. Elle participe également à diverses 

manifestations au château comme les Journées européennes du patrimoine.

les amis de l’orgue

 346 participants (382 en 2017)

Dans le cadre d’une convention renouvelée en 2013, l’association des Amis 

de l’orgue a organisé, entre les mois de juin et de décembre, une saison de 

concerts, suivis d’une visite de l’orgue, dans la chapelle de la Trinité. Les travaux 

de sécurisation de la voûte de la chapelle consécutifs au départ de feu qui a eu 

lieu le 27 juin 2017 ont malheureusement entraîné l’annulation du concert 

du mois de mai.

musique au château 
1re édition du festival des écoles d’art américaines

 du 9 juillet au 4 août 
 1 307 visiteurs (1 872 en 2017) 

Depuis 1921, le château accueille, chaque 

été, les professeurs et les étudiants des 

Écoles d’art américaines de Fontainebleau, 

une école originale où l’on perpétue 

l’enseignement de l’excellence à  la 

française, en musique et en architecture. 

Forts de cette histoire partagée et animés 

d’une volonté commune, le château de 

Fontainebleau et la Fondation des Écoles 

d’art américaines ont décidé de renforcer 

leur partenariat en créant un Festival dont 

la première édition a connu un temps fort 

le 14 juillet avec un concert « Quand le jazz 

débarque », des ateliers pour enfants et des 

visites axées sur la musique à Fontainebleau. Les deux institutions souhaitaient 

en effet partager pleinement avec le public l’extraordinaire histoire des Écoles 

d’art et la passion musicale qui anime les professeurs et les élèves issus des 

meilleurs conservatoires étrangers. En 2018, les Écoles d’art américaines 

ont offert au public une programmation de concerts et d’installations/

performances de grande qualité. La session a été organisée du 9 juillet au 

4 août, avec des masterclass, des répétitions, des concerts et des mini-concerts. 

Les architectes, quant à eux, ont présenté une performance finale dans la 

cour Ovale. Les visiteurs ont eu la chance d’écouter Mozart, Brahms, Debussy, 

brillamment interprétés par les étudiants, et d’assister aux masterclass de 

Philippe Bianconi, Stéphanie-Marie Degand, Gary Hoffman, Jean Sulem, Tristan 

Murail ou Robert Levin.
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Sous la présidence de Frédéric 

Cassel, pâtissier-chocolatier de 

renommée internationale, une 

dizaine de grands chocolatiers, 

français et étrangers, tous artisans, 

ont pris part à la 3e édition de ce 

rendez-vous dédié au chocolat 

dont Jacqueline Mercorelli, dite 

Mer cot te, jur é e du concour s 

Meilleur Pâtissier sur la chaîne M6, 

a été une nouvelle fois l’invitée 

d’honneur et la marraine. Après 

la visite du château où ont été 

présentées quelques sculptures en chocolat, les visiteurs ont pu accéder à la 

galerie des Cerfs et à la salle des Colonnes avec, au programme, démonstrations 

de fabrication de chocolat, dégustations, vente, conseils et conférences, mais 

les manifestations accueillies au château

39e édition du festival django reinhardt

 Du 5 au 8 juillet 

 17 000 festivaliers

Pour la troisième année, le parc du château a accueilli 

le festival Django Reinhardt. 17 000 passionnés de 

jazz se sont ainsi donné rendez-vous lors de cette 

39e édition, dédiée à Didier Lockwood, où plusieurs 

artistes de renom, comme San Severino, Marcus 

Miller, Seun Kuti, Shabaka Hutchings & Sons of Kemet 

étaient invités.

3e édition du salon « impérial chocolat »

 Vendredi 16, samedi 17 et dimanche 18 novembre

 5 000 visiteurs 

également des ateliers sur la préparation du chocolat 

pour les plus jeunes. Petits et grands ont également 

pu participer à des concours de pâtisserie. Nouveauté 

en 2018, un dîner tout en chocolat conçu par le chef 

étoilé Kunihisa Goto du restaurant l’Axel et Frédéric 

Cassel a été organisé dans la salle des Colonnes. 

À l’occasion de ce dîner, les sculptures en chocolat 

réalisées par les maîtres chocolatiers ont été mises 

aux enchères par la maison de ventes Osenat au profit 

de la restauration de l’escalier en Fer-à-Cheval. Plus 

de 1 500 € ont ainsi pu être récoltés.

La République  
de Seine-et-Marne 

12 novembre 2018

La République  
de Seine-et-Marne 
23 avril 2018
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bâtiments et jardins : 
des avancées significatives 
sur tous les fronts

La direction des bâtiments et des jardins a vu son périmètre évoluer en 2018 

du fait du rattachement du service de la sécurité et de la sûreté, nouvellement 

créé, dans le cadre de la réorganisation des services de l’EPCF.

Parallèlement, le renforcement progressif de ses moyens humains et financiers 

a permis à la direction de faire face à un programme d’études, d’opérations 

et de pilotage particulièrement chargé.

L’Établissement public a été en mesure de poursuivre les opérations du schéma 

directeur ainsi que celles qu’il conduit en maîtrise d’ouvrage directe, 

qu’elles soient courantes ou mécénées. Parallèlement, la mise en place 

des programmes de réparation et d’entretien des bâtiments et des jardins 

s’est poursuivie et commence à porter ses fruits. Enfin, le réajustement de 

la deuxième phase du schéma directeur a connu d’importantes avancées, 

en articulation avec les orientations stratégiques définies par l’Établissement 

au regard de son développement touristique et culturel. D’ultimes arbitrages 

avec les administrations de tutelle devraient permettre très prochainement 

de stabiliser son enveloppe budgétaire ainsi que sa durée.

115 m€ sur 12 ans (version initiale) 

3 phases 

16 opérations dans la phase 1 (2015-2020) 

dépenses 2018 liées au schéma directeur : 10 m€

le schéma directeur de rénovation conforté

Le schéma directeur de rénovation du château de Fontainebleau a été validé 

par les instances du ministère de la Culture en 2014 et officiellement engagé 

en janvier 2015.

Ce schéma directeur vise à :

  assurer la sécurité des personnes et des biens dans le cadre réglementaire 

qui régit les établissements recevant du public, tout en veillant au respect  

et à l’intégrité du monument lui-même ;

  engager les chantiers de conservation, restauration et restructuration 

indispensables pour les années à venir ;

  améliorer l’accueil et les services offerts aux publics ;

  améliorer les conditions de travail des personnels.

Doté de 115 M€, soit près de 10 M€ par an, le schéma directeur couvre une 

période d’une douzaine d’années, scindée en trois phases. Il fait l’objet d’un suivi 

approfondi et concerté, avec les personnels comme avec les tutelles du château 

de Fontainebleau, dans le cadre d’instances spécialement créées à cet effet : 

comité de pilotage, comité d’examen et de suivi des études. Des présentations 

régulières sont systématiquement à l’ordre du jour des instances de dialogue 

social (CT et CHSCT).

La phase 1 concerne les travaux prioritaires de sécurité et de sûreté, la rénovation 

des espaces dédiés aux publics et aux personnels, ainsi que l’installation du pôle 

d’excellence tourisme au quartier Henri IV, devenue depuis l’agence d’attractivité 

de Seine-et-Marne. Compte tenu de la durée des études et de la complexité 

de certaines opérations, la phase 1 se prolongera jusqu’en 2020.

La phase 2  comprend la poursuite de la mise en sécurité du château, 

le lancement d’un chantier des réserves et des collections, la création d'un 

restaurant et d'un auditorium dans le quartier Henri IV ainsi que le lancement 

du programme de rénovation des jardins et du parc du domaine. Les contenus 

et les cadres de cette phase ont fait l’objet de nombreux échanges et discussions 

avec les administrations de tutelle depuis 2017. En raison de l’envergure des 

opérations projetées, la phase 2, dans sa version corrigée, se déroulera sur 

une période de 6 ans avec une année transitoire en 2019 afin de préparer 

les opérations prioritaires. Elle s’élèvera à 57 M€ et intégrera à la fois les 

programmes raisonnés et les travaux communs insuffisamment pris en compte 

durant la phase 1.

La phase 3 sera consacrée à la reconf iguration du musée Napoléon Ier, 

la création d'un double parcours de visite, et à la revitalisation du quartier 

Henri IV avec l’installation d’un pôle dédié aux jeunes publics, d’espaces d’accueil 

complémentaires et d’un centre d’interprétation introduisant à la visite du 

château. Elle verra également l’achèvement du chantier des réserves et des 

collections, et la poursuite de la rénovation des jardins et du parc.

Pour mettre en œuvre ce programme ambitieux, l’Établissement a délégué 

sa maîtrise d’ouvrage à l’Opérateur du patrimoine et des projets immobiliers 

de la culture (Oppic), sous la forme d’une convention de mandat d’études et 

de travaux intéressant la totalité de la première phase du schéma directeur. 
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Une convention d’études préalables a été signée 

en 2018 entre l’EPCF et l’Oppic afin de préparer la 

deuxième phase du schéma directeur qui nécessite 

d’engager des études sur certains volets spécifiques, 

not amment en matière de sé curité incendie. 

L’Établissement cherche ainsi à assurer une continuité 

entre les deux premières phases du schéma directeur.

Les équipes du château sont très impliquées dans le 

suivi et l’exécution des opérations confiées à l’Oppic, 

d’autant plus que le château demeure ouvert au public 

pendant toute la durée des travaux ce qui nécessite 

des ajustements quasi quotidiens du parcours de 

visite, de la signalétique et de l’organisation du travail 

des personnels.

état d’avancement des opérations  
du schéma directeur

L’année 2018 marque une accélération significative dans l’avancement des 

opérations du schéma directeur. Au total, 11 opérations sont désormais 

totalement achevées, 3 sont en voie d’achèvement et 2 sont encore en cours.

état d’avancement des opérations  
de la phase 1 (fin 2018) :

opérations achevées

  restauration des couvertures de l’aile louis xv (phases 1 et 2)

  travaux préliminaires de rénovation de la cour 

des offices au quartier henri iv

  raccordement du quartier henri iv à l’installation calorifique du château

  travaux urgents de consolidation des planchers 

des galeries de diane et françois ier

  travaux de remise en état intérieure

  restauration du campanile de la tour de l’horloge

  aménagement d’une plateforme de restauration dans 

les combles de l’aile de la belle cheminée

  travaux urgents sur le pavillon central de l’aile des ministres

  restauration des couvertures de l’aile de la galerie de diane

  travaux urgents de mise en sécurité et sûreté

  assainissement et accessibilité de la cour d’honneur

opérations dont les travaux  

sont en voie d’achèvement :

  mise en sécurité de l’aile louis xv

  modernisation des accueils de l’aile louis xv

  modernisation et remise aux normes de l’aile de la belle cheminée

opérations dont les travaux  

sont en cours ou imminents :

  redéploiement des services de l’établissement 

et déplacement des postes centraux de sécurité

  protection périmétrique du château (phases 1 et 2)

La République  
de Seine-et-Marne 
19 mars 2018
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les travaux urgents de mise  
en sécurité et sûreté

  Maîtrise d’ouvrage déléguée : Oppic

   Maîtrise d’œuvre : Patrick Ponsot, ACMH,  

assisté par le bureau d’études techniques Alternet

  Montant total de l’opération (tdc) : 4,5 M€

  Avancement des travaux : 100 %

  Maîtrise d’ouvrage déléguée : Oppic

  Maîtrise d’œuvre : Patrick Ponsot, ACMH

  Montant total de l’opération (tdc) : 2,17 M€

  Avancement des travaux : 100 %

Cette opération portait sur une première série de travaux de mise en sécurité 

et de sûreté, identifiés dès 2013 comme les plus urgents. Elle comprenait 

cinq actions majeures :

  la mise en place d’un éclairage de sécurité (éclairage d’ambiance et balisage) 

dans le circuit principal de visite (item n°1) ;

  la création d’un réseau incendie extérieur (item n°2) ;

  la mise en sécurité des locaux techniques de ventilation (item n°3) ;

  la mise aux normes des armoires électriques divisionnaires (item n°4) ;

  la migration du système de sûreté (item n°5).

Pour des raisons opérationnelles, ces actions ont été réparties en deux sous-

opérations distinctes, qui ont donc fait l’objet d’appels d’offres séparés :

  une sous-opération regroupant les items 1 et 4 ;

  une autre prenant en compte les items 2, 3 et 5.

Engagés au printemps 2016, les travaux se sont achevés en 2018. Les nouveaux 

dispositifs de sécurité ont été réceptionnés par la sous- commission 

départementale ERP-IGH, marquant ainsi l’achèvement du premier grand volet 

du schéma directeur de mise en sécurité du château. Le second volet, qui doit 

permettre la levée de l’avis défavorable des pompiers, sera lancé à partir de 2020.

la restauration des couvertures 
de l’aile de la galerie de diane

À la suite des infiltrations d'eau qui ont gravement endommagé certaines 

portions du décor peint de la voûte, la restauration des couvertures de l'aile de 

la galerie de Diane revêtait un caractère prioritaire. Les couvertures en ardoise 

et en plomb, dont la dernière campagne de réfection datait des années 1920, 

étaient en très mauvais état et devaient être entièrement refaites. Pour parer 

au plus pressé, des travaux de réparation d'urgence furent réalisés en septembre 

2015. Parallèlement, des interventions de consolidation ont été effectuées sur 

les peintures abîmées, dans le cadre d'une étude générale de diagnostic menée 

sur la totalité du cycle peint de la voûte.

Le périmètre de cette opération comprenait à la fois la réfection à neuf des 

couvertures de l'aile de la galerie de Diane mais également la remise en 

état de celles de l'aile Ouest du quartier des Princes, qui lui est directement 

contiguë. Des travaux complémentaires ont porté sur la mise aux normes des 

installations de protection contre la foudre avec la pose d’une pointe à dispositif 

d’amorçage (PDA).

Lancés en octobre 2016, les travaux ont été achevés en mars 2018.
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l’assainissement et l’accessibilité de la cour d’honneur la mise en sécurité de l’aile louis xv

la modernisation des accueils de l’aile louis xv 

  Maîtrise d’ouvrage déléguée : Oppic

 Maîtrise d’œuvre : Patrick Ponsot, ACMH

  Montant total de l’opération (tdc) : 3,7 M€

  Avancement des travaux : 100 %

  Maîtrise d’ouvrage déléguée : Oppic

 Maîtrise d’œuvre : Patrick Ponsot, ACMH, assisté par le BET Alternet

  Montant total de l’opération (tdc) : 2 M€

  Avancement des travaux : 80 %

  Maîtrise d’ouvrage déléguée : Oppic

  Maîtrise d’œuvre : l’agence d’architecture Projectiles, assisté par les BET BMF, 

ICR, LBE Fluides et Autobus Impérial (signalétique)

  Montant total de l’opération (tdc) : 1,9 M€

  Avancement des travaux : 80 %

L’opération comportait deux objectifs majeurs :

  assainir les sols et les fondations des bâtiments, 

dont la plupart sont construits sans caves ni vides 

sanitaires en raison de la proximité de la nappe 

phréatique ;

  améliorer l ’accessibilité pour les personnes en 

situation de handicap, et plus particulièrement les 

personnes à mobilité réduite, ce projet s’inscrivant 

dans le cadre de l’agenda d’accessibilité programmée 

(Ad’Ap) de l’Établissement.

Le projet, élaboré par l’architecte en chef des monu-

ments historiques du château, devait être à la fois 

respectueux du cadre patrimonial (préserver la valeur 

historique et esthétique du pavage existant) mais aussi 

répondre aux besoins exprimés. Le maître d'œuvre 

a pris le parti de réaliser des allées accessibles aux PMR 

en périphérie des bâtiments (aile des Ministres, aile 

Louis XV et aile du Fer-à-Cheval) et en retournement 

le long de la grille d'Honneur, estimant que leur impact 

serait moindre qu'en partie centrale. Cette solution 

permettait par ailleurs d'assainir les sols au droit des 

soubassements des bâtiments et de créer des nouveaux 

exutoires au niveau des fils d'eau pour récupérer les eaux 

pluviales de surface. 

L'opér ation a été dé coupé e en trois tr anches 

fonctionnelles : une tranche ferme pour les travaux 

le long de l'aile Louis XV et la partie Sud le long de la 

grille d'Honneur, une première tranche conditionnelle 

pour les travaux le long de l'aile du Fer-à-Cheval, une 

seconde tranche conditionnelle, enfin, le long de l'aile 

des Ministres et sur la partie Nord longeant la grille 

d'Honneur.

Commencés en janvier 2017, les travaux ont été 

achevés à la fin de l’année 2018. Ce chantier a fait 

l ’objet de plusieur s diagnostic s d ’archéologie 

préventive dans le cadre des prescriptions établies 

par le service régional de l’archéologie. Le traitement 

du passage conduisant à la cour de la Fontaine a été 

reporté à l’automne 2019.

La restructuration des accueils de l’aile Louis XV devait 

s’accompagner de travaux de remise aux normes 

de certaines installations techniques et de la mise 

en sécurité du bâtiment. Cette opération répondait 

aux grands principes d’amélioration de la sécurité 

incendie au sein du château, validés par la commission 

départementale d’incendie et de secours de Seine-

et-Marne. Elle consistait à créer des recoupements 

coupe-feu entre l’aile Louis XV et le reste du château, 

à protéger l’escalier de Stuc qui est comptabilisé 

comme une issue de secours, à créer un système 

de désenfumage, à mettre en place une colonne 

sèche afin de faciliter l’intervention des secours en 

cas d’incendie, enfin de rendre indépendantes les 

installations électriques de l’aile Louis XV par rapport 

à celles des autres corps de bâtiment. L’opération 

offrait par ailleurs l’opportunité de restaurer la cage 

d’escalier de Stuc et d’éliminer les câbles amiantés 

cheminant dans les colonnes techniques. 

Lancés en janvier 2018, les travaux ont été achevés 

au printemps 2019. 

Les accueils actuels ont été installés et aménagés au rez-de-chaussée de l’aile 

Louis XV entre 2007 et 2008, à la faveur du développement de la fréquentation 

du château. D’une surface d’environ 900 m², ils reçoivent à la fois les visiteurs 

individuels, les groupes adultes et les groupes scolaires. Leur disposition et leur 

distribution, tout autant que leur aménagement, ne répondaient plus aux besoins 

fonctionnels, ni aux conditions de confort que le public attend aujourd'hui.

La restructuration projetée des accueils de l’aile Louis XV devait tenir compte 

d’une augmentation de la fréquentation mais également de la perspective 

d’une séparation des typologies de publics. L’amélioration a ainsi porté sur 

les circulations des visiteurs, les usages pour chaque espace, les conditions 
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de travail des agents. De nouveaux mobiliers, plus ergonomiques et plus 

confortables, ont été créés tandis que les ambiances ont été traitées afin 

d’apporter une touche contemporaine à ces espaces tout en préservant 

leur cadre palatial. Pour libérer de la place, les sanitaires ont été déplacés et 

aménagés dans des locaux situés à proximité de la grotte des Pins (phase finale 

de l’opération).

L’agence d’architecture Projectiles, assistée de BFM, ICR, LBE Fluides et 

d’Autobus Impérial pour la signalétique, a été désignée au terme d’un concours 

d’architecture lancé en 2016 pour assurer la maîtrise d’œuvre de l’opération. 

Les travaux ont été lancés en mars 2018, selon un phasage destiné à garantir un 

accueil satisfaisant des visiteurs pendant toute la durée du chantier, à savoir :

  phase 1 : aménagement des accueils provisoires (installés dans d’anciens 

espaces pédagogiques et complétés par des bungalows implantés dans la cour 

d’Honneur) ;

  phase 2 : modernisation des accueils définitifs ;

  phase 3 : aménagement de sanitaires (à l ’emplacement des accueils 

provisoires).

La phase 1 a été livrée en mai 2018 et la phase 2 en mars 2019.

la modernisation et la mise aux normes  
de l’aile de la belle cheminée

  Maîtrise d’ouvrage déléguée : Oppic

  Maîtrise d’œuvre : Patrick Ponsot, ACMH et Philippe Pumain, architecte/

scénographe, assistés des BET BMI CPS, NOVOREST et du cabinet François

  Montant total de l’opération (tdc) : 5,8 M€

  Avancement des travaux : 50 %

Construite dans la seconde moitié du XVIe siècle sur les dessins de Primatice, 

l'aile de la Belle Cheminée a connu une histoire mouvementée et dramatique, 

puisqu'elle fut ravagée par un incendie en 1856. Ce n'est qu'avec le mécénat 

de John D. Rockefeller que ce bâtiment majestueux a pu retrouver son 

volume primitif dans les années 1925, avec le rétablissement des toitures et la 

création de planchers en béton armé. Idéalement située, entre cour et jardins, 

l'aile de la Belle Cheminée est aujourd'hui au centre des enjeux du schéma 

directeur de rénovation du château. En effet, les études programmatiques 

et fonctionnelles prévoient d'une part de reconquérir les espaces du rez-de-

chaussée pour apporter aux visiteurs une offre de restauration qualitative, et, 

d'autre part, de moderniser la grande salle du premier étage utilisée pour les 

expositions temporaires, en garantissant toutes les conditions requises pour 

un tel usage (sécurité, sûreté, éclairage, traitement climatique).

L’opération a été confiée à une équipe pluridisciplinaire de maîtrise d’œuvre 

composée de Patrick Ponsot, architecte en chef des monuments historiques, 

Philippe Pumain, architecte scénographe, et les bureaux techniques cabinet 

François, CPS, BMI et NOVOREST.

Pour ce qui concerne la salle d’exposition, l’objectif fixé était d’achever les 

travaux de telle sorte que puisse s’y tenir l’exposition « La Maison de l’Empereur » 

programmée en avril 2019. Pour rationaliser les interventions, l’opération a été 

scindée en deux phases distinctes, à savoir :

  une phase préliminaire de dépollution ;

  une phase d’aménagement et de restructuration.

La livraison de la salle a été décalée au tout début de l’année 2019, sans incidence 

sur le lancement de l’exposition.

Pour ce qui concerne le rez-de-chaussée et l’aménagement du restaurant, 

le chantier de l’aile de la Belle Cheminée a dû être suspendu à la suite d’une 

prescription de fouilles archéologiques par le service régional de l’archéologie.
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le redéploiement des services de l’epcf et le transfert  
des postes centraux de sécurité et de sûreté

  Maîtrise d’ouvrage déléguée : Oppic

  Maîtrise d’œuvre : Patrick Ponsot, ACMH pour l’enveloppe architecturale,  

et Adam Yedid architecte assisté des BET Parica pour l’aménagement intérieur

  Montant total de l’opération (tdc) : 10,7 M€

  Avancement des travaux : 10 %

  Maîtrise d’ouvrage déléguée : Oppic

  Maîtrise d’œuvre : Patrick Ponsot, ACMH, assisté par le BET Alternet

  Montant total de l’opération (tdc) : 1,5 M€

  Avancement des travaux : imminent

Cette opération constitue l’un des volets les plus importants de la première phase 

du schéma directeur. Elle doit permettre tout à la fois d’améliorer les conditions 

de travail des personnels, de tenir compte des réorganisations fonctionnelles 

des services générées par la montée en puissance de l’Établissement, de mieux 

rationaliser les différents usages par zone, de créer des synergies de travail 

entre les différents services et d’assurer la sécurité optimale du site, grâce  

à la reconfiguration des postes centraux de sécurité et de sûreté.

la protection périmétrique

Comme l’ont montré les diagnostics techniques conduits dans le cadre des études 

du schéma directeur, le système et les équipements de sûreté du château sont 

vétustes et incomplets. Outre la nécessité de faire évoluer l’ensemble vers une 

technologie plus évoluée et plus performante (objet des travaux urgents de 

mise en sûreté), il est apparu indispensable de mettre en place une protection 

périmétrique comprenant à la fois l’installation de caméras de vidéo-surveillance 

en périphérie immédiate du château mais également un renforcement de certains 

dispositifs mécaniques (création de grilles complémentaires). L’opération était 

initialement scindée en deux tranches, réparties au cours des deux premières 

phases du schéma directeur. Mais à la suite du vol du musée Chinois, survenu 

en mars 2015, il a été décidé, avec l'accord du ministère de la Culture, de conduire 

cette opération d’un seul tenant. 

Au terme d’un appel d’offres mené en deux temps, tous les marchés ont pu être 

notifiés avant la fin de l’année 2018, pour un lancement des travaux en février 2019.

Elle se déploie en plusieurs endroits du château : l’aile des Ministres (sur 

sa partie orientale), l’aile des Reines-Mères, le secteur dit du corridor des 

Mariniers (à proximité de l’aile de la Belle Cheminée) et le quartier de la 

République. Elle implique par ailleurs le transfert provisoire de plusieurs 

services de l’Établissement.

Le projet et les travaux ont été confiés à deux maîtrises d’œuvre distinctes : d’un 

côté celle de Patrick Ponsot, architecte en chef des monuments historiques, pour 

l’enveloppe architecturale, et de l’autre, celle d’Adam Yedid, architecte DPLG, pour 

l’aménagement intérieur. La disparition d’Adam Yedid en 2018 a entraîné une 

réorganisation de l’équipe de maîtrise d’œuvre, le bureau d’études techniques 

Parica International se substituant au mandataire.

Afin de permettre la libération anticipée de certaines zones visées par des 

restructurations lourdes, des bungalows ont été installés dans la cour du 

Fleuriste pour reloger les ateliers pédagogiques ainsi que dans les cours de la 

Régie et des Mathurins pour accueillir les archives du centre de ressources 

scientifiques. 

Certaines zones de l’opération sont soumises, soit à un diagnostic d’archéologie 

préventive, soit à des fouilles archéologiques, ce qui conditionne l’avancement 

des travaux proprement dits.

Après plusieurs appels d’offres, la phase opérationnelle a été lancée en fin d’année 

avec la mise en place des installations de chantier. Les travaux se dérouleront 

jusqu’au printemps 2020.



6362

l’achèvement des études générales  
sur les jardins et le chantier  
des réserves et des collections

Parallèlement au déroulement opérationnel des opérations de la phase 1, 

l’Établissement prépare d’ores et déjà la phase 2, au travers d’études de 

faisabilité. Commencées dès 2014, les deux études fondamentales sur les jardins 

et le chantier des réserves ont été achevées en 2018. L’ampleur et la complexité 

des questions traitées ont nécessité non seulement un allongement de leurs 

durées mais également la prise en compte d’investigations complémentaires. 

Il convient de rappeler que ces études de faisabilité portent sur les deux volets 

les plus importants de la phase 2 du schéma directeur, et, par conséquent, 

doivent assurer une parfaite viabilité technique et financière des futures 

opérations.

l’élaboration d’un schéma directeur de rénovation 
des jardins, du parc et des ouvrages hydrauliques

Méconnus et insuf f isamment mis en valeur, les jardins et le parc de 

Fontainebleau requièrent une attention toute particulière du fait de leur 

intérêt patrimonial. Ils seront au cœur des actions projetées à partir de 2021. 

Dans cette perspective, des études ont été confiées à la fin de l’année 2014 

à une équipe pluridisciplinaire de maîtrise d'œuvre composée de l'architecte 

en chef des monuments historiques et du groupement Atelier de Paysage 

Bruel-Delmar / AEU / URBATEC / JFL Concept. Après une longue période 

consacrée aux diagnostics (2014-2016), puis à la détermination des travaux 

urgents au regard des informations et des résultats collationnés au cours de 

cette minutieuse radiographie (2016-2017), les études se sont poursuivies tout 

au long de l’année 2018 avec l’élaboration du projet de rénovation et de mise 

en valeur, en totale concertation avec le maître d’ouvrage. En effet, les jardins 

constituent un axe de développement touristique et culturel de premier plan 

pour les années à venir. La volonté affichée de l’Établissement est bien de rendre 

les jardins de Fontainebleau plus attractifs tout en les articulant avec le château 

et les cours grâce à une amélioration des parcours extérieurs. Le projet a été 

présenté devant la commission nationale du patrimoine et de l’architecture 

(CNPA) au printemps 2019 qui l'a validé.

le chantier des réserves et des collections

Le chantier dit « des réserves et des collec-

tions » recoupe à la fois la rénovation 

architecturale des espaces de réserve et 

leur aménagement mais aussi le chantier 

des collections proprement dit qui lui est 

associé. Ce chantier de grande ampleur 

doit faire l ’objet d’une planif ication 

approfondie car il nécessite des actions 

croisées à tous les niveaux. Des études 

de programmation et de diagnostic des 

collections non exposées (soit environ 

20 000 objets stockés dans 300 sites 

dispersés sur l’ensemble du domaine) 

ont été engagées à partir de septembre 

2015 avec le concours de la direction du 

patrimoine et des collections, de la régie 

des œuvres, de la direction des bâtiments 

et des jardins et d’une équipe pluridiscipli-

naire extérieure. Celle-ci est constituée 

d’architectes-programmistes (DA & DU 

Programmation) et de restaurateurs- 

praticiens spécialisés en conservation 

préventive. La première phase centrée sur 

le diagnostic des œuvres, conduite en 2016, 

constitue le socle de la phase de program-

mation réalisée tout au long de l’année 2017 (présentation de différents scenarii 

et organisation du chantier des collections). Des orientations fondamentales 

ont ainsi été prises : confirmation de l’aménagement des réserves au quartier 

des Princes, préservation de la galerie de Peintures au premier étage de l’aile 

Ouest dans une configuration plus resserrée, création de réserves complémen-

taires pour recevoir les collections ne pouvant être logées dans le quartier des 

Princes faute de surfaces suffisantes (soit 30 % de la totalité des collections non 

exposées). L’année 2018 a été plus particulièrement consacrée à la recherche d’un 

site susceptible d’accueillir ces réserves complémentaires. Deux hypothèses 

ont finalement été retenues. La première consistait à construire un bâtiment 

spécifique sur le site de la Pépinière, terrain situé dans le parc. La seconde visait 

à réutiliser un bâtiment du site des Archives nationales de Fontainebleau, dont la 

fermeture est prévue à l’horizon 2020. C’est cette dernière solution, la meilleure 

sur les plans économique, technique et opérationnel, qui a été retenue. La 

dernière partie de l’étude, comprenant les projections programmatiques, la mise 

au point de l’organisation du chantier des collections et l’estimation du budget 

de cette opération, a été remise par l’équipe de maîtrise d’œuvre en juin 2018.

Au terme de ces études, il a été décidé de dissocier le chantier des réserves, 

placé sous la maîtrise d’ouvrage de l’Oppic, du chantier des collections qui sera 

réalisé par l’EPCF (DPC).

La première période du chantier des réserves et des collections a été planifiée 

au début de la phase 2 du schéma directeur, soit à compter de 2021, sous réserve 

de la disponibilité du bâtiment transitoire des Archives nationales à cette date.
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les opérations mécénées

  Maîtrise d’ouvrage : Oppic 

  Maîtrise d’œuvre :  

• pour les décors immobiliers et les équipements techniques  

par Patrick Ponsot, architecte en chef des monuments historiques,  

assisté par le BET CPS  

• pour les décors portés et le mobilier, par Vincent Cochet, conservateur 

en chef du patrimoine (direction du patrimoine et des collections de l’EPCF)

  Montant total de l’opération (tdc) : 4,1 M€

  Avancement des travaux : 90 %

  Maîtrise d’ouvrage : EPCF

  Maîtrise d’œuvre : direction des bâtiments et des jardin

  Montant total de l’opération (tdc) : 120 000 € (part direction des bâtiments 

et des jardins)

  Avancement des travaux : 100 %

le théâtre impérial (seconde tranche)

Dans le cadre d'un accord passé entre le gouvernement français et celui 

des Émirats arabes unis, parallèle à celui créant le musée universel du Louvre 

Abou Dabi, une enveloppe de 5 M€ reconductible a été allouée par son Altesse le 

Cheikh Khalifa bin Zayed Al Nahyan à la restauration du théâtre Impérial. Cette 

première enveloppe a permis de rénover la salle, ses espaces périphériques au 

rez-de-chaussée ainsi que le vestibule et le salon Impérial. Les travaux se sont 

achevés en avril 2014 et les espaces restaurés ont pu ainsi être rouverts à la visite.

Grâce au versement de la seconde enveloppe de 5 M€ à la fin de l’année 2016, 

la seconde tranche de travaux, destinée à parachever la restauration du théâtre, 

a été engagée en août 2017 avec les intervenants et entreprises qui ont participé 

à la première tranche de travaux. Celle-ci portait sur les espaces périphériques 

des premier et deuxième étages, les installations scéniques et la mise en place 

des équipements de génie climatique. 

Les travaux ont été réceptionnés au début de l’année 2019.

la réinstallation de l’éclairage historique  
dans la salle de bal

Louis-Philippe engagea, en 1835-1836, une impor tante campagne de 

restauration de la salle de Bal, alors appelée « galerie Henri II ». Afin de mettre 

en valeur les décors du XVIe siècle, l’éclairage de la salle de bal fit l’objet d’une 

attention toute particulière puisque l’on commanda aux bronziers parisiens 

Soyer et Ingé 10 lustres et 12 bras de lumière, 

constituant un ensemble d’éclairage d’une ampleur 

exceptionnelle pour l ’époque. Ces magnif iques 

luminaires en bronze doré, qui firent l’admiration des 

contemporains, furent livrés et installés à l’occasion 

du mariage du duc d’Orléans, dont l’union civile fut 

célébrée le 30 mai 1837 dans la salle de Bal.

Après les travaux de restauration des peintures de 

la salle de Bal conduits grâce à la loi-programme 

Malraux dans les années 1960, seuls les lustres furent 

reposés tandis que les bras de lumière étaient remisés 

dans les réserves du musée.

À la faveur de l’exposition « Rois du Monde », organisée 

en septembre 2018 dans la salle de Bal, les luminaires 

ont pu être nettoyés, restaurés, complétés des lampes 

à huile mécanique qui avaient disparu, et, enf in, 

réinstallés à leur emplacement d’origine. Cette opération a été menée conjoin-

tement par la direction du patrimoine et des collections (restauration des 

objets d’art) et par la direction des bâtiments et des jardins (électrification 

et scellement des bras de lumière). Ainsi, la salle de Bal a retrouvé sa parure 

de lumière, chef d’œuvre de la Monarchie de Juillet.
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LA SALLE DE BAL RETROUVE SES LUSTRES '/
ET UNE PARTIE DE SON LUSTRE fif

W.
Théâtre de l'exposition « Rois du monde » illustrant la richesse des A. I
collections du prince AI-Thani, elle a aussi fait l'objet d'une restaura- ,̂ -' f
lion spectaculaire de son luminaire Louis-Philippe. p - v .

C'est François I" qui en entreprend la
construction. Elle était destinée à être une
loggia - à l'imitation des balcons italiens de
la Renaissance - mais Henri ll la transforme
en salle fermée. C'est lui aussi qui demande
à Philibert Delorme d'imaginer le dessin du
plafond à caisson et d'y placer une cheminée
monumentale, faisant face, à l'autre extrémi-
té, à la tribune où se tenaient les musiciens.
Son décorde fresques, imaginé par Primatice,
célébrant les plaisirs de la chasse et de la mu-
sique, est exécuté pa r Nicollo dell'Abate dans
les années 1550.
Longue de 30 mètres et large de 10, elle fut
le lieu des fêtes et des réceptions lorsque la
cour séjournait au château, puis délaissée à
partir du milieu du XVIIe siècle et transformée
en salle de garde. Louis-Philippe entreprend
de lui rendre sa vocation première, et le 30
mai 183?, s'y déroule en grande pompe le
mariage civil du fils aîné du roi, Ferdinand
duc d'Orléans avec la princesse prussienne
Hélène de Mecklembourg-Schwerin, que

commémore une plaque en porcelaine de
Sèvres, peinte par Charles Develly et ornant
le serre-bijou offert à la jeune duchesse
d'Orléans, toujours conserve au château de
Fontainebleau.

La restauration des luminaires
Pour cet événement exceptionnel, la salle de
Bal, longtemps négligée, retrouve un éclat
nouveau. Les décors peints, le plafond et les
lambris sont restaurés ; le parquet est refait
et un luxueux dispositif d'éclairage mis en
place. La fonderie de bronze Soyet et Inge
livre ainsi 10 lustres en bronze doré à 36 lu-
mières et G lampes, et 12 bras à 18 bougies
et 3 lampes ; Calix fils fournit 8 imposantes
torchères en carton-pierre (une technique
mélangeant papier, fillasse et parfois un
peu de plâtre, déjà employée sous Louis XV
pour les ornements à moindre coût), dont 6
sont dorées et font écho aux lustres et bras
de lumières (notre couverture). L'ensemble
est de goût néo-Renaissance ; masques,

Louis-Philippe
commande ̂ ^^^^^^^^Bfcmble de luminaires.
Détail d'un cfnMHHHIKtauration a permis de

retrouver leur dorure originelle. © Photo J. F

putti et motifs cynégétiques -tels les cerfs
bondissant supportant les bras de lumière -,
s'y mêlent ; sur les lustres le chiffre d'Henri ll
et les croissant entremêlés de Diane se dé-
tachent sur des émaux bleu nuit.

Appel à mécènes
C'est cet ensemble remarquable qui vient
d'être électrifié et restauré [la dorure origi-
nelle a été retrouvée], grâce à un important
mécénat, à l'occasion de la récente exposition
« Rois du monde ». Car le château de Fon-
tainebleau est lui aussi en quête de mécènes

„. pour la restauration de son patrimoine : il
ïvient de prolonger jusqu'à la fin 2018 sa le-
vée de fonds pour la restauration de l'escalier
en fer à cheval (sur les 2,2 millions néces-
saires, plus de la moitié a déjà été réunie,

,, grâce en particulier au don important d'une
fondation privée dont l'identité est mainte-
nant un secret de polichinelle - la fondation
Al Than! ) ; surtout il recherche un mécène
pour la restauration de la salle de Bal dans
sa globalité : stucs, lambris... et les merveil-
leuses peintures Renaissance. Le projet de
restauration, approuvé par la Commission
nationale du patrimoine, s'élève à 8 millions

' ros. Alors que de généreux mécènes se
lifestent pour que l'éclairage retrouvé de

I la salle de Bal illumine des décors qui auront
s aussi retrouvé leur lustre ! Jeanne Falon

Mariage ac Ferdinand Philippe dorleans et Helene o
orne le serre-bijou dessiné par Jules Bouchet, archite»

et livré à Fontainebleau en 1841. O RMN-Grand Palais (château de Fontainebleau] / Gérard BIOT

; tnf let restauration, pour tout savoir
tur les torchères de la salle de Bal.

Pour faire un don pour la restauration de l'escalier
en fer à cheval : fondation-patrimoine.org

L'estampille 
L'Objet d'Art

15 octobre 2018
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le programme d’investissements  
courants sur les bâtiments

Parallèlement aux opérations du schéma directeur, la direction des bâtiments 

et des jardins s’attache à conduire un programme d’investissements courants 

tant sur les bâtiments que sur les jardins. Celui-ci a connu une activité 

soutenue en 2018, aussi bien pour les études de projet que pour les travaux, avec 

la livraison de plusieurs opérations très attendues parmi lesquelles figurent 

la rénovation des sanitaires de la salle des Colonnes et de la galerie des Cerfs, 

la réinstallation de l’éclairage historique de la salle de Bal, la réparation des 

chéneaux de l’aile de la Belle Cheminée et, enfin, la poursuite du programme 

de rénovation des logements de fonction.

la rénovation des sanitaires de la salle  
des colonnes et de la galerie des cerfs

  Maîtrise d’ouvrage : EPCF

  Maîtrise d’œuvre : Isabelle Michard, architecte des bâtiments de France

  Montant total de l’opération (tdc) : 500 000 € 

  Avancement des travaux : 100 %

 Maîtrise d’ouvrage : EPCF

  Maîtrise d’œuvre : direction des bâtiments et des jardins

  Montant total de l’opération (tdc) : 250 000 € 

  Avancement des travaux : 100 %

La salle des Colonnes et la galerie des Cerfs sont des espaces utilisés pour les 

manifestations culturelles et événementielles. Pour en faciliter l'exploitation, 

des sanitaires de proximité furent aménagés dans les années 1970-1980, dans des 

pièces situées au rez-de-chaussée du pavillon de la Porte Dorée pour la première 

et au sous-sol pour la seconde. Ces sanitaires, vétustes et démodés, étaient en très 

mauvais état et nécessitaient d'être entièrement modernisés et remis aux normes, 

tant au niveau de leurs équipements techniques que de leur apparence esthétique.

Cette opération s'inscrit en complément du schéma directeur, dans un 

programme plus large de rénovation, de redéploiement et de renforcement 

des sanitaires au sein du château, en nombre insuffisant et à l’état vétuste. 

La maîtrise d'œuvre de l'opération a été confiée à l'architecte des bâtiments 

de France, qui a conduit les travaux en étroite coordination avec la direction 

des bâtiments et des jardins.

Les sanitaires ont été livrés en juin 2018.

la rénovation d’un appartement  
au quartier de la république

L’Établissement poursuit un programme de rénovation de son parc immobilier, 

en consacrant, chaque année, un budget pour remettre en état certains logements. 

la rénovation du bâtiment de la pépinière

  Maîtrise d’ouvrage : EPCF

  Maîtrise d’œuvre : Patrick Ponsot, ACMH

  Montant total de l’opération (tdc) : 190 000 € 

  Avancement des travaux : 100 %

Le site de la Pépinière comporte un bâtiment de type longère occupé par des 

espaces dédiés au fonctionnement du service des jardins (vestiaires, remises, 

chaufferie et ateliers) ainsi que par un logement. Le bâtiment a été construit sous 

le règne de Louis-Philippe pour accueillir, à l'origine, un chenil et deux logements. 

Ce bâtiment a fait l'objet de nombreuses modifications depuis lors, aussi bien 

au niveau de la distribution intérieure qu'au niveau des percements en façade.

Inoccupé depuis plusieurs années, le logement actuel est dans un état de vétusté 

avancé. Le maintien d'un logement sur le site est primordial afin d'y maintenir une 

présence humaine. Une surveillance est ainsi garantie non seulement pour les 

serres de production et l'orangerie mais également pour les réserves qui y sont 

déjà implantées (matériaux et dépôts lapidaires) et qui sont appelées à s’accroître 

à l'avenir.

La restructuration intérieure doit être précédée d’interventions extérieures 

sur le clos, comprenant le rétablissement du rythme initial des percements 

et le remplacement complet des menuiseries. Confiés à l'architecte en chef des 

monuments historiques, ces travaux ont été réalisés entre mars et août 2018, 

dans le respect du calendrier initial et dans l'enveloppe financière impartie. 

Le réaménagement du logement est planifié en 2020.

En 2018, les efforts se sont portés sur la réhabilitation d’un appartement situé 

à l'extrémité Sud du quartier de la République. Occupé pendant de nombreuses 

années par le même locataire, il se trouvait dans un état très dégradé sans que 

ses structures en soient pour autant affectées. Les travaux ont concerné tous les 

supports qu’il s’agisse de la reprise complète des sols en carreaux de terre cuite, 

des murs ou encore des plafonds. Les équipements sanitaires et de cuisine ont été 

entièrement renouvelés à cette occasion.

Les travaux, qui ont duré 5 mois, ont été achevés en mai 2018.

  Maîtrise d’ouvrage : EPCF

  Maîtrise d’œuvre : Patrick Ponsot, ACMH

  Montant total de l’opération (tdc) : 310 000 € 

  Avancement des travaux : 80 %

la réparation des chéneaux  
de l’aile de la belle cheminée

L'aile de la Belle Cheminée fait l 'objet d'une impor tante opération de 

modernisation et de mise aux normes de ses espaces intérieurs. Profitant 

des échafaudages de pied installés sur toutes les façades pour intervenir sur 
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le programme raisonné de réparation  
et d’entretien des bâtiments

L’Établissement s’est engagé depuis 2016 à mettre en place un programme 

raisonné de réparation et d’entretien des bâtiments, entré aujourd'hui dans 

une phase opérationnelle. Son objectif est de mieux préserver un patrimoine 

considérable et multiple, en assurant une gestion courante, continue, 

cohérente et concertée. Le financement de ce programme, tout comme le plan 

de gestion des jardins, sera inscrit annuellement dans l’enveloppe du schéma 

directeur de rénovation, à compter de 2019.

Ce programme raisonné de réparation et d’entretien des bâtiments concerne 

tous les ouvrages patrimoniaux, clos et le couvert, comme les espaces 

intérieurs. Il se concrétise par la passation progressive d’accords-cadres pour 

plusieurs corps d’état, étant entendu que la priorité a été donnée au couvert 

qui pose le plus de problème. 

Le premier volet relatif au couvert (toitures) a été constitué dans la seconde 

moitié de l'année 2016 avec la passation de trois accords-cadres distincts mono-

attributaires : le lot couverture/plomberie/zinguerie, le lot charpente et le lot 

maçonnerie. Une première série d'accords-cadres a été notifiée au début de 

l'année 2017 puis renouvelée en 2018. Ces accords-cadres ont permis de réaliser, 

au cours des deux dernières années, plusieurs interventions d'urgence tout en 

mettant en place un protocole de surveillance systématique des couvertures 

qui faisait tant défaut jusqu’alors. 

L'année 2018 a été consacrée à la constitution du programme sur le clos, 

représentant environ 1900 menuiseries. Il comprend deux corps d'état 

principaux : le lot peinture/vitrerie et le lot menuiserie/quincaillerie. 

L'élaboration et la mise en forme de ce dossier suivent un processus identique 

à celui des couvertures, avec un travail important effectué, d'une part, 

sur l'inventaire des ouvrages, et, d'autre part, sur le diagnostic de leur état de 

conservation afin de les traiter par ordre de priorité. La production des pièces 

techniques est assurée par un économiste de la construction, en s'inspirant de 

dossiers similaires réalisés sur d'autres ensembles patrimoniaux de l'État (palais 

du Louvre, château de Versailles). Ainsi les entreprises soumissionnaires auront-

elles à leur disposition un inventaire typologique complet des menuiseries 

existantes, incontournable pour permettre un juste chiffrage des prestations. 

La constitution du dossier technique ayant pris du retard, la consultation 

publique pour ces deux accords-cadres (mono-attributaires) a été repoussée 

au deuxième trimestre 2019.

Une opération séparée de remise en état des menuiseries de l'aile Louis XV 

(sur sa partie orientale) va être conduite en 2019 par anticipation, permettant 

de parachever la campagne d'interventions déjà réalisée dans le cadre de la 

restauration du théâtre Impérial. Elle sera aussi l'occasion de vérifier, à grande 

échelle, la pertinence des choix réalisés dans l'établissement des prescriptions, 

avant le lancement des accords-cadres.

les menuiseries, des travaux indispensables de réparation de l'ensemble des 

chéneaux de couverture ont été engagés. En effet, ces derniers, maintes fois 

réparés, se trouvaient dans un état catastrophique que l'inspection générale 

des toitures du château avait déjà révélé en 2016. 

Les travaux ont été confiés à l'entreprise titulaire de l'accord-cadre d'entretien 

et de réparation des couvertures du château. Pour des raisons à la fois 

opérationnelles et techniques, le suivi d'exécution des travaux a été assuré par 

Patrick Ponsot, architecte en chef des monuments historiques, sachant que 

ce dernier était également le maître d'œuvre de l'opération de restructuration 

intérieure. Comme partout ailleurs désormais, les fonçures des chéneaux ont 

été entièrement refaites en cuivre et non en plomb. En effet, les problèmes 

systématiquement rencontrés sur les chéneaux proviennent des fractures 

et fissurations des tables de plomb, matériau très sensible aux variations 

de température. 

Les travaux seront achevés en totalité en mars 2019.
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le projet de reconversion du quartier  
des héronnières

Le quartier des Héronnières, anciennes grandes écuries du château construites 

sous le règne de Louis XV, est un ensemble patrimonial de grande qualité 

aujourd’hui en devenir. Il est constitué de 11 bâtiments formant un quadrilatère 

entourant un bâtiment central, d'une surface bâtie d'environ 12 000 m². 

Inoccupés, soumis à des actes de vandalisme, les bâtiments se sont fortement 

dégradés, compromettant gravement leur sauvegarde. Des travaux d’urgence 

de sécurisation et de mise hors d’eau et hors d’air ont dû être effectués en 2014 

et 2015. Parallèlement, l’Établissement s'est engagé dans une démarche 

de requalification. Un comité de pilotage, composé des instances concernées 

de l’État et des acteurs locaux, a été formé autour de ce projet et se réunit 

une fois par an.

L’Établissement a publié en septembre 2016 un appel à idées ouvert à tous. 

Celui-ci a été très fortement relayé par les médias et présenté comme une 

opération emblématique et innovante. Cet appel à idées a remporté un 

certain succès puisque douze propositions ont été déposées par des porteurs 

de projets, français et étrangers, venant d’horizons très différents. Les cinq 

thèmes développés étaient les suivants : l’hôtellerie, l’enseignement, la culture, 

le monde des loisirs et de la nature, enfin le champ social. Les idées les plus 

abouties et les plus intéressantes portaient sur toutes les parcelles, à savoir 

le quartier des Héronnières et le terrain limitrophe dit « Clos des Ébats », ancien 

site militaire déclassé, confortant l’intérêt de mener une réflexion globale et de 

parvenir de cette manière à une viabilité économique du projet.

Fort de ces résultats prometteurs, l’Établissement a décidé de lancer un appel 

à projets. Pour ce faire, il s’est adjoint dès avril 2017 les compétences d’un 

groupement d’experts spécialisés dans ce type de projets (ARTELIA/Wolfrom-

Latournerie avocats). Pour simplifier et sécuriser les procédures, l’Établissement 

a proposé à son administration de tutelle la possibilité de porter directement 

le projet, ce qui supposait que le terrain du Clos des Ébats soit transféré du 

ministère des Armées vers le ministère de la Culture, puis qu’il lui soit remis en 

dotation. Des négociations sont engagées depuis la fin de l’année 2017 avec les 

différents partenaires et devraient très prochainement aboutir.

En liaison avec la direction générale des patrimoines, les possibilités 

offertes aux futurs investisseurs pour le réaménagement du Clos des Ébats, 

et, plus particulièrement, pour les droits à construire, ont été précisées et 

formalisées sur des plans. Anticipant l'évolution du classement du domaine 

national au sens de la loi relative à la liberté de la création, à l'architecture et 

au patrimoine (LCAP), il a été proposé de scinder en deux parties distinctes 

le Clos des Ébats. Le secteur Nord (côté parc), d'une surface totale d'environ 

30 000 m², a vocation à réintégrer l'emprise du domaine car il faisait partie 

intégrante du domaine de la Couronne jusqu'à la chute du Second Empire 

(détaché et affecté au département de la Guerre en 1871, après la dissolution 

de la liste Civile). Ce secteur sera donc à terme protégé au titre des monuments 

historiques et considéré comme inaliénable et inconstructible (à l'exception des 

aménagements autorisés par la loi), dans le cadre de la loi LCAP. Le secteur Sud 

(longeant l'avenue du maréchal de Villars), d'une surface d'environ 14 000 m², 

n'ayant jamais fait partie du domaine de la Couronne, bénéficiera d'un autre 

statut et sera, quant à lui, constructible. 

Les conditions de son lancement ayant été réunies au second semestre 2018, 

l’avis d'appel à la concurrence a pu être publié le 5 décembre sur des bases 

solides et sécurisées pour les futurs soumissionnaires. L’appel à projets sera 

conduit en deux temps : un appel à candidatures au terme duquel le maître 

d’ouvrage doit sélectionner 3 à 4 groupements, puis un appel d’offres prenant 

la forme d’un dialogue compétitif. La désignation d’un repreneur est envisagée 

en juin 2020. 
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les actions dans les jardins

le plan de gestion des jardins

Progressivement mis en œuvre depuis 2017, le plan de gestion des jardins 

est un outil adapté et efficace pour les équipes de jardiniers qui assurent 

l’entretien courant des jardins et du parc du domaine. Il a également pour 

objectif de déterminer les besoins réels du service tant en effectifs qu’en 

crédits budgétaires en vue d’en assurer la préservation. Il s’attache enfin 

à redéfinir les différentes actions des jardiniers d’art, détenteurs de savoir-

faire et de compétences remarquables. Cette réflexion a permis de répartir 

judicieusement les tâches pouvant être externalisées et celles qui restent  

de la compétence exclusive des jardiniers du domaine. 

Réalisé par l’ONF, ce plan de gestion s’appuie sur un diagnostic approfondi 

conduit durant plusieurs années (2014-2017) ; en articulation étroite avec 

le schéma directeur de rénovation des jardins, du parc et des ouvrages 

hydrauliques. 

Un appel d’offres a été lancé 

en 2018 en vue de désigner les 

attributaires des différents 

accords-cadres établis sur la 

base des recommandations 

du plan de gestion, soit quatre 

lots distincts. Les programmes 

d’entretien courant pourront 

ainsi être mis en œuvre dès le 

début de l’année 2019.

la gestion différenciée des pelouses et des prairies

La prise en compte des exigences du développement durable mise en avant 

depuis plusieurs années amène à reconsidérer les modes de gestion adoptés 

jusqu’à présent dans les jardins.

La gestion différenciée s’adapte à la nature et à son environnement. Le domaine 

national de Fontainebleau, inscrit sur la liste du patrimoine mondial de l’UNESCO 

et faisant partie de l’une des plus importantes réserves de biosphère en France, 

s’est engagé à préserver ses écosystèmes fragiles, en respectant la biodiversité 

et le maillage écologique, tout en sensibilisant ses visiteurs à ces nouveaux 

modes de gestion. Cette gestion différenciée, entre zones tondues et zones 

délaissées, permet de réduire aujourd’hui considérablement l’entretien des 

prairies et des espaces enherbés en limitant l’usage du matériel agricole.

En outre, les caractéristiques typologiques spécifiques de la flore endémique 

locale méritent d’être valorisées. Pour ce faire, les zones laissées en végétation 

spontanée passent d’un rythme de tonte à un rythme de fauche plus espacé. 

Une convention de fenaison avec un éleveur, assure, dans certains secteurs, 

le fauchage et le recyclage de l’herbe à des fins utiles. 

protection de la végétation contre les nuisibles,  
programme écophyto

Dans le cadre du respect des objectifs fixés par le 

programme écophyto 2025 et la réglementation 

applicable de la loi Labbé, l’Établissement a décidé 

depuis plusieurs années de ne plus utiliser de 

pesticides dans les jardins et le parc afin d’éviter tous 

risques sanitaires préjudiciables pouvant engendrer 

des impacts sur la santé humaine et l'environnement.

La pratique du bio-contrôle, fondée sur la gestion 

des équilibres des populations d’agresseurs, est 

aujourd’hui généralisée à l’ensemble du domaine. 

Cette solution écologique s’avère indispensable 

dans les cours, les jardins ou le centre de production, 

en remplacement des pesticides interdits. Elle impose 

la mise en place d’un protocole draconien : définition 

d’une méthodologie d’inter vention, élaboration 

d’un programme de lachés établi selon l’évaluation 

du niveau des infestations et du type de parasite 

à éradiquer. La sélection des parasitoïdes régulateurs 

est construite selon les informations recueillies 

avec la collaboration des fournisseurs. Cette base 

de données essentielle permet de lutter aujourd’hui 

efficacement contre les prédateurs et de sélectionner 

les mélanges adéquats d’hyménoptères parasitoïdes 

en fonction des attaques, de leur spécificité, et de 

leur densité. L’installation des pièges à phéromones 

dans la frondaison des arbres est aussi un moyen de 

prévention et un indicateur important pour évaluer 

et réguler les populations d’agresseurs, notamment 

dans la lutte contre la pyrale du buis.
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formation qualifiante des salariés d’initiatives 77

À l’issue d’un appel à candidatures organisé en collaboration avec le réseau 

associatif de formation et d’information d’Initiatives 77, l’Établissement public 

a pu reconduire en avril 2018 ses actions collaboratives, solidaires et sociales, 

vouées à la réinsertion professionnelle et l’accompagnement des personnes 

éloignées du monde du travail.

Le recrutement de 12 salariés pour une période de 

18 mois permet ainsi au service des jardins de poursuivre 

de nombreuses actions jardinatoires et d’assurer 

le f leurissement du plus grand parterre d’Europe, 

en mettant en pratique des méthodes culturales saines 

et durables bénéfiques pour l’environnement.

Les actions jardinatoires menées avec soin et discer-

nement par les salariés, (bêchage, binage, découpe, 

désherbage, plantation, décroutage, et autres…) 

sous le contrôle d’un jardinier référent, contribuent 

durablement à la mise en valeur de nos savoir-faire, 

la propreté des lieux, et l’enrichissement culturel 

et intellectuel des jeunes en formation. 

Malgré toutes ces interactions, le recours aux traitements biologiques est parfois 

incontournable pour préserver la végétation en place, ce qui conduit le service 

des jardins, dans certaines circonstances, à faire intervenir des entreprises 

spécialisées. L’application des produits impose la fermeture des jardins durant 

les traitements, puis un délai de rentrée de 48 heures avant leur réouverture 

au public afin de se conformer aux recommandations des prescripteurs.

la sécurité et la sûreté

un nouveau service dédié à la sécurité et à la sûreté

La réorganisation interne de l’EPCF, effective depuis le 1er janvier 2018, visait 

notamment à mettre en place un service dédié à la sécurité et à la sûreté, 

qui figurent parmi les missions fondamentales de l’Établissement. Rattaché 

à la direction des bâtiments et des jardins, ce service est chargé :

  de la coordination des actions relatives à la prévention en matière de sécurité 

et de sûreté ;

  de la mise en place et de l'animation de la politique de sécurité et de sûreté ;

  du suivi des opérations liées à la sécurité et à la sûreté du schéma directeur 

de rénovation ;

  du suivi des chantiers en matière de sécurité ;

  de l’organisation et du bon fonctionnement des PCS (Sécurité-Sûreté et poste 

des Mathurins).

suivi des chantiers et établissement des permis de feu

Les permis de feu établis sont de deux types :

  les permis « poussières » nécessaires pour éviter les départs intempestifs 

de l’alarme incendie quand des travaux générant de la poussière sont réalisés. 

Ils ne nécessitent pas de mesure particulière si ce n’est une vigilance des 

personnes présentes puisqu’il n’y a plus de détection. Ils peuvent être établis 

pour une durée d’une semaine maximum et pour n’importe quel horaire ;

  les permis « à point chaud » (soudure, découpe de métal) qui sont établis quand 

un chantier le nécessite. Ils nécessitent une vigilance particulière, la présence 

de moyens d’extinction adaptés (extincteurs) et la réalisation de rondes de 

contrôle après travaux à l’aide d’une caméra thermique. Ces permis de feu ne 

peuvent être établis que pour une seule journée et aucun point chaud n’est 

autorisé après 12h00 (pour permettre des rondes de contrôle plusieurs heures 

après les travaux).

En raison des très nombreux chantiers liés au schéma directeur, le nombre 

de permis de feu établis en 2018 s'est élevé à 1 082 dont 643 à points chauds.

commissions de sécurité

La commission départementale de sécurité et d’accessibilité a siégé quatre 

fois pour examiner des dossiers liés à l’activité du château en 2018 : réception 

de travaux ou événements exceptionnels.



Lundi 19 novembre 2018, le château a été victime d’un 

incendie dans les bureaux du service des travaux et de 

la maintenance, déclenché par un court-circuit en pleine 

journée. Cet incendie a entièrement détruit les bureaux 

sans faire de victime ; quatre personnes logeant dans des 

appartements limitrophes ont dû être évacuées par la 

grande échelle des pompiers en raison des dégagements 

de fumée. Il a donné lieu à des vérifications électriques 

dans l’ensemble des bureaux, au rappel des consignes 

concernant le bon usage des équipements électriques 

et à l’installation de détections incendie dans l’ensemble 

des bureaux.
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le domaine de fontainebleau en quelques chiffres

le château

le château proprement dit compte 

46 500 m2 de superficie répartis  

sur 11 niveaux. il comporte :

  2,5 hectares de toitures

  1 876 fenêtres et portes-fenêtres 

  1 536 pièces 

  6 000 m2 de surfaces ouvertes  

au public 

les dépendances

  le quartier henri iv  

5 000 m2

  le quartier des héronnières  

12 000 m2

  le quartier de la république  

2 000 m2

  les autres dépendances  

2 000 m2

les cours

  cour d’honneur et esplanade :  

19 500 m2

  cour des mathurins  

et cour de la régie : 2 300 m2

  cour de la fontaine : 4 500 m2

  cour ovale : 3 000 m2

  cour des princes : 1 300 m2

  cour des offices : 5 500 m2

les jardins et le parc

les jardins et le parc s’étendent  

sur une superficie totale de  

130 hectares et comprennent :

  17 hectares de pelouses 

(régulièrement tondues)

  45 hectares de prairies (fauchées)

  38 hectares de parties boisées

  10 hectares de pièces d’eau

  15 hectares d’allées et cours pavées

  5 hectares de bâtiments

  10 000 m de haies diverses

  110 plantes en caisses réparties 

dans les cours

  4 710 arbres d’alignement  

(de forme architecturée  

ou non architecturée)

  990 arbres de haut jet,  

conduits en port libre

le domaine national possède 

également un centre de production 

horticole implanté sur le site dit 

de la pépinière (parc du domaine). 

il produit environ 60 000 plantes 

par an, dont 42 500 plantes à massif 

pour assurer la décoration florale 

du grand parterre.

cette unité de gestion est composée de :

  1 200 m2 de terrain de culture

  1 250 m2 de pépinière de production

  1 100 m2 de tunnels chauffés

  7 serres, une galerie technique 

et 1 jardin d’hiver

  125 m2 d’abri pour le matériel

  300 pieds de vigne de chasselas doré 

  150 caisses d’orangers

Le Parisien 
19 novembre 2018

incidents



7978

murales, des rideaux et la reprise des garnitures 

capitonnées de 3 canapés, 12 chaises et 7 fauteuils 

confortables ainsi que la création d’une centaine de 

housses en toile de lin pour protéger cet ensemble.

En prévision de la réinstallation du luminaire et du 

mobilier dans les différents espaces du théâtre, une 

vingtaine de gravures, ainsi que leurs cadres, et différents 

éléments en bronze doré ont été restaurés. Pour assurer 

la conservation du cadre de scène, les peintures des 

draperies fixes et de l’abat-son de la scène ont été 

refixées et leurs revers doublés. Pour accompagner 

les interventions sur la machinerie et la conception de 

l’éclairage de scène, les abat-jours de la rampe ont été 

retendus de taffetas de soie, tandis qu’à l’occasion de 

l’exposition « Louis-Philippe à Versailles », le décor complet 

du Palais gothique, soit 28 châssis, toiles et plafonds, a été 

nettoyé, consolidé et ponctuellement repris.

les collections

La direction du patrimoine et des collections du château de Fontainebleau 

mène une politique exigeante de conservation, restauration, enrichissement, 

documentation et mise en valeur de ses collections dont plus d’un tiers est 

présenté au public ou prêté lors d’expositions. Les équipes s’investissent 

au quotidien pour assurer les meilleures conditions de présentation et de 

conservation des œuvres, organisent et suivent leurs restaurations ainsi que 

leurs documentations. La politique d’acquisition permet chaque année un 

enrichissement ciblé du patrimoine national. Enfin, la recherche scientifique 

menée par la conservation permet d’approfondir la connaissance du château 

et de ses collections.

près de 100 œuvres restaurées 

56 prêts aux expositions 

27 lots acquis 

5 000 mouvements d’œuvres 

210 œuvres photographiées 

180 dossiers d'œuvres créés ou enrichis 

1 ml de versements d'archives papier et  

34,5 go d’archives électroniques traitées 

208 documents traités (dépoussiérage,  

conditionnement, reliure, restauration) 

690 ml de documents transférés

la restauration des œuvres et des décors

Outre les interventions de conservation-restauration, la direction du patrimoine 

et des collections a mené plusieurs chantiers d’envergure sur des ensembles 

associant décors portés et objets mobiliers. 

le théâtre impérial

Aménagé en 1854-1855 dans la partie occidentale de l’aile Louis XV à la demande 

de Napoléon III, la salle de spectacle est un chantier ambitieux qui permettra 

d’ouvrir au public la salle, les différents salons attenants, les foyers et les loges, mais 

aussi la scène en 2019. Après une tranche ferme menée de 2012 à 2014, la tranche 

conditionnelle, affermie en décembre 2016 a permis de préserver l’intégralité 

des papiers peints anciens, de reposer les moquettes d’origine nettoyées et de 

compléter celles-ci par un retissage de près de 600 mètres linéaires. Elle a aussi 

permis de nettoyer et restaurer les bois peints, dorés ou vernis des 170 sièges 

disposés dans les salons et de dépoussiérer et consolider les étoffes qui les 

garnissent. Particulièrement dégradé par l’action de la lumière et les mordants 

employés sous le Second Empire, le damas bleu des salons du premier étage a été 

retissé d’après le modèle ancien et a nécessité ensuite la confection des tentures 
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l’éclairage de la salle de bal

Alors que les six torchères en 

carton-pierre livrées par Wallet et 

Huber sous Louis-Philippe avaient 

déjà été remises en place et que 

la restauration de deux bras de 

lumière en bronze doré de Soyer et 

Ingé avait déjà été réalisée grâce 

à des mécènes, la présentation 

de l’exposition « Rois du Monde » 

puis d’une section de l’exposition 

« Louis-Philipe » dans la salle 

de Bal a offert l’opportunité de 

poursuivre la remise en place de 

tout le matériel d’éclairage livré 

sous la Monarchie de Juillet, dont 

une partie avait été déposée au 

XXe siècle. Ainsi, dix bras de lumière 

ont été restaurés et équipés 

électriquement avant d’être scellés dans les maçonneries, à leurs emplacements 

anciens. Les dix lustres ont été en outre nettoyés, avant que ne soient restituée 

l’intégralité des 102 lampes et 510 bougies, conformément au modèle de 1837. 

Les travaux se sont accompagnés d’un nettoyage du foyer de la cheminée.

le pavillon de l’étang

Sorte de lanterne octogonale posée sur une île de l’étang, le pavillon est 

construit par Louis Le Vau en 1662. Il est modifié sous le Premier Empire, période 

pendant laquelle il reçoit un élégant décor de lambris peint par Simon-Frédéric 

Moench. Le bâtiment présente d’importants désordres dans les maçonneries 

et les huisseries qui ont incité à engager des mesures d’urgence en 2015, avec 

notamment la consolidation des peintures et la dépose des lambris. Une arcade 

complète a fait l’objet d’une étude en vue d’établir le protocole de restauration. 

Au regard des résultats de celle-ci, une deuxième arcade a été traitée en 2018.

le boudoir turc

Si les décors sculptés et peints du boudoir d’entresol aménagé pour Marie-

Antoinette en 1777 dans le goût turc et l’intégralité du mobilier mis en place 

pour Joséphine en 1806 ont été restaurés et sont présentés au public depuis 

2015, le traitement de la cage d’escalier et de la salle dite « d’attente » au rez-

de-chaussée avait été reporté. Les crédits obtenus grâce à un mécénat ont 

permis de revoir les études et d’intégrer dans le projet la restitution des tapis-

moquettes des premier et deuxième cabinets du boudoir Turc, ainsi que de 

l’escalier, mais aussi d’intégrer la réédition du papier peint moiré de la garde-

robe du premier étage. La consultation des entreprises a été effectuée et 

permet d’envisager une livraison des lieux à l’automne 2019.

la salle de bains de l’impératrice eugénie

Aménagée en 1854 à côté du boudoir dit d’Argent de Marie-Antoinette, la salle de 

bains fut tendue d’une mousseline brodée se détachant sur un fond de percale 

rose. Ce décor textile n’a jamais été nettoyé depuis son installation sous le Second 

Empire. Un essai sur le tour de baignoire a permis de constater des résultats très 

encourageants qui seront étendus à la tenture et à son plafond plissé.

le vestibule saint-louis

Aménagé dans le goût néo-gothique, cet espace 

atypique et néanmoins révélateur de l’exploration du 

passé sous le règne de Louis-Philippe présentait un 

décor dégradé par les remontées d’humidité. Outre 

la reprise des peintures murales et du sol, l’opération 

a consisté à nettoyer et restaurer les quatre sculptures 

de rois en plâtre qui ornent les niches de l’entrée et les 

piédestaux du vestibule, ainsi que la restauration 

du lustre en bronze.
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grands appartements

Dans les Grands Appartements, la poursuite du nettoyage et de la restauration 

des tableaux des cycles peints par Ambroise Dubois, notamment Le cortège des 

Thessaliens et Clorinde incendie la tour des Croisés, aujourd’hui exposés dans la 

première salle Saint-Louis, a permis de redécouvrir l’audace des coloris de ces 

peintures du début du XVIIe siècle. Les opérations de démeublement d’espaces 

ont par ailleurs rendu possible le dépoussiérage et l’examen des tapisseries du 

salon François Ier, ainsi que la mise en place de protections sur les rideaux du 

salon des Tapisseries. 

L’année 2018 a également vu le prolongement des opérations de restauration 

engagées parallèlement au chantier d’installation de l’éclairage de sécurité, 

notamment dans l’appartement Intérieur, avec la reprise des murs de la salle de 

Bains de l’Empereur, ou encore dans l’appartement du Pape, avec la restauration 

de plusieurs consoles en bois sculpté et doré, dont les deux grandes consoles 

provenant du Garde-Meuble de la Couronne sous Louis XVI, et le cabinet d’ébène 

du salon des officiers, confié au C2RMF. Concomitamment à la restitution de la 

seconde console du salon d’Angle par le Mobilier national, la restauration des 

bois dorés des sièges de cette pièce a commencé. Dans le cadre des réflexions 

sur le chantier des réserves et des collections, divers objets pouvant être sortis 

des réserves et placés dans le circuit de visite ont été traités, voire restaurés, 

comme le lavabo de l’impératrice Eugénie, la jardinière en bambou placée dans 

le salon des laques, ou encore diverses porcelaines et une série de huit chaises 

pour les Petits Appartements.

Par ailleurs, l’exposition « Louis-Philippe à Fontainebleau », présentée dans 

le circuit des Grands Appartements, élargi aux appartements Mérimée et des 

Chasses, a permis de présenter une centaine d’œuvres issues des réserves 

du château et ayant nécessité des soins divers. Ce sont notamment plus de 

60 dessins et gravures restaurés et montés, près de 20 pièces de porcelaine 

restaurées, des objets en bronze, comme la grande pendule livrée par Denière 

ou les trois lustres de la salle des Gardes, la chaise à porteurs de Mme Adélaïde ou 

encore divers fauteuils et objets d’ébénisterie, dont un chariot d’appartement et le 

canapé-lit à usage du roi, un banc de jardin, plusieurs cadres en bois doré, un petit 

tapis de la Savonnerie, ou encore des éléments d’architecture, notamment des 

consoles et une frise provenant du plafond de la galerie François Ier. L’exposition 

a également permis de réaliser des travaux d’entretien, comme la remise en 

cire des lambris de la galerie des Fastes, le nettoyage des cheminées des salles 

Saint-Louis et des Gardes, la révision du fonctionnement de la chaise volante de 

Mme Adélaïde, mais aussi des installations pérennes comme la restitution des 

rideaux en toile blanche de la galerie des Assiettes, espace auquel furent rendues 

les banquettes livrées sous la Monarchie de Juillet. Des compléments d’éclairage 

ont été apportés, au moyen de restitutions de lampes mécaniques, dans les salles 

Saint-Louis, le salon Louis XIII et l’escalier du Roi. Le candélabre en fonte de Calla, 

appartenant à un ensemble de quatre livré en 1844 pour la balustrade de la cour 

d’honneur, a été intégralement restauré puis installé dans la cage de l’escalier 

Louis XIV avec son bouquet de lumières.



8584

petits appartements

L’année 2018 a été marquée par la restitution de la tenture en papier 

peint dans l’antichambre de l’Empereur, d’après le modèle fourni par la 

manufacture Jacquemart et Bénard en 1810, mais aussi par le commencement 

de la restauration et de l’électrification de six lustres, permettant d’offrir 

un éclairage des pièces en cohérence avec les principes retenus pour les Grands 

Appartements. 

Dans le salon des Oiseaux, créé en 1861 par l’impératrice 

Eugénie, la série de tableaux des XVIIe et XVIIIe siècles 

à sujets ornithologiques, insérés dans les lambris, 

présentait un état sanitaire hétérogène, avec pour 

certains des désordres préoccupants. Après la remise 

en place en 2017 de Buse et busard des roseaux attaquant 

des canards, son pendant, le Concert d’Oiseaux compose 

désormais une volière animée et facétieuse, tandis 

que commence la restauration du Hibou attaqué par les 

oiseaux.

Dans la chambre de l’Impératrice, le traitement des bois dorés du mobilier 

livré par Jacob-Desmalter, effectué par le C2RMF, s’est achevé par le lit et son 

baldaquin, avec une consolidation ponctuelle des étoffes anciennes et le 

nettoyage du tapis. 

Dans le salon Jaune voisin, le traitement en conservation-restauration des 

textiles de la tenture murale, soutenu par la Fondation du patrimoine, s’est 

achevé après cinq ans d’intervention. La technique mise au point en 2013 

consistait à doubler, par la face, les textiles brodés par un voile de soie très fin, 

teint en jaune et imprimé en rouge selon les motifs originaux, afin de rehausser 

les teintes des étoffes anciennes et ainsi restituer les harmonies colorées 

du Premier Empire. Le même procédé devrait être appliqué aux draperies 

de fenêtres et au mobilier. 

Par ailleurs, une campagne de nettoyage des bronzes dorés et de vérification 

des restaurations parfois très anciennes des différents vases en porcelaine 

a été engagée.

quelques restaurations de sculptures

En utilisant les premières conclusions du diagnostic 

des peintures (cf. infra) et à l’occasion de mouvements 

d’œuvres liés aux aménagements ou aux demandes 

de prêt pour des expositions, plusieurs interventions 

ont été effectuées sur les tableaux, tels le Marché aux 

poissons d’Anvers de Bout et le Cerf-mulet. 

L’opération de nettoyage des 70 petits tableaux non 

vernis correspondant au projet de restauration de 

la salle de Bal par Jean Alaux s’est achevée en 2018, 

permettant la présentation d’une par tie de cet 

ensemble inédit dans l’exposition « Louis-Philippe ». 

Plus complexe par sa taille et les inter ventions 

anciennes, la composition associant des tableaux de 

Hordubois et des portraits de rois dans un imposant 

cadre, réalisée pour l’appartement du duc d’Orléans, 

a pu être restaurée et présentée à la même occasion. 

En outre, de nombreuses opérations de conservation-

restauration ont été menées sur les cadres en bois 

doré des tableaux, dont la Grappe de raisin d’E. Nepveu-

Guéroult, L’Intérieur de l’église Saint-Laurent de Nuremberg 

de PJ. Ouvrié, une vue de Venise de L. Carlevarijs ou 

encore la vue de la galerie de François Ier par Haynes 

Williams, œuvres intégrées à la révision de l’accrochage 

de la galerie des Fastes et au projet de présentation 

de tableaux dans les Petits Appartements.

L’attention portée aux sculptures en bronze de la 

galerie des Cerfs et particulièrement celles réalisées 

par Primatice, s’accompagne d’une étude de leur 

structure, tandis que les bustes de Tibère et du Prêtre 

couronné ont été remis en place après vérification de 

leur soclage. Ces interventions se sont doublées de la 

création d’une mise à distance assurant une meilleure 

protection des sculptures.

Dans les jardins, le Mercure en marbre, vandalisé en 

juin 2016 a été restauré et a retrouvé sa place dans 

le jardin Anglais. Le Joueur de saltarelle en bronze du 

jardin de Diane a fait l’objet d’un traitement de ses 

surfaces grâce à un mécénat, tout comme les masques 

en bronze de Bordoni, ornant les piédestaux des 

balustrades de la cour d’Honneur.

Dans le château, le grand plâtre de François Ier placé dans 

le vestibule bas de la Chapelle a été nettoyé, ainsi que 

plusieurs bustes destinés à l’exposition « Louis-Philippe ».

la collection de peintures
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les dames au bain

Le château de Fontainebleau conser ve l’une des 

versions des célèbres Dames au Bain, souvent 

identifiées comme Gabrielle d’Estrées et sa sœur, 

la duchesse de Villars. Cette œuvre, déposée par le 

musée du Louvre au château de Fontainebleau en 

1970, dès son acquisition, n’avait jamais fait l’objet 

d’une étude matérielle. Au printemps 2018, un examen 

en imagerie multispectrale, préalable à la restauration 

du tableau, a été mené par le laboratoire Archipel 

au château de Fontainebleau. L’examen de l’œuvre 

aux ultraviolets, aux infrarouges et en radiographie 

a permis d’informer son histoire matérielle. 

Sous les différentes longueurs d’onde ont pu appa-

raître à la fois le dessin préparatoire et les repentirs 

de l’artiste ainsi que les différentes restaurations 

anciennes et plus récentes. Cette étude a confirmé 

le caractère original des inscriptions sur la couche 

picturale et la préservation des visages des deux 

dames. À la suite de cette étude, un protocole de 

restauration a été établi et l’œuvre a été présentée au 

printemps 2019 à l’exposition Joconde Nue du château 

de Chantilly, avant de rejoindre les murs de la galerie 

des Fastes au printemps suivant.

diagnostic des peintures

Le château de Fontainebleau a mené au printemps 2018 la seconde étape 

du diagnostic sanitaire de la collection de peintures. Après la première 

phase, consacrée aux œuvres du musée Napoléon, l’équipe de restauratrices 

s’est attaquée à la galerie et la réserve des peintures (environ 170 œuvres). 

Comme pour la première phase, l’examen de chaque œuvre a donné lieu à la 

rédaction d’une fiche de constat d’état détaillé, un dépoussiérage des œuvres 

et la réalisation d’interventions d’urgence (refixages locaux, reprises de 

l’encadrement).

les restaurations menées avec l’aide de partenaires

Outre les restaurations mentionnées ci-dessus, réalisées avec le soutien du 

C2RMF, le château poursuit sa collaboration avec l’École Boulle, dont les élèves 

ont effectué la restauration des objets suivants : 

  une commode en marqueterie d’écaille et laiton, ornée de bronzes dorés, 

d’époque Louis XIV (F 1030 C) ;

  une psyché en acajou, laiton, bronze doré, glace, d’époque Consulat (F 228 C) ;

  un fauteuil en acajou orné de dauphins et à dossier ajouré, par G. Jacob, 

d’époque Directoire (F 3318 C) ;

  une commode en chêne d’époque Empire (inv. F 3058).
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les restaurations menées  
par les ateliers du château

L’atelier de tapissier, occupé par une personne, assure le suivi de la maintenance 

des pendules et a effectué des campagnes de dépoussiérage du mobilier en 

accompagnement des divers mouvements d’œuvres dans le cadre des travaux 

(Grands Appartements et musée Napoléon), ainsi que toutes les interventions 

de consolidation sur les pentes de la tente et les rideaux de la salle 5 du musée 

Napoléon. L’action de l’atelier a consisté en un dépoussiérage d’une partie des 

tapisseries, in situ ou en atelier, notamment pour les sièges du Grand Salon 

de l’appartement du Pape, avec reprises ponctuelles des relais et examen 

approfondi, le dépoussiérage des textiles du lit de la chambre de l’impératrice 

dans les Petits Appar tements, ainsi que des confections de housses, 

en particulier pour les rideaux du salon des Tapisseries. Des interventions de 

conservation-restauration ont été effectuées sur plusieurs œuvres présentées 

dans l’exposition « Louis-Philippe », tel le chariot d’appartement (F 6785.2.1). 

L’atelier veille également à l’entretien et à l’amélioration des mises à distance 

et des rideaux de voilage.

L’atelier d’ébénisterie, constitué de deux agents, a accompagné les divers 

chantiers de la direction du patrimoine et des collections, notamment en 

réalisant le nettoyage, la restauration et/ou la reprise des finitions d’œuvres 

destinées au théâtre Impérial (la pendule F 48, le coffre à bois F 2139, les deux 

consoles 1899 C et 1906 C, les bureaux F 595, F 5001.2 et F 6533.1, diverses paires 

de chenets et de flambeaux). Des opérations semblables ont été effectuées sur 

de multiples objets destinés à être présentés dans l’exposition « Louis-Philippe », 

tels le chariot d’appartement (F 6785.2.1), la console supportant le cabinet 

commémoratif du mariage de 1837 (F 3797), quatre gaines supportant des 

bustes, les panneaux sculptés provenant du décor de la salle de Bal au XVIe siècle 

et sous Louis-Philippe, les pendules (F 43 C et F 2756), le bureau à gradin F1035, 

la table en palissandre incrustée de laiton (GME 12846), les chaises (F 6213), 

la grande table de salle à manger (F 1291 C), etc. L’atelier a participé à diverses 

reprises au chantier d’accrochage des œuvres en assistant la régie pour 

la reprise d’encadrements et le soclage.

le musée napoléon ier enrichi et reconfiguré 
selon le prisme « la france et l’europe sous 
l’œil et dans la main de napoléon »

Le musée Napoléon Ier, ouvert en 1986, a été profondément transformé en 

2018, afin d’intégrer la centaine d’œuvres acquises ou offertes ces dernières 

années et les premiers résultats, spectaculaires, de la souscription publique 

« Des Sèvres pour Fontainebleau ». Sur les neuf salles que compte le musée, 

quatre ont été particulièrement redessinées. Cette reconfiguration permet 

de présenter au public un parcours chrono-thématique désormais cohérent et 

continu, des débuts italiens de Bonaparte à la chute de Napoléon. Un prisme 

résolument historique, immédiatement perceptible par les visiteurs, a été 

privilégié. Le parti est à la fois mimétique : reproduire fidèlement ce qui a 

été ; synthétique : évoquer sous forme concentrée tous les rouages français 

et européens du « système » mis en place par Napoléon ; et polyphonique : 

présenter les différentes allégeances possibles des contemporains, le tout dans 

une perspective européenne revendiquée. 

salle « napoléon, empereur  
des français et roi d’italie »

Premier consul en 1799, proclamé « empereur 

des Français » par décision du Sénat du 18 mai 

1804, Napoléon Ier voulut conforter son 

pouvoir par un couronnement assorti d’un 

sacre. La cérémonie, grandiose, eut lieu le 

2 décembre 1804 dans le chœur de Notre-

Dame de Paris, en présence du pape Pie VII. 

Il fallait faire connaître les traits du jeune 

monarque de trente-cinq ans. Le sculpteur 

Chaudet mo dela le nou vel imperator 

couronné de lauriers, et le peintre Gérard 

reçut commande d’un Portrait en pied de 

l’Empereur en costume du sacre, appelé à être 

multiplié par l’atelier, ainsi que d’un Portrait 

de l’impératrice Joséphine, représentée assise 

sur son trône parsemé d’abeilles. L’Italie du 

Nord, que Bonaparte avait connue comme 

général en chef puis comme premier 

consul lors des campagnes de 1796-1797 et 

de 1800, était la deuxième souveraineté 

exprimée dans la titulature officielle de 

Napoléon. Roi d’Italie de mars 1805 à avril 

1814, il la visita à deux reprises en tant que 

souverain, au printemps 1805 pour son 

couronnement à Milan, et à l’automne 1807 

après le traité de Tilsit, premier apogée 

de son système.
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salle « ordre et prospérité. paris capitale du luxe  
et la france modèle pour l’europe »

La paix extérieure et le retour à l’ordre intérieur entraînèrent un engouement 

envers la personne du premier consul, mué en monarque en mai 1804. 

Le nouveau souverain, « Napoléon Ier, empereur des Français », était appelé, 

avec une pompe toute néoclassique, « nouveau César » et « nouvel Auguste ». 

Cette mobilisation de figures antiques à des fins politiques de f latteuse 

comparaison f leurit sur la production parisienne de luxe. Sur le vase de 

Napoléon thaumaturge, le « demi-dieu » apparaît dans une nudité héroïque, 

lauré à l’antique. Sur une paire de vases impériaux, celui au portrait d’Auguste 

est à dessein doté des traits de Napoléon. Après la Révolution française, 

l’œuvre de reconstruction du pays et 

de réconciliation des partis permit 

la prospérité, gage d’adhésion au 

régime. Les fabricants et les hommes 

d’affaires retrouvèrent conf iance, 

grâce à la fondation de la Banque de 

France, à la création d’un nouveau 

système monétaire reposant sur 

le « franc germinal », et à la tenue 

d ’«  e x p o sitio ns d e s p r o duit s d e 

l’industrie nationale ». La France et 

l’Europe venaient se fournir à Paris.

salle « napoléon, épicentre de son système. rouages 
humains et ressort moral du pouvoir de l’empereur »

Cette salle, nourrie de 25 acquisitions 

récentes, of fre une synthèse du 

« système », servie par une scénogra-

phie expressive. Ce pouvoir s’exerce 

par l ’épée et par la plume, repose 

sur l’appareil d’État et l’apparat de 

cour, et depuis les bases de la « vieille 

F r a n c e  »,  p r oje t t e  l ’ h é g é m o nie 

française sur l’Europe continentale. 

Napoléon structurait son pouvoir 

par cercles concentriques émanant 

de sa personne. Dans ce « système », 

les bénéficiaires de ses largesses furent sa famille, les grands dignitaires de 

l’Empire, tel l’archichancelier Cambacérès, et les grands officiers de l’Empire, 

tel le maréchal Berthier, major général de la Grande Armée et grand-veneur. 

Le simple soldat mû par l’honneur et l’administrateur régi par le code pouvaient 

tous deux espérer la Légion d’honneur comme récompense pour services rendus 

à la patrie. Sur la carte de l’Europe, Napoléon, armé de son compas, déplaçait ses 

pions humains, exprimés par des portraits et des bustes dans tous les matériaux 

possibles, du marbre au biscuit de porcelaine. L’orfèvre Biennais créa même une 

série de bustes des membres de la « Maison impériale » en bronze, matière à la 

noblesse antique, les rassemblant en un panthéon familial où ils apparaissent 

comme les pièces d'un grand jeu que jouait Napoléon sur l’échiquier du monde.

salle « à l’ombre de l’empereur déchu.  
lendemains d’empire »

La dernière salle évoque la chute de Napoléon, le 

triomphe de ses adversaires européens, les convulsions 

françaises en ces lendemains d’Empire, les exils et les 

attentes des Bonaparte. Vaincu par l’Europe coalisée 

envahissant la France, Napoléon fut contraint 

d’abdiquer le 6 avril 1814 à Fontainebleau, qu’il quitta 

en orchestrant de main de maître une scène d’adieux 

lors de son départ pour l’ île d’Elbe. Les Bourbons 

revenus d’exil et de retour sur le trône essayèrent de 

pousser des racines parmi le peuple et de faire refleurir 

les fleurs de lis. Les vainqueurs célébrèrent en Europe 

leur triomphe, tandis qu’inversement de nombreux 

Français cultivèrent la nostalgie de l’empereur déchu. 

Son fils, l’ex « roi de Rome », un temps incertain « prince 

de Parme », agonisa en 1832 camouflé sous le titre 

de « duc de Reichstadt ». Quant à la famille ex-impériale, 

dispersée en Europe et aux États-Unis, elle forma 

comme une constellation de souverains déchus à la 

chute de « l’astre du monde », de qui ils avaient tenu 

leur trône éphémère et dont la légende nourrissait les 

espérances persistantes. 

Cette reconfiguration, dégageant des thématiques 

nettement définies et ouvrant de larges perspectives 

européennes, a été saluée par la presse spécialisée et 

généraliste, comme par les historiens de l’art et les 

spécialistes napoléoniens, exploitée par le service 

pédagogique selon les programmes scolaires, 

et appréciée du grand public et des visiteurs de toute 

origine. 
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Selon La formule consacrée, le Musée Napoléon lera fait peau
neuve. Létablissement sisau cœurdu château de Fontainebleau
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spectaculaires, dont ses homologues sont si friands.
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Perthes

Fontainebleau

r Christophe Beyeler, le conservateur,
présente l'une des tabatières

du souverain visibles au musée.

Montereau-
La Chapelle-ls-Reine Fault-Yonne

C bâteau-La nd on

Un nouveau sacre pour Napoléon Ier
Fermé huit mois pour travaux, le musée consacré à l'Empereur qui a fait la renommée du château,

a rouvert hier ses portes au public. Les collections ont été enrichies d'une centaine de pièces.

Le Parisien 
27 février 2018

Le Journal des Arts
7 juin 2018

L'oeil 
18 mars 2018

Le Figaro 
22 février 2018
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les acquisitions

Le château de Fontainebleau enrichit ses 

collections selon trois axes structurants :

  les meubles, objets, tableaux ou sculptures 

qui appartenaient autrefois à l’ameublement 

ou au décor du château et qui en sont sortis ;

  les œuvres (peintures, dessins, gravures, 

photographies …) témoignant de l’histoire 

du château et de ses divers états ;

  le musée Napoléon Ier récemment reconfiguré.

Conformément à ces axes, les collections du 

château ont été enrichies de 27 œuvres ou 

ensemble d’œuvres durant l’année 2018.

œuvres issues de l’ameublement  
ou des décors du château

Trois lots de céramique datant du règne de Louis-

Philippe ont été acquis en 2018 : 56 pièces du service 

des Chasses (F 2018. 6. 1 à 56), 20 pièces du service des 

Princes (F 2018. 18) et 7 pièces du service des Officiers 

(F 2018. 19). Ces acquisitions - effectuées sous forme 

de don pour les pièces du service des Princes et du 

service des Officiers - ont permis de compléter la 

représentation de ces différents services de table 

utilisés sous la Monarchie de Juillet à Fontainebleau 

et de faire entrer dans les collections des pièces d’un 

type qui n’y était pas encore présent. La plupart 

de ces pièces ont pu être montrées à l’occasion de 

l’exposition « Louis-Philippe à Fontainebleau. Le Roi 

et l’Histoire ».

histoire du château

Six lots, regroupant vingt-huit œuvres, en lien avec l’histoire du château, ont pu 

être acquis en 2018. En premier lieu, citons un portrait dessiné par Jean-Baptiste 

Isabey de la princesse Hélène de Mecklembourg-Schwerin réalisé à la veille 

de son mariage avec le prince royal, Ferdinand-Philippe d’Orléans, célébré 

à Fontainebleau à la fin du mois de mai 1837 (F 2018. 5). Toujours en lien avec ce 

mariage, un lot de 17 dessins et calques de Jean-Charles Develly, préparatoires au 

décor peint du coffret à bijoux en porcelaine de Sèvres de la princesse Hélène, ont 

aussi pu être achetés par le château (F 2018. 14. 1 à 17), illustrant la genèse de ce 

meuble exceptionnel. Quatre autres acquisitions corrélées à des décors existants 

ou perdus du château ont également pu être menées à bien. C’est ainsi que le 

château a pu acquérir une esquisse préparatoire à la grande composition de Pierre-

Athanase Chauvin, L’Entrée de Charles VIII à Acquapendente, commandée à l’artiste 

par Louis XVIII pour s’intégrer au décor mural de la galerie de Diane. Ce grand 

ensemble peint des hauts faits de la monarchie française ayant été démembré 

et dispersé pendant le Second Empire (la composition définitive de Chauvin est 

conservée à Amboise), il était naturellement primordial de pouvoir acquérir cette 

esquisse de la main de l’artiste (F 2018.11). En lien avec les décors existants, une 

exceptionnelle aquarelle d’Eugène Delacroix, dans laquelle l’artiste a représenté 

quelques détails décoratifs des lambris peints de la chambre d’Anne d’Autriche, 

a intégré les collections (F 2018.15). Cette aquarelle est la deuxième feuille de 

Delacroix acquise par le château. Elle témoigne au plus haut niveau de l’intérêt 

des artistes du XIXe siècle pour les décors peints et sculptés de Fontainebleau. 
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extérieures, au départ de Talleyrand 

le 8 août 1807. Il est nommé le 

9 septembre 1811 « intendant général 

des domaines de la Couronne », 

en remplacement du comte Daru, 

puis grand-chancelier de l’ordre 

de la Réunion, le 18 octobre suivant. 

Il est appelé au Sénat le 5 avril 1813, 

et remplit auprès de l’Impératrice 

Marie -Louise et du Conseil de 

régence les fonctions de secrétaire 

d’État. Ce buste à l’antique d’un  

dignitaire de l’Empire français, 

exécuté par un ciseau piémontais, 

s’inscrit dans le droit fil de l’envergure 

européenne qui est consubstantielle 

au musée Napoléon Ier. 

Me Thierry Jové-Dejaiffe, mécène du musée Napoléon Ier, a offert trois pièces 

d’or, deux françaises et une italienne, pour exprimer la confiance retrouvée, gage 

de prospérité économique (F 2018.1.1 à 3). La solidité monétaire comme ressort 

indispensable du luxe est ainsi expliquée dans la vitrine d’entrefenêtre, qui donne 

la clé de la thématique de la salle « Paris, capitale du luxe ». 

 

La générosité de Colette Duglé, 

par l ’intermédiaire de Rober t 

Gravereaux, s’est manifestée par le  

don d’une esquisse préparatoire : 

Elisa présidant à la distribution 

des prix aux artistes à Florance le 

3 octobre 1809, peinte par Gaspero 

Martellini et ornée d’un cadre néo-

florentin en bois sculpté et doré 

à l’ornementation foisonnante 

(F 2018.9). 

Une intense politique de prospection a permis de recevoir en don quatre œuvres 

résumant les relations de Napoléon avec les autres souverains d’Europe.

Trois pièces, produites par la « Königliche Porzellans-Manufaktur », la manufacture 

royale de porcelaine de Berlin, ont été offertes par M. Leprince (F 2018. 10.1. à 3). 

Une assiette Officiers prussiens dirigeant des manœuvres campe la donne initiale, 

vers 1803, quand l’armée prussienne, héritière de Frédéric II, est une mécanique 

réputée invincible – bientôt balayée par Napoléon et Davout à Iéna et Auerstaedt 

le 14 octobre 1806, où la prépondérance de la Prusse en Allemagne du Nord est 

C’est dans le même ordre d’idée que sont également 

entrés dans les collections, au cours de l’année 2018, 

trois panneaux peints de Pierre-Nicolas Brisset, peintre 

restaurateur de la salle de Bal à la fin du XIXe siècle, qui 

reprennent certaines parties du décor de cette salle et 

documentent l’intervention de cet artiste (F 2018.17.1 à 3), 

ainsi que deux dessins d’Alexandre Denuelle, décorateur 

inépuisable des palais et des bâtiments publics, dont 

l’un est un projet pour le plafond de la galerie des Fastes, 

datant du Second Empire (F 2018.7.1 et 2). 

enrichissement du musée napoléon ier

Pour alimenter le programme muséographique du futur musée Napoléon Ier, 

des acquisitions intéressantes ont été réalisées en 2018. Sur 18 lots napoléoniens 

entrés dans les collections, 6 ont été acquis par préemption de l’État et 12 ont 

été offerts par des particuliers. 

Un buste de Champagny, sculpté par Giaccomo Spalla (F 2018.20) est venu étoffer la 

représentation du personnel de la machinerie impériale. Nompère de Champagny, 

titré « duc de Cadore » en 1808, est successivement conseiller d’État puis ministre, 

d’abord de l’Intérieur le 8 août 1804 en remplacement de Chaptal, puis des Relations 
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Le château a également acquis une vue topographique doublée d’une scène 

historique, réalisée par Achille Poirot (1797-1852), ainsi titrée par le livret du Salon de 

1843 où l’œuvre fut présentée : « Vue de la cour du donjon au palais de Fontainebleau » 

(F 2018.24). Le livret détaille la scène : « Le pape Pie VII, au retour d’une promenade, 

donne sa bénédiction à des enfants malades », agenouillé. Autant le souvenir de 

la captivité de Pie VII de juin 

1812 à janvier 1814 est prégnant 

dans la toponymie du château 

– comptant un luxueux appar-

tement désor mais appelé 

« du Pape », autant est rare la 

représentation d’un épisode, 

réel ou fictif, de ce séjour dans 

ce palais devenu « geôle dorée » 

pour le nouveau « Saint Pierre-

aux-liens ».

anéantie en un jour. Inversement, une tasse, peinte aux 

portraits des vainqueurs, et sa soucoupe, ornée du plan de 

la bataille, est sur le thème de la Bataille de Leipzig dite 

« des Nations », 16-19 octobre 1813. L’étape suivante est 

L’entrée des alliés à Paris, 31 mars 1814. Les portraits, peints 

sur la tasse, du roi de Prusse Frédéric-Guillaume III, de 

l’empereur d’Autriche François Ier et du tsar de Russie 

Alexandre Ier sont unis dans une même couronne de 

victoire. Ces souverains Hohenzollern, Habsbourg et 

Romanov, maintes fois vaincus, se montrent des vainqueurs 

cléments et magnanimes en 1814, respectant habitants et 

monuments de la capitale occupée, détaillés sur la soucoupe. 

Enfin, Mme Nathalie Lemoine-Bouchard a offert une 

miniature, unique par son sujet : Le tsar Alexandre dans 

les jardins du palais de l’Élysée, exécutée par Dufrenne, 

peintre et restaurateur de tableaux vers 1814-1815 

(F 2018.4). 

À terme, ces œuvres viendront nourrir deux nouvelles 

salles, une consacrée aux rapports franco-allemands 

et l’autre vouée à un bilan de l’Empire : « Des Adieux de 

Fontainebleau au Congrès de Vienne : l’Europe redessinée ».

la gestion des collections

L’année 2018 a été marquée par une forte activité liée au chantier des collections, 

à la mise en œuvre du schéma directeur, à l’organisation d’expositions 

temporaires, au récolement, ou encore aux prêts aux expositions extérieures, 

engendrant près de 5 000 mouvements d’œuvre.

le chantier des collections

En 2018, le château a poursuivi le diagnostic des peintures, outil de travail 

et de veille sanitaire de ses collections. Cette année, la galerie de peintures 

et la réserve des peintures ont été ciblées. Ont été ajoutés, les tableaux 

décrochés du fait des travaux du schéma directeur dans les escaliers de Stuc 

et Louis XV. Au total, 295 peintures (269 huiles sur toile, 9 panneaux de bois, 

5 supports en cuivre et 12 Arts Graphiques) sont passés sous les yeux experts 

de 12 restaurateurs. Le protocole est maintenant bien rodé : examen global, 

constat d'état détaillé, dépoussiérage et réencadrement pour les tableaux 

de moins de 150 cm de haut et de long. Le résultat est une base de données 

compilant toutes les informations relevées par les restaurateurs sur chaque 

tableau de la collection. Le château dispose ainsi d’un regard sur l’état sanitaire 

de ses peintures à un instant T. Cela permet au service de la régie des œuvres 

d’envisager les restaurations urgentes, les interventions avant chaque départ 

en prêt, les risques de manipulations et la programmation de restaurations plus 

fondamentales. En parallèle de ce diagnostic, le château a missionné un cabinet 

pour réaliser une étude biologique des espaces de la galerie de peintures et 

de la réserve afin de prévenir au mieux les risques biologiques inhérents aux 

bâtiments historiques. 
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la réouverture du musée napoléon ier

Après 10 mois de travaux, la reconf iguration de 

5 salles et le mouvement de 700 œuvres, le musée 

Napoléon Ier a rouvert en février 2018. Une fois par 

trimestre, les Arts Graphiques présentés au sein 

des salles font l’objet d’une rotation, en raison de la 

sensibilité du papier à la lumière.

production d’expositions temporaires

À l’automne 2018, le château a présenté exceptionnellement deux expositions 

temporaires. L’exposition « Rois du Monde. Art et pouvoir royal à travers 

les chefs-d'œuvre de la collection Al Thani » a été l’occasion de restaurer les 

luminaires de la salle de Bal, de dépoussiérer les lambris, de mettre en cire 

les huisseries basses et de peindre l’intérieur de la cheminée. L’exposition a 

nécessité 6 semaines de chantier scénographique et une semaine d’installation 

des œuvres. Elle a réuni une centaine d’œuvres issues de la collection Al Thani, 

présentées au sein d’une scénographie conçue sur-mesure par François-Joseph 

Graf pour s’accorder aux décors historiques de la salle de Bal. La seconde 

exposition, « Louis-Philippe à Fontainebleau, le roi et l’Histoire » a été présentée 

dans le circuit de visite. Elle a rassemblé plus 200 œuvres dont environ la moitié 

est issue des collections du château. L’occasion a donc été saisie de restaurer 

140 œuvres grâce aux concours de restaurateurs extérieurs spécialisés mais 

également grâce aux ateliers d’art du château, ébénisterie et tapisserie. 

L’exposition a été également l’occasion de restaurer et d’installer, en partenariat 

avec le Mobilier national, au sein de l’escalier Louis XIV, le dernier exemplaire des 

candélabres dit Piranèse qui se trouvaient au XIXe siècle dans la Cour d’Honneur. 

Huit salles qui ont été impactées par des mouvements d’œuvres afin de mettre 

en place la scénographie de l’exposition. Au total, 170 œuvres situées dans le 

circuit de visite ont été transférées en réserve.
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prêts aux expositions et accueils d’œuvres en dépôts

En 2018, la direction du patrimoine et des collections a accepté le dépôt de 

56 œuvres qui ont été présentées dans 13 expositions, en France et à l’étranger. 

Le château a notamment été partenaire de l’exposition « La Maison de 

l’Empereur », organisée par le musée des beaux-arts de Montréal, où 24 œuvres 

majeures du musée Napoléon Ier ont été présentées. L’exposition a ensuite été 

présentée au Virginia Museum of Arts à Richmond (États-Unis) et enfin au 

Nelson-Atkins Museum of Art de Kansas City (États-Unis) avant de rejoindre 

Fontainebleau en avril 2019. Par ailleurs, l’année a été marquée par l’accueil 

dans le cadre de dépôts de 22 œuvres provenant du musée du Louvre, du musée  

de la Légion d’Honneur ou du Mobilier national.

inventaire

La clarification des données juridiques (registres d’inventaire et de dépôts, par 

exemple) et la modernisation des outils de travail constituant une préoccupation 

constante de la direction du patrimoine et des collections, deux axes ont été 

privilégiés en 2018. En premier lieu, la reprise des listes d’objets déposés par d’autres 

institutions (musée d’Orsay, Mobilier national, etc.) au sein du château afin d’en 

préciser les limites, de procéder à des décroisements d’inventaire (demande 

d’affectation d’un bien ou de sa radiation des inventaires sous le contrôle du Service 

des musées de France) et surtout d’en fluidifier la gestion. Le second axe concerne 

l’informatisation de l’inventaire du musée. Une campagne a été réalisée en 2018, 

pour les acquisitions du château effectuées entre 2014 à 2018. Les éléments propres à 

chaque œuvre acquise sont, depuis et désormais de manière systématique, inscrits 

dans la base de données de gestion des collections dans un module spécifique, dès 

leur achat ou dès leur réception au sein de l’Établissement. Une édition annuelle 

« papier », double de cet inventaire, est réalisée afin d’en posséder une version 

authentifiée et de déposer, aux Archives nationales, le second volume, selon les 

directives du Code du patrimoine. 

récolement 

Si le post-récolement, c’est-à-dire l’analyse des résultats du premier récolement 

décennal et les recherches comme les décisions qui en découlent (recherches de 

numéros concernant des œuvres non marquées, décroisement des inventaires 

des musées nationaux dans le cadre des dépôts, etc., n’a pu être mené à bien 

en 2018, le second récolement décennal a, quant à lui, avancé. Il a concerné 

11 % des collections, portant la proportion des œuvres du château récolées à 

24 %. Cinq campagnes ont été réalisées. Deux d’entre elles correspondent au 

traitement d’objets déjà vus lors du premier récolement décennal mais visent 

à accompagner ou suivre deux phases importantes de travaux réalisés au sein 

du château : la reconfiguration du musée Napoléon d'une part et l'installation 

de l'éclairage de sécurité dans les Grands Appartements d'autre part. Ces deux 

campagnes, primordiales dans le contexte des travaux du schéma directeur, ont 

été l'occasion de vérifier l'état des œuvres et de mettre à jour leur localisation 

dans la base de données des œuvres. Une campagne a été consacrée aux 

nouvelles acquisitions tandis qu’une autre se concentrait sur divers éléments 

en bois (éléments de scène, tables, etc.) qui n'avaient pu être récolés jusqu’alors 

faute de moyens de manutention mis à disposition. Cette action a été menée 

dans le cadre de la réorganisation de plusieurs réserves. Une campagne de 

dépoussiérage de toutes les pièces concernées a aussi été effectuée à cette 

occasion. Enfin, l'étude de ce fonds atypique a permis de mieux connaître 

des ensembles complexes liés à la vie et au fonctionnement du château. 

Une dernière campagne concerne les dépôts du château de Fontainebleau 

au château de Versailles où deux objets manquent à l’appel. Des recherches 

peuvent cependant encore être menées pour les retrouver car ceux-ci posent 

des problèmes d’identification. 

base de données

Conformément à la stratégie numérique adoptée en 2017, le château a décidé 

de se doter d’outils innovants, ergonomiques, performants et partagés non 

seulement pour la gestion des œuvres mais aussi pour celle des bibliothèques, 

des archives et des photographies. C’est dans ce grand projet documentaire 

initié en 2018 que s'insère la migration de la base de données des œuvres vers un 

logiciel dédié adapté aux collections que renferme le château. Il s'agit de faciliter 

et d'améliorer tant l’indexation, le suivi physique, l’étude et la connaissance 

des œuvres du château que leur diffusion au plus grand nombre, spécialistes 

du domaine ou non. Celle-ci sera opérée via un site web dédié, intégré au site 

institutionnel de l'Établissement. La nouvelle base de données des œuvres sera 

également accessible sur le portail documentaire mis en place par le Centre 

de ressources scientifiques. Ce projet innovant a fait l’objet d’une subvention 

de 50 000 € du ministère de la Culture. Au terme d'un appel d'offres, c'est 

la société Skinsoft qui a été retenue en décembre.
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les ressources documentaires

Le Centre de ressources scientif iques (CRES) gère l'information relative 

au château et à ses collections. Il conser ve la mémoire de l'activité de 

l'Établissement et apporte un soutien à la recherche à travers la gestion et le 

traitement des archives, de la collecte à la communication. Son action a été 

confortée grâce à l’arrivée de trois nouveaux agents, en provenance du site 

bellifontain des Archives nationales.

le redéploiement du service

Le service est engagé depuis quatre ans dans un projet de redéploiement du 

Centre de ressources scientifiques. Le transfert des fonds et le déménagement 

du service ont été opérés en 2018.

la gestion de la bibliothèque 

Les fonds de la bibliothèque de recherche ont été enrichis de 138 ouvrages 

et de 218 numéros de revues. À la suite du déménagement dans les espaces 

provisoires, un chantier de dépoussiérage global a été réalisé. Cette opération 

de conservation préventive a permis de traiter les quelque 7 000 volumes 

conservés dans la bibliothèque.

l’étude et la gestion des bibliothèques patrimoniales

La collaboration avec la réserve des livres rares de la BnF a été réactivée et deux 

chantiers prioritaires ont été identifiés et programmés pour 2019. Une sélection 

d’ouvrages a été présentée à l’association néerlandaise de bibliophiles dans 

le cadre d’une visite spécifique.

les archives

6 versements d'archives intermédiaires ont été 

effectués par les services du château. Le traitement 

d’archives historiques a été poursuivi : un fonds de 

l’agence d’architecture du palais de Fontainebleau 

(1791-1901) a fait l’objet d’un versement aux Archives 

nationales. Les archives électroniques ont été 

prises en charge par le ser vice, en particulier au 

sein de versements mixtes, papier et électronique. 

12 184 fichiers ont été traités et associés à un fichier 

de traçabilité. Par ailleurs des procédures et règles de 

bonne gestion ont été diffusées auprès de l’ensemble 

des agents. Un travail d’analyse et de restructuration 

du réseau informatique a été initié par la réalisation 

d’un plan de classement normalisé et le traitement 

de l’ensemble des dossiers du service, conformément 

aux règles établies. S’agissant du traitement matériel, 

13 documents ont été restaurés, 118 dépoussiérés 

et 77 reconditionnés. 19 documents d’archives ont 

fait l ’objet de prêt aux expositions de la ville de 

Fontainebleau, « Regards sur la forêt » et « 14-18 sous 

le regard des enfants ».
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la couverture photographique  
et le traitement documentaire

Les campagnes photographiques (21 jours par l’agence photographique de la 

RMN-GP et 5 jours par des photographes indépendants) ont permis de réaliser 

414 prises de vues, en particulier pour la préparation de l’exposition « Louis-Philippe 

à Fontainebleau », avec une importante couverture photographique in situ.  

2 000 images ont été également réalisées par le photographe du CRES, sous 

forme de reproduction de documents, reportages (travaux et déménagements, 

entretien et restauration d’œuvres) et prises de vues d’espaces muséographiques 

et d’œuvres. Le traitement documentaire a porté essentiellement sur le 

catalogage des ouvrages ainsi que sur la création et l'enrichissement de dossiers 

d’œuvres. Une revue des sommaires (revues) est produite à destination du public 

interne tous les deux mois. 

le service au public

En raison du déménagement dans les locaux provisoires du CRES, l’accueil du 

public a été suspendu au printemps, jusqu’à la réintégration dans les futurs 

espaces rénovés. De ce fait, la réponse aux demandes de recherche à distance 

a représenté une plus grande part de l’activité. 90 demandes d’information 

ont été traitées par courriel et 24 chercheurs ont consulté sur place, avant 

la fermeture, 158 documents (dont 105 dossiers d’archives).

un projet numérique pour l’avenir

Afin d’améliorer la gestion et de rendre accessibles au public les ressources 

documentaires, un projet de mise en œuvre de bases de données pour la 

photothèque, les bibliothèques et les archives a été adossé au chantier de 

refonte de la base de données des œuvres. Le travail de l’année a porté sur 

l’architecture des données et la description fonctionnelle des outils à mettre 

en place et s’est concrétisé par la publication d’un marché public. Le projet inclut 

un portail documentaire permettant des recherches fédérées, qui sera intégré 

à terme au site internet du château.
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le rayonnement du château

En 2018, le château de Fontainebleau a bénéf icié d’une actualité 

particulièrement riche qui lui a permis d’intensifier sa présence dans les 

médias. Des actions spécifiques ont été menées à l’occasion de la réouverture 

du musée Napoléon Ier en février, des expositions « Rois du Monde » 

et « Louis-Philippe à Fontainebleau » au second semestre, et plus largement 

à l’occasion des manifestations culturelles qui ont rythmé la programmation 

du château. Les opérations de mécénat, en particulier la campagne 

de levée de fonds #UnGesteHistorique en faveur de l’escalier en Fer-à-Cheval, 

ont également intéressé la presse, tout comme les actions de communication 

menées à destination du public chinois. Les opérations de relations publiques 

et la valorisation des collections au travers de communications scientifiques 

nombreuses ont également contribué au développement de la notoriété 

du château.

1 116 mentions dans la presse (-7 %), dont 68 tv et 70 radios 

5 voyages de presse 

5 événements de relations publiques organisés au château  

2 catalogues d’exposition 

55 conférences réalisées par les conservateurs du château

fontainebleau dans les médias

En 2018, Fontainebleau a fait l’objet de 1 116 mentions dans la presse française 

(contre 1 210 en 2017), dont 978 dans la presse écrite, 68 à la télévision et 70 à la radio.  

L’année 2018 a été marquée par la qualité des retombées médiatiques, favorisées 

par le recrutement de l’agence de relations presse Brunswick Art. La variété des 

actualités du château a nourri les médias tout au long de l’année. Beaucoup 

d’articles de fond ont été publiés, soutenant ainsi le développement de la notoriété 

du château.

L’année a débuté avec la réouverture au public du musée Napoléon Ier, fermé 

pendant neuf mois pour permettre sa reconfiguration partielle. Cette actualité, 

conjuguée aux reconstitutions historiques d’avril, a permis de mobiliser 

une presse française et étrangère nombreuse autour de Napoléon, l'une des 

figures de prédilection du château, comme en témoignent le Journal du dimanche 

du 25 février ou les articles parus dans La Stampa du 14 juin ou le Frankfurter 

Allgemeine Zeitung du 19 juin. L’exposition « Rois du Monde », en septembre, a 

suscité un véritable engouement auprès des médias, en raison de l’originalité 

du partenariat liant Fontainebleau à la collection Al Thani. La presse a salué 

dans l’exposition « Louis-Philippe à Fontainebleau », en novembre, un propos 

scientifique d’excellent niveau associé à une scénographie originale. La diversité 

des prêts et la nature des objets ont permis d’attirer des médias de spécialités très 

différentes : arts décoratifs, exposition, bijoux et art de vivre. La programmation 

culturelle du château, que ce soit les reconstitutions historiques autour de 

Napoléon Ier et Marie-Louise, le Festival de l’histoire 

de l’art, le Festival des Écoles d’art américaines, les 

Journées du patrimoine, la Saint-Hubert du château 

ou le spectacle de Noël La Belle et la Bête, ainsi que les 

événements invités, Festival Django Reinhardt, Série 

Séries ou encore Impérial chocolat, ont par ailleurs fait 

l’objet de nombreuses retombées.

La presse s’est également intéressée à l’actualité 

institutionnelle du château, comme l’appel à projets 

pour la réhabilitation du quartier des Héronnières ou la 

grande campagne de levée de fonds #UnGestehistorique 

pour la restauration de l’escalier en Fer-à-Cheval. 

Les médias ont salué l ’approche originale de la 

campagne et les efforts réalisés par Fontainebleau 

pour trouver des partenaires privés afin d’assurer son 

développement. Le lancement de la visite virtuelle du 

château de Fontainebleau sur la plateforme chinoise 

Baidu Baike a aussi permis de mobiliser la presse 

sinophone et de renforcer la notoriété du château 

auprès de sa cible chinoise.

Frankfurter Allgemeine Zeitung 
12 juillet 2018

La République de Seine-et-Marne 
10 septembre 2018

La République de Seine-et-Marne 
10 septembre 2018

Le Moniteur 
28 décembre 2018

Le Monde 
19 juin 2018

Le Monde 
3 juin 2018

Le Parisien 
19 septembre 2018

Le Quotidien de l'Art 
16 juillet 2018
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5 voyages de presse
  réouverture du musée napoléon ier – 16 février – 15 journalistes

  festival de l’histoire de l’art – 1er juin – 30 journalistes

  lancement du partenariat avec baidu baike – 28 juin – 9 journalistes

  exposition « rois du monde » – 6 septembre – 18 journalistes

  exposition « louis-philippe à fontainebleau » – 31 octobre – 15 journalistes

les principaux sujets d’actualité en 2018
  réouverture du musée napoléon ier

  reconstitutions historiques sur le thème de napoléon ier et marie-louise

  #ungestehistorique – campagne pour la restauration de l’escalier en fer-à-cheval

  festival de l’histoire de l’art

  festival django reinhardt

  festival des écoles d’art américaines

  exposition « rois du monde »

  exposition « louis-philippe »

  appel à candidatures pour la réhabilitation du quartier des héronnières 

  salon impérial chocolat

  spectacle de noël : la belle et la bête
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les relations publiques

L e s  é v é n e m e n t s  o r g a nis é s  au  c h â t e au  s o n t 

l’occasion pour l’Établissement de resserrer ses liens 

avec ses administrations de tutelle, ses mécènes, 

ses par tenaires et les relais d’opinion. En 2018, 

le château a organisé ou accueilli des opérations 

particulièrement importantes. Le premier semestre 

a été marqué par l ’inauguration, le 10 mars, du 

musée Napoléon Ier reconfiguré. Le 1er juin, Françoise 

Nyssen, ministre de la Culture, et de son homologue 

grecque Lydía Koniórdou sont venues inaugurer la 

8e édition du Festival de l’histoire de l’art. Le second 

semestre a été particulièrement dense en raison de 

la programmation de deux expositions temporaires. 

L’exposition « Rois du Monde », présentée par la 

Collection Al Thani en partenariat avec le château 

de Fontainebleau pendant un mois, a été l’occasion 

d’organiser un vernissage le 8 et une soirée de 

relations publiques spécif ique le 25 septembre. 

Le mécène, Cheikh Hamad Al Thani, a offert à une 

centaine d’invités le 17 septembre un dîner dans la 

galerie François Ier, qui restera comme l’un des plus 

grandioses de ces dernières années. Le 3 novembre, 

le château a lancé l ’exposition « Louis-Philippe 

à Fontainebleau » en présence du comte et de la 

comtesse de Paris, et de nombreux représentants de 

la famille de France. Ces événements sont révélateurs 

de la capacité désormais acquise du château à 

développer sa notoriété et son image de marque au 

travers d’événements rassemblant des personnalités 

très diverses.
Point de Vue 
21 novembre 2018

10 mars Inauguration du musée Napoléon Ier

1er, 2 et 3 juin

Inauguration du Festival de l’histoire 
de l’art en présence de Françoise 
Nyssen, ministre de la Culture,  
et de Lydía Koniórdou, ministre 
grecque de la Culture

8 septembre Inauguration de l’exposition  
« Rois du Monde »

17 septembre
Soirée privée de SA Cheikh Hamad 
Al Thani à l’occasion de l’exposition 
« Rois du Monde »

25 septembre
Soirée de relations publiques 
à l’occasion de l’exposition  
« Rois du Monde »

3 novembre

Inauguration de l’exposition  
« Louis-Philippe à Fontainebleau » en 
présence du comte et de la comtesse 
de Paris
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les éditions

Soucieux de valoriser le travail scientifique réalisé à l’occasion des expositions 

temporaires ou de l’ouverture de nouveaux espaces, l’Établissement publie, 

en partenariat avec des éditeurs, des ouvrages qui permettent au public de 

découvrir la richesse du château et de ses collections.

napoléon, l’art en majesté – les collections  
du musée napoléon ier au château de fontainebleau

Auteur : Christophe Beyeler, conservateur  

en chef au château de Fontainebleau

Photographies : Marc Walter 

Éditions de Monza 

216 pages et 261 illustrations

Format : 24 x 30 cm

Date de parution : 2 novembre 2017

ISBN : 978-2916231433

Prix de vente : 39 €

rois du monde. art et pouvoir royal à travers  
les chefs-d’œuvre de la collection al thani 

Sous la direction de Vincent Droguet, conser vateur général, directeur 

du patrimoine et des collections du château de Fontainebleau.

Éditions de la RMN-GP

254 pages et 160 illustrations

Format : 28,3 x 3 x 23,3 cm

Date de parution : 19 septembre 2018

ISBN : 978-2711871414

Prix de vente : 39 €

Dans Napoléon, l’art en majesté. Les collections du 

musée Napoléon Ier au château de Fontainebleau, 

Christophe Beyeler retrace la fulgurante 

carrière de l’empereur et de sa famille à travers les nombreux souvenirs, 

portraits peints et sculptés, objets d’art et créations graphiques conservés 

dans les collections du musée Napoléon Ier et photographiés par Marc 

Walter. L’ouvrage met particulièrement en lumière quatre-vingt-huit œuvres 

récemment acquises grâce aux crédits publics et à la générosité de mécènes. 

Napoléon, l’art en majesté a reçu, le 21 février 2019, le prix Drouot des amateurs 

du livre d’art.

Depuis la haute Antiquité, la fonction royale s'est 

systématiquement trouvée associée à un riche 

répertoire symbolique. La représentation du roi 

constitue un enjeu de pouvoir, et témoigne des modes de pensée et des ambitions 

de toute une société. La diffusion d'une certaine image de la royauté - celle de son 

prestige - est indissociable d'une démonstration de splendeur. Aussi l'accumulation 

de sculptures, de pièces d'orfèvrerie, de tableaux, d'armes ou encore de bijoux 

représente-t-elle une donnée essentielle de la politique des cours princières. 

Ces trésors en disent autant de la figure du monarque que de son évolution à travers 

les âges et les civilisations...

louis-philippe à fontainebleau – le roi et l’histoire

Sous la direction de Vincent Cochet, conservateur en chef, et d’Oriane Beaufils, 

conservatrice au château de Fontainebleau.

Éditions de la RMN-GP

264 pages

Format : 28 x 22 cm

Date de parution : 14 novembre 2018

ISBN : 978-2711871001

Prix de vente : 39 €

Au moment où nait la politique des Monu-

ments historiques, à l'heure du mouvement qui 

rend hommage au Moyen Âge et à la Renais-

sance, Louis-Philippe, passionné d'histoire et 

d'architecture, fait de Fontainebleau à la fois un 

château d'apparat, un livre d'histoire et une maison de famille. Tout en conservant 

l'héritage de ses prestigieux prédécesseurs, le roi des Français orchestre la restau-

ration des grands décors de la Renaissance et modernise la "maison des siècles" afin 

qu’elle offre le plus grand confort au quotidien : calorifères, lampes à huile, "chaise 

volante" ou encore canapé-lit. Si celui que l'on nommera le "roi bourgeois" aime 

la vie de famille et les promenades dans les jardins, le parc et la forêt, il n'en reçoit 

pas moins à Fontainebleau la nouvelle société parisienne, composée de la noblesse 

d'Ancien Régime comme de barons d'Empire, de diplomates, de banquiers et d'intel-

lectuels, de Mademoiselle Mars à la comtesse de Boigne, de Stendhal et Talleyrand à 

Michelet. Tout en évoquant la vie mondaine et culturelle de la Monarchie de Juillet, 

ce catalogue entraîne le lecteur dans les appartements restaurés de la résidence 

royale, au cœur du mouvement néo-Renaissance que l'héritage de Louis-Philippe 

à Fontainebleau inspire à la capitale.
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les travaux scientifiques du collège  
des conservateurs

Tout au long de l ’année, les conser vateurs du château par ticipent au 

rayonnement de Fontainebleau par leur présence dans un grand nombre 

d’instances scientifiques, par la prise en charge du commissariat d’expositions, 

en publiant des articles et des ouvrages, et, bien sûr, en dispensant cours 

et conférences.

vincent droguet

conservateur général du patrimoine

directeur du patrimoine et des collections du château de fontainebleau

publications

  « Rencontre d’une forme et d’un lieu. Les ordres anthropomorphes au château de 

Fontainebleau pendant la Renaissance », dans S. Frommel, E. Leuschner, V. Droguet 

et Th. Kirchner (dir.), Construire avec le corps humain. Bauen mit dem menschlichen Körper, 

Paris-Rome, Picard-Campisano, 2018, vol. 1, p. 167-186

  Rois du monde. Art et pouvoir royal à travers les chefs-d’œuvre de la collection Al Thani, Paris, 

RMN-GP, 2018, 256 pages. Direction de l’ouvrage et rédaction de « Remarques sur 

la fonction royale à travers les siècles et les civilisations », p. 27-45, « Le monde 

gréco-romain. Rois et dieux », p. 84-85, « L’Empire perse sassanide », p. 98-99, 

« Face à face Orient-Occident au Moyen Âge », p. 106-107, « La Renaissance et ses 

modèles antiques », p. 160-161, « Triomphes 

minuscules. Monuments miniatures à la gloire 

des souverains », p. 178-179, « Rex artifex. À la 

recherche des matières précieuses », p. 190-191 ; 

notices cat. 6, p. 68-69, cat.14, p. 88-89

  « Éphémérides d’un hôte assidu. Les séjours 

de Louis-Philippe à Fontainebleau », p. 18-25, 

« Un mariage princier à Fontainebleau sous 

Louis-Philippe », p. 47-54 ; notices cat. 25, 42, 

45, dans O. Beaufils et V. Cochet (dir.), Louis-

Philippe à Fontainebleau. Le Roi et l’Histoire, Paris, 

RMN-GP, 2018

conférences et communications

Conférences

  Ferrare et son architecture : une identité forte (Lyon, 11 janvier 2018) 

  La résidence des Montefeltre : Urbino, un palais en forme de ville (Lyon, 13 décembre 2018)

Communications

  « La galerie au XVIIIe siècle : un espace entre tradition et mutation », communication 

au colloque international Résidences aristocratiques et vie sociale dans les capitales 

européennes au XVIIIe siècle (Paris, INHA, 7 juin 2018)

  « Antoine-Mathieu Le Carpentier et la Normandie », communication au colloque 

du Centre culturel international de Cerisy L’architecture en Normandie à l’âge classique 

(Cerisy-la Forêt, 7 octobre 2018)

  Modérateur au colloque François-Joseph Bélanger (1744-1818). Architecture et société, 

de l’Ancien régime à la Restauration (Château de Maisons, Maisons-Laffitte, 

6 décembre 2018)

INSTANCES SCIENTIFIQUES

  Commission des acquisitions du château de Versailles

  Comité scientifique de La Revue des musées de France – Revue du Louvre

  Comité scientifique du Centre de recherches du château de Versailles

  Comité scientifique du Festival d’Histoire de l’Art

  Comité scientif ique Mission « Château, parc, forêt de Fontainebleau – 

Patrimoine mondial »

  Conseil exécutif du Comité français d’histoire de l’Art

christophe beyeler

conservateur en chef du patrimoine

PUBLICATIONS

Reconfiguration du musée Napoléon Ier 

  « À Fontainebleau, le musée Napoléon Ier poursuit sa mue », L’Estampille-L’Objet 

d’art, n° 544, avril 2018, p. 60-69

  « Le musée Napoléon Ier reconfiguré selon 

le prisme « la France et l’Europe sous l’œil 

et dans la main de Napoléon », Bulletin de la 

Société des Amis du château de Fontainebleau, 

n° 33, avril-octobre 2018, p. 4-7

  « Reconfiguration du musée Napoléon Ier au 

château de Fontainebleau », Revue du Souvenir 

napoléonien, n° 514, janvier-mars 2018, p. 34-38

  « Une salle "Napoléon, épicentre de son 

système" au château de Fontainebleau », 

Revue du Souvenir napoléonien, n° 517, octobre-

décembre 2018, p. 20-27

Acquisitions récentes

  Présentation d’œuvres entrées dans les collections du musée Napoléon Ier et du 

cabinet napoléonien des arts graphiques du château de Fontainebleau, rubrique 

« Libéralités », p. 11, et « Principales acquisitions », p. 70-72, La Revue des musées 

de France. La Revue du Louvre, n° 2, numéro spécial « Acquisitions », 2018

  « Une assiette exprimant les relations franco-prussiennes offerte au musée 

Napoléon Ier de Fontainebleau », L’Estampille-L’Objet d’art, n° 549, octobre 2018, p. 22

  « Prolégomènes au redéploiement du musée Napoléon Ier : une année d’acquisitions 

à Fontainebleau », La Revue des musées de France. La revue du Louvre, n° 4, 2018, pp. 70-79

  « Une fougueuse peinture d’histoire pour Clermont : le musée marqué par la figure 

de Desaix s’enrichit de la Bataille de Marengo traitée par Godefroy », La Lettre de l’AMA 

(Association des Amis des musées d’Auvergne), Clermont-Ferrand, septembre 2018

Contribution aux catalogues des expositions produites par Fontainebleau

  « Le Service historique de Fontainebleau. Inscrire la maison d’Orléans dans 

la vraie demeure des rois », dans O. Beaufils et V. Cochet (dir.), Louis-Philippe 

à Fontainebleau. Le roi et l’Histoire, RMN, 2018, p. 221-224

Monographie sur le patrimoine du XXe siècle 

  La chapelle de l’hôpital Saint-Joseph. Charité en action et Foi en images, éditions 

Tallandier, 92 p., 2018
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CONFÉRENCES ET COMMUNICATIONS

Conférences dans des institutions culturelles françaises et étrangères 

Sur la réouverture du musée Napoléon Ier 

  « Napoléon enrôlant tous les talents : politiques, militaires et artistes au service 

de l’Empereur », organisée par l'Institut pour l'égalité des chances de l'Université 

Panthéon-Assas et l’Université inter-âges de Melun, espace Saint-Jean à 

Melun, jeudi 25 janvier 2018, conférence accompagnant la parution du livre 

"Napoléon. L’art en majesté" et présentant les collections du musée Napoléon Ier 

reconfiguré, rouvrant le 25 février 2018 

  « Un musée Napoléon Ier au château de Fontainebleau ? Les enjeux d’une 

reconfiguration au début du XXIe siècle », dans le cadre du cycle de conférences 

des spécialistes accompagnant l’inauguration de l’exposition « Art et vie de cour 

au palais impérial », Musée des beaux-arts de Montréal, 31 janvier 2018

  « La réouverture du musée Napoléon Ier au château de Fontainebleau », Savigny-

sur-Orge, 3e salon du Livre d’histoire, dimanche 11 mars 2018

  « Sous l’œil de l’Empereur et dans les serres de l’Aigle - deux siècles après, 

un musée Napoléon Ier reconfiguré embrassant la Belgique », Vieux-Genappe 

près de Waterloo, conférence organisée par la Société royale belge d'études 

napoléoniennes et les Amis du musée du Dernier Quartier général, 19 juin 2018

  « Napoléon, un règne par les arts ? Les choix de la reconfiguration du musée 

Napoléon Ier », Dijon, Société des Amis des musées de Dijon, 27 septembre 2018

Sur les œuvres conservées au musée Napoléon Ier

  « Majesté impériale et commandes artistiques. Voyage au travers des collections 

du musée Napoléon Ier du château de Fontainebleau », bibliothèque Marmottan, 

Boulogne-Billancourt, samedi 24 mars 2018

  « Porcelaines en quête de sujets. Les choix iconographiques d’Alexandre 

Brongniar t, administrateur de la Manufacture impériale de Sèvres », 

Saint-Omer, musée-hôtel Sandelin, jeudi 21 juin 2018, dans le cadre du dispositif 

de l'Université Populaire Audomaroise pour la démocratisation territoriale et 

le maillage culturel de la Communauté d'Agglomération du Pays de Saint-Omer

  « Porcelaines impériales. Choix iconographiques et message politique des 

œuvres classées « Trésor national » pour la souscription « Des Sèvres pour 

Fontainebleau », dans le cadre du « XIe Parcours de la céramique » comprenant un 

cycle de conférences organisé par l’Association des spécialistes de la céramique 

de collection, Paris, mercredi 5 septembre 2018

  « Free-mansonry and slavery on both sides of the Atlantic Ocean : about 

a revealing booklet recently acquired by the Museum Napoléon Ist of the 

castle of Fontainebleau », intervention au séminaire « Afro-American History », 

à l’invitation du professeur Alphine W. Jefferson, directeur du département 

« Black Studies » du Randolph Macon College, Richmond (Virginie, États-Unis), 

13 septembre 2018

ENSEIGNEMENT UNIVERSITAIRE

  Cours à l’ICES de La Roche-sur-Yon, cycle de spécialité « patrimoine » en 3e année 

de licence d’histoire : « Le patrimoine comme héritages contradictoires : pans 

de mémoire et ancrages de l’histoire (1789-1814) »

PRODUCTION MULTIMÉDIA

  « Le musée Napoléon Ier au château de Fontainebleau. Nouveau parcours, 

nouvelles acquisitions », cycle de découverte estivale en cinq séquences 

produit par le blog « le Scribe accroupi », juillet-août 2018

vincent cochet

conservateur en chef du patrimoine

PUBLICATIONS

  Louis- Philippe à Fontainebleau. Le Roi e t 

l’Histoire, Paris, RMN, 2018, 264 pages

Direction de l’ouvrage et rédaction de :

« La cassette des époux », p. 78-80

« Exercice de styles. Le mobilier du château 

sous Louis-Philippe », p. 178-191

« Domaine de la Couronne. Clauses et 

conditions établies pour l’entretien des ex-

jardins de l’Orangerie et des fossés devenus 

jardin du roi », p. 240-242

Nombreuses notices au sein du même 

catalogue 

  « Louis-Philippe à Fontainebleau. Le Roi et l’Histoire », L’objet d’art, n°549, octobre 

2018, p. 60-62

  « Louis-Philippe à Fontainebleau », Bulletin des amis du château de Fontainebleau, 

n°34, octobre 2018, p. 4-8

  « Avant-propos » et « Les habits du sacre de napoléon Ier. Revêtir l’autorité 

d’un nouveau régime », Coupry Claude et Cousin François (dir.), Étoffes des 

grands jours, actes des journées d’étude de l’AFET, château de Fontainebleau, 

24-25 novembre 2017, Paris, éditions AFET/Sépia, 2018, p. 9 et p. 15-30

  « De la fonction au décor, la tringle ornée et ses accessoires, 1800-1900 », 

Leiba-Dontenwill Jean-François, Chauveau Michel, Ragueneau Sébastien, L’art 

de suspendre les rideaux, de l’Ancien Régime au Second Empire, Paris, Mare & Martin, 

2019 (à paraître)

  Dir., Le théâtre de la cour impériale à Fontainebleau, Saint-Rémy-en-l’Eau, éditions 

Monelle Hayot, 2019 (à paraître)

COMMISSARIAT D’EXPOSITION

  Louis-Philippe à Fontainebleau. Le Roi et l’Histoire, château de Fontainebleau, 

3 novembre 2018 – 4 février 2019

jean vittet

conservateur en chef du patrimoine

PUBLICATIONS

  L’Appartement de Napoléon Ier à Fontainebleau. 

Histoire et métamorphoses, Fontainebleau, 

2018 (dossier des Amis du château de 

Fontainebleau n° 15) 

  «  D e u x e xe mp l e s d ’am é n ag e m e nt d e 

logement de princes à Fontainebleau : les 

appartements de l’aile neuve (1810) », Napoléon : 

la maison de l’Empereur, S. Cordier dir., cat. 

exp. Montréal, musée des Beaux-Arts, 2018, 

p. 96-97, 318-319

Date : Octobre 2018

Pays : FR
Périodicité : Mensuel

Journaliste : Vincent Cochet
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LOUIS-PHILIPPE A FONTAINEBLEAU :

LE ROI
ET L'HISTOIRE

Parallèlement à la grande exposition de Versailles, Fontainebleau
célèbre, dans ses grands appartements, Louis-Philippe : le roi
s'y rend plus d'une cinquantaine de fois, y fait de nombreux
aménagements et se passionne pour la vieille demeure des rois
de France Plus de 200 œuvres jalonnent le parcours

/ Par Vincent Cochet, conservateur en chef du patrimoine, et Orlane Beaufils,
conservatrice du patrimoine
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  « Mobilisation générale pour l’acquisition de la commode de Louis XV 

à Fontainebleau », Amis du château de Fontainebleau. Le bulletin des Amis, n° 34, 

octobre 2018, p. 23-24

  « De quelques portières armoriées du XVIIe siècle », De France et de Navarre : portières 

de tapisserie d’après Charles Le Brun, cat. exp., Pau, château, 2018 (les petits cahiers 

du château de Pau n° 8), p. 34-41

CONFÉRENCES ET COMMUNICATIONS

  20 février, « Les lits de la Renaissance à la lumière des archives de Louis XIV », 

Lits historiques. À la recherche des lits européens du XVe au XVIIIe siècle, journées 

d’études de l’École du Louvre et du musée du Louvre

  14 mars et 6 avril, « Que reste-il des appartements de Napoléon à Fontainebleau », 

pour les Amis du château de Fontainebleau

  1er juin, « Rêves impériaux : les lits de Napoléon à Fontainebleau », pour 

le Festival d’histoire de l’art 

jehanne lazaj

conservatrice du patrimoine

RECHERCHE

  Depuis 2016 : préparation d'une thèse de doctorat en histoire de l'art (Paris I 

Panthéon-Sorbonne, ED 441 en cotutelle avec l’INP), « Anatomie d'une collection, 

morphologie d'un art de vivre au début du XIXe siècle : les palais et les collections 

de Caroline et Joachim Bonaparte-Murat », sous la direction de Dominique Poulot, 

Professeur des universités

PUBLICATIONS

  « La vie de château : un palais au service du roi, de la cour 

et des visiteurs », cat. exp. Louis-Philippe à Fontainebleau. 

Le roi et l’Histoire, RMN, 2018, p.86-99

  « La "maison des siècles" en chantier », avec Mathilde 

Buaillon, dans O. Beaufils et V. Cochet (dir.), Louis-

Philippe à Fontainebleau. Le roi et l’Histoire, RMN, 2018, 

p. 114 à 122

  Confort et vie moderne au château, dans O. Beaufils 

et V. Cochet (dir.), Louis-Philippe à Fontainebleau. Le roi 

et l’Histoire, RMN, 2018, p. 122 et 123

  «  R ay o nn ant e t  f l amb o y ant,  F o nt ain e b l e au 

néogothique » dans O. Beaufils et V. Cochet (dir.), 

Louis-Philippe à Fontainebleau. Le roi et l ’Histoire, 

RMN, 2018, p. 166 et 167

  « Un château entre jardins, parc et forêt », dans 

O. Beauf ils et V. Cochet (dir.), Louis- Philippe à 

Fontainebleau. Le roi et l’Histoire, RMN, 2018, p. 234 à 239

JURY DE CONCOURS

  Présidente du jury, concours de recrutement réservé (loi Sauvadet), Technicien 

d’art (ministère de la Culture).

Sites & Monuments 
11 septembre 2017

oriane beaufils

conservatrice du patrimoine

RECHERCHE

  Depuis 2017 : préparation d'une thèse de doctorat en 

histoire de l'art (Université de Genève), Simon Bening 

(1483-1561) et les derniers feux de l’enluminure flamande 

sous la direction de Frédéric Elsig

PUBLICATIONS

  Louis-Philippe à Fontainebleau. Le Roi et l’Histoire, Paris, 

RMN, 2018, 264 pages

Direction de l’ouvrage et rédaction de :

« Cachemires, toilettes et rubis. Le Trousseau de la 

princesse Hélène », p. 59-62

« Maniérisme et romantisme. La leçon de Fontainebleau », 

p. 133-138

« La Renaissance de la salle de Bal », p. 139-142

« Rosso Revival. L’ornement bellifontain et les arts 

sous la Monarchie de Juillet », p. 153-163

Nombreuses notices au sein du même catalogue

  « Louis-Philippe à Fontainebleau. Le Roi et l’Histoire », 

L’objet d’art, n°549, octobre 2018, p. 60-62

  « Louis-Philippe à Fontainebleau », Bulletin des Amis 

du château de Fontainebleau, n°34, octobre 2018, p. 4-8

COMMISSARIAT D’EXPOSITION

  Louis-Philippe à Fontainebleau. Le Roi et l’Histoire, château 

de Fontainebleau, 3 novembre 2018 – 4 février 2019

CONFÉRENCES ET COMMUNICATIONS

  Organisation et animation d’une table ronde : graffitis : vandalismes, traces 

patrimoniales ou créations, dans le cadre du "Festival d’histoire de l'art". 

Intervenants : Mélanie Curdy, Jérémie Koering, Stéphanie Lemoine

  Intervention dans le cadre du Master 2 Histoire des arts (Université de Paris I 

Panthéon-Sorbonne) : « qu’est-ce qu’une exposition temporaire d’œuvres d’art ? 

Comment en réalise-t-on une ? Comment exposer le patrimoine immatériel ? »

INSTANCES SCIENTIFIQUES

  Membre du Comité scientifique pour la restauration de l'hôtel de Beauharnais, 

Ambassade d'Allemagne (Paris)

Le Figaro 
28 mai 2018

Le Figaro 
3 décembre 2018
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valorisation : les ressources  
propres du chateau

L’année 2018 a été marquée par une hausse de la fréquentation et des 

recettes de billetterie associées. Le château a en effet mené une politique 

de développement commercial particulièrement active auprès des 

publics étrangers. Les recettes liées aux privatisations et aux concessions 

sont en baisse en raison des travaux du schéma directeur qui affectent 

l’exploitation du château. S’agissant du mécénat, le succès de l’opération 

#UnGesteHistorique pour la restauration de l’escalier en Fer-à-Cheval 

a engendré une augmentation spectaculaire des fonds levés.

recettes : 

 billetterie : 2 732 137 € (+7 %) 

 privatisations d’espaces : 402 196 € (-1 %) 

 concessions : 98 686 (-28 %)  

montant levé en mécénat : 2 531 110 € 

73 événements 

54 visites-privilège 

21 tournages et prises de vues photographiques

les ressources issues de la billetterie

En 2018, les recettes de billetterie ont progressé de 7 % pour s’établir à 2 732 137 €. 

Ces résultats sont dus à une augmentation de la fréquentation, conjuguée 

à l’augmentation d’un euro du droit d’entrée à compter du 1er janvier 2018. Le château 

a reçu 515 722 visites (+3 %), qui se décomposent en 203 870 visiteurs payants (+7 %), 

171 317 visiteurs gratuits (+1,8 %), 49 382 billets donnant accès à l’offre culturelle (+28 %) 

et 92 717 participants aux manifestations (+5,2 %). Bien que la fréquentation soit 

supérieure aux objectifs fixés par le contrat de performance, les recettes n’atteignent 

pas l’objectif inscrit au budget initial. En effet, le sursaut de fréquentation s’explique 

en grande partie par le dynamisme des ventes en nombre (Paris Museum Pass 

et divers revendeurs avec lesquels l’Établissement a contracté), qui prévoit des 

réductions tarifaires importantes et entraîne donc une diminution du ticket moyen.

Évolution des recettes de billetterie

2 391 171 €2013

3 028 491 €2014

2 597 074 €2015

2 550 073 €2016

2 543 944 €2017

2 732 137 €2018

le mécénat

Le Monde 
19 juin 2018

Le schéma directeur, financé par l’État depuis 2015, 

permet la réalisation des travaux de structure (sécurité, 

réseaux, couvertures), et d’amélioration des conditions 

d’accueil des visiteurs indispensables. Il ne prend pas en 

compte la restauration des grands décors et l’ouverture 

de nouveaux espaces au public qui doivent être 

financés grâce au mécénat. Le soutien des mécènes 

est donc essentiel pour répondre à ces besoins mais 

également pour permettre d’acquérir des œuvres 

et soutenir les actions culturelles et pédagogiques. 

L’année 2018 a été rythmée par la campagne d’appel 

aux dons #UnGesteHistorique pour la restauration de 

l’escalier en Fer-à-Cheval. Succès inédit dans l’histoire du 

château, cette souscription a permis de réunir les 2,2 M€ 

nécessaires au chantier de restauration.

De nombreux projets d’acquisition ou de restauration 

des collections ont également abouti ou ont été initiés tout au long de l’année.

Les Amis du château de Fontainebleau, toujours très actifs, se sont mobilisés 

pour accompagner le château dans ses différentes campagnes de levée de fonds.

Évolution des montants levés en mécénat

111 500 €2013

350 000 €2014

270 000 €2015

560 000 €2016

702 953 €2017

2 531 110 €2018
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soutien aux chantiers de restauration

la restauration de l’escalier en fer-à-cheval : la campagne  

d’appel aux dons #ungestehistorique – 2,2 m €

Lancée le 12 avril 2018, cette levée de fonds a été organisée en partenariat avec 

la Fondation du patrimoine et la CCI de Seine-et-Marne. Charlotte Casiraghi, 

personnalité du Gotha et de la mode a accepté d’en être la marraine en offrant 

à plusieurs reprises son image et son soutien à l’appel aux dons. 

Prolongée jusqu’au 31 décembre 2018, la campagne 

#UnGesteHistorique a suscité une adhésion sans 

précédent. Le mécénat a pris la forme de dons de 

collectivités, d'entreprises et de particuliers, français 

et étrangers (1 071 000 €), de legs (679 000 €) et d'un 

mécénat de compétence (250 000 €), auxquels s’ajoutent 

200 000 € apportés dès 2014 par la Fondation du 

Patrimoine grâce à son mécène la Fondation d’entreprise 

Total. Les 2 200 000 € nécessaires à la restauration 

du symbole de Fontainebleau ont ainsi été rassemblés.

En 2018, Fontainebleau a vécu au rythme de la campagne 

#UnGesteHistorique. Bornes de dons sans contact, 

mobilisation sur les réseaux sociaux, soutien des 

commerçants de Fontainebleau, vente aux enchères 

de sculptures en chocolat, organisation d'un concert 

électro... Des dispositifs originaux ont été créés pour 

une stratégie de mécénat active

Le château de Fontainebleau est engagé dans une démarche active de recherche 

de mécènes, qui passe notamment par son insertion dans un réseau de partenaires 

comme l’Admical, la Fondation du patrimoine ou la Chambre de commerce 

et d’industrie, et par la mise en place d’outils nouveaux, comme la borne de dons 

sans contact, qui a permis de récolter plus de 9 000 €. L’ensemble de ces partenaires 

a répondu présent lors de la campagne #UnGesteHistorique, contribuant ainsi 

activement à son succès.

oxand, mécène du schéma directeur de travaux

Agence internationale basée à Avon, Oxand est spécialisée dans la gestion et 

la maîtrise des risques des grands projets industriels et le vieillissement des 

infrastructures à forts enjeux. Oxand a pour mission de sécuriser les projets 

d’investissement et d’optimiser techniquement et financièrement les actifs 

physiques sur tout leur cycle de vie. Par un mécénat de compétence, Oxand 

a choisi d’apporter son expertise à l’avancée du schéma directeur de travaux du 

château au travers d’une mission de conseil visant à accompagner l’Établissement 

dans la préparation et l’anticipation des conséquences de la phase 2 sur son 

activité et ses moyens humains.

mobiliser le plus largement possible la générosité de nos 

concitoyens. Réaliser un geste historique et marquer  

ainsi l’Histoire, c’est la perspective que le château 

a souhaité offrir aux amoureux du patrimoine, qui 

pouvaient également parrainer une marche ou une 

sphère de l’édifice et graver leurs noms sur l’escalier 

virtuel.

Grâce à la solidarité et la mobilisation de nombreux 

mécènes, 100 % des marches et des sphères de l’escalier 

ont été adoptées. Ce sont plus de 400 particuliers, 

collectivités, institutions et entreprises qui se sont 

mobilisés :

 29 entreprises ;

  des collectivités : communauté d’agglomération 

du Pays de Fontainebleau, ville de Samois-sur-Seine, 

ville de Fontainebleau, SEM du Pays de Fontainebleau ;

   des amis fidèles : Amis du château de Fontainebleau, 

Amis des Trinitaires ;

 des commerçants investis dans la campagne ;

 des chocolatiers inspirés et généreux ;

  des grands mécènes (Fondation Total, Banque 

Hottinguer, Automobile Club de Fontainebleau…) ;

 le groupe Facebook « Tu es de Fontainebleau si… » ;

  les legs de Mmes Denise Buffeteau et Jacqueline Bory ;

 la générosité de M. et Mme Guérin.

Les Échos 
25 avril 2018

Le Figaro 
24 juillet 2018

La République  
de Seine-et-Marne 
4 juin 2018

Le Parisien 
29 mars 2018
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un mécénat de compétence de kärcher

Avec plus de 100 projets en cours sur les 5 continents, l’entreprise Kärcher 

participe activement à la préservation des monuments, en particulier 

ceux classés au patrimoine mondial de l’UNESCO. Elle travaille en étroite 

collaboration avec les restaurateurs et les historiens d'art afin de garantir 

une méthode de nettoyage appropriée et adaptée à chaque projet. 

Sensible au projet de restauration de l’escalier en Fer-à-Cheval, la société 

Kärcher s’est engagée dans un mécénat de compétence pour réaliser les 

travaux de nettoyage de l’édifice.

luminaires de la salle de bal – 340 000 €

À la suite du mécénat de Nathanaël Salles et des 

Amis du château de Fontainebleau qui a permis, en 

2016, la restauration des torchères de la salle de Bal, 

la Fondation Al Thani s'est proposée, dans le cadre 

de l’exposition « Rois du Monde. Art et pouvoir royal 

à travers les chefs-d’œuvre de la collection Al Thani », 

de financer la f in de la rénovation des luminaires 

historiques de la pièce. L’équipement lumineux de 

la salle de Bal a été réalisé sous le règne de Louis-

Philippe en prévision du mariage du duc d’Orléans, 

Ferdinand-Philippe en 1837. Ce dispositif d’éclairage 

particulièrement imposant est composé de lustres, 

de bras de lumières et de torchères dans le goût néo-

Renaissance, donnant un éclat incomparable à la salle 

et offrant une meilleure lecture des fresques. Grâce 

au mécénat de la Fondation Al Thani, l’ensemble des 

lustres a été nettoyé, les bras de lumières restaurés, 

accrochés et électrifiés et les torchères complétées 

de leurs globes et de bougies.

Les travaux ont été scindés en trois phases. 

L a première phase débutera en juin 2019 et 

s’attachera à la restauration du pavillon central de 

l’escalier et des ornements sculptés. La deuxième 

phase, prévue d ’oc tobre 2019 à juin 2020, 

permettra de lancer les travaux de la terrasse, 

de la balustrade supérieure et de la galerie située 

en dessous de l’édifice. La troisième et dernière 

phase achèvera cette spectaculaire rénovation 

en rendant aux deux volées de marches leur éclat 

d’origine. L'escalier devrait donc être entièrement 

restauré au printemps 2021.
La gazette Drouot 

1er février 2019

achèvement de la restauration du boudoir turc – 200 000 €

Le boudoir Turc de Marie-Antoinette et Joséphine a été restauré entre 2012 et 2015 

grâce au mécénat de l’INSEAD et de dons récoltés dans le cadre de l’opération 

« Des Mécènes pour Fontainebleau ». Les travaux ont porté sur le boudoir lui-même 

et les deux salons attenants, ainsi que sur le mobilier. Grâce au mécénat d’Ömer 

Koç, PDG de la société turque Koç Holding, et grand amateur d’art, le château va 

pouvoir lancer en 2019 la restauration du petit degré de la Reine, charmant escalier 

en colimaçon décoré de moquette et de lampes quinquet dans le goût japonais, 

donnant accès au boudoir depuis la cour Ovale. Seront également restaurés 

les pièces du rez-de-chaussée dont une servira de salle de projection en guise 

d’introduction à la visite.

la restauration et l’entretien des pendules – 80 000 € 

Mécène du château depuis 2010, la maison Rolex s’est engagée à poursuivre son 

soutien aux travaux de restauration et de maintenance de l’imposante collection 

de pendules encore en fonctionnement. Dans le cadre d’un nouveau marché de 

maintenance, le groupement Ryma Hatahet, composé d’une restauratrice métal 

et de deux horlogers, réalise un passage hebdomadaire sur l’ensemble du parc 

de pendules. Des restaurations ponctuelles sont réalisées in situ et en atelier  

pour des travaux plus conséquents.

la restauration des toiles du salon des oiseaux - 10 000 €

Dans les Petits Appartements donnant sur la cour de la Fontaine, l’impératrice 

Eugénie a transformé la salle à manger des souverains en salon au décor 

ornithologique. Les boiseries ont alors accueilli des toiles d’artistes gravitant 

autour de Frans Snyders et Jan Fyt et représentant dans des formats divers 

(grands et petits tableaux, dessus de porte) des oiseaux qui ont donné son 

nom au salon. Grâce à la mobilisation d’un groupe de passionnés du Club Essec 

Beaux-Arts conduit par Laurence Douvin, mécène du château, le Concert d’oiseaux 

a pu être restauré et réinstallé.

la restauration des lambris du pavillon de l’etang - 12 000 €

Grâce à la générosité de French Heritage Society (50 000 €) et de la société CGPA, 

via la Fondation du patrimoine (50 000 €), le premier volet de restauration du 

pavillon de l’Étang a pu être lancé en 2016 permettant la dépose et la mise à l’abri 

des lambris. La maison de ventes Osenat, installée à Fontainebleau, s’est engagée 

dans la restauration des lambris peints dès 2017. La restauration d’un des panneaux 

s’est achevée en 2018. Ce programme de restauration a été reconduit en 2019. 

la restauration des dames au bain - 10 000 €

Grâce au soutien de Valérie Cerbourg-Renault, le château a pu engager en 2018 

l’étude et la restauration de l’huile sur toile Les Dames au bain (vers 1600), conservée 

dans les réserves. Si l’identité des deux femmes représentées n’est pas connue avec 

certitude, elles ont souvent été rapprochées de Gabrielle d’Estrées, la « presque 

reine », maîtresse du roi Henri IV, et de sa sœur la duchesse de Villars. Le thème de 

la dame à la toilette se rencontre fréquemment à la fin du XVIe siècle et au début 

du siècle suivant. S’il est d’abord initié par François Clouet, qui s’inspirait lui-même 

d’une jeune femme nue à mi-corps probablement peinte par Léonard de Vinci vers 

1516, son tableau fait l’objet de nombreuses copies et variantes diffusant le sujet, 

dont la plus célèbre est conservée au musée du Louvre. 



129128

soutien aux acquisitions 

La politique d’acquisition du château de Fontainebleau est rendue possible 

grâce aux crédits propres de l ’Établissement, au soutien du ministère  

de la Culture et au concours de nombreux mécènes.

acquisitions réalisées en faveur du musée napoléon ier  

grâce au mécénat

  Portrait de Bernard Pourailly, chef de bataillon des grenadiers à pied dans 

la Garde des Consuls, don de Mme Lemoine-Bouchard

  Trois compas d’artisan, 1750-1850, don de Mme Chantal Larfouilloux- Devillers

  Portefeuille lié au culte luthérien à Paris, don du Pasteur Alain Joly

  Trois estampes liées à Waterloo, don de Mme Josette Logie-Van Achter

soutien aux projets culturels 

l’exposition « louis-philippe à fontainebleau. le roi et l’histoire » - 120 000 €

Cette exposition a bénéficié du soutien de nombreux mécènes :

  Scénographie : Farrow&Ball a contribué à la scénographie de l’exposition 

en fournissant les couleurs appliquées sur les cimaises ;

  Candélabre Piranèse : dernier témoin des éclairages de la cour d’Honneur 

prévu sous le règne de Louis-Philippe, ce candélabre inspiré du modèle 

de Piranèse présenté au Louvre a été intégralement restauré, remonté et 

électrifié à l’occasion de l’exposition. Il est dorénavant visible dans l’escalier 

Louis XIV et a bénéficié du soutien de la Fondation du patrimoine, des Amis 

du château de Fontainebleau et de Lionel Sauvage ;

  Chaise à porteurs de Madame Adélaïde : cet objet inédit, prévu pour les 

déplacements de Madame Adélaïde, sœur du roi, au sein des appartements de 

Fontainebleau, a été restauré grâce au soutien du Club des Mécènes de Seine-

et-Marne, de la Fondation du patrimoine et du Crédit Municipal de Paris ;

  Mobilier de la duchesse d’Orléans : livré pour la chambre de la duchesse 

d’Orléans en 1837 à l’occasion de son mariage avec le fils de Louis-Philippe, 

ce mobilier de palissandre incrusté de houx et recouvert d’une garniture de 

satin broché de fleurs blanches a été intégralement restauré grâce au mécénat 

de la Banque Hottinguer et du Dr. Andreï Radtchenko ;

  Rideaux de la galerie des Assiettes : construite en 1840 à l'emplacement 

d'une ancienne terrasse, la galerie des Assiettes fut ornée sous Louis-Philippe 

de boiseries néo-Renaissance et de lambris dans lesquels sont installées près 

de 128 assiettes en porcelaine de Sèvres du Service historique de Fontainebleau 

illustrant l'histoire du château, la forêt, le château à différentes époques, 

d'autres demeures royales ou encore des lieux visités par Louis-Philippe pendant 

son premier exil. Les larges rideaux de coton blanc qui la garnissaient ont été 

restitués grâce au mécénat de Laurence Douvin et de Victoria Persichetti, 

redonnant une meilleure lecture et un confort accru à cette galerie.

le festival de l’histoire de l’art

La huitième édition du Festival de l’histoire de l’art a pu compter sur la fidélité 

de la Chambre de commerce et d’industrie, de l’Aigle Noir, de l’Ibis château 

de Fontainebleau, de la Demeure du Parc, de la Caisse d’Épargne Île-de-France, 

de la Fondation Hippocrène, de la Fondation Culture et Diversité, de Redex 

et de Transdev.

les amis du château de fontainebleau 
confirment leur soutien

“Les Amis du château de Fontainebleau” est une 

association reconnue d’utilité publique qui regroupe 

à ce jour près de 1 100 adhérents, tous bénévoles.

Elle poursuit plusieurs objectifs : 

  mieux faire connaître l’histoire et le patrimoine 

artistique du château de Fontainebleau, de ses jardins 

et de son parc à travers ses actions et ses publications ;

  apporter son concours au château dans l’organisation 

de manifes tations et l a conduite d’ac tivités 

pédagogiques au profit des jeunes ;

  susciter des actions de mécénat contribuant à 

l’enrichissement des collections par des acquisitions 

et participer à l a restaur ation du patrimoine 

architectural et décoratif du château et de ses 

œuvres d’art.

Ses activités témoignent d’un dynamisme renouvelé 

qui en fait un partenaire précieux pour le château.

  3 pièces de monnaies au profil de Napoléon Ier, don 

de M. Thierry Jové-Dejaiffe

  Une trousse de chirurgien aide-major, don du Docteur 

Nicolas Charlot

  Miniature « Portrait du colonel Rouvier » et « Le tsar 

Alexandre dans les jardins du palais de l’Élysée », don 

de Mme Lemoine-Bouchard

  Esquisse de Gaspero Martellini « Elisa présidant à la 

distribution à l’académie en présence de Canova », 

don de Mme Collette Duglé

  Trois pièces de la manufacture de Berlin, don du 

Docteur Patrick Leprince

  Portefeuille au chiffre de Marie-Louise, duchesse 

de Parme, don de M. Philippe Copin
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Contribution à l’accueil des différentes manifestations 

organisées par le château : Nuit des musées, Festival de 

l’histoire de l’art, Journées européennes du patrimoine, accueil 

personnalisé des visiteurs lors des dimanches gratuits.

Médiation ponctuelle lors des manifestations, proposée par une 

équipe d’historiens et de professeurs présents auprès du public 

pour des explications « à la carte ».

Organisation de nombreuses conférences  à l’occ a sion 

d’expositions ou de manifestations à l’intérieur ou à l’extérieur 

du château, visites commentées, sorties culturelles d’une ou 

deux journées à la rencontre de monuments ou de lieux chargés 

d’histoire en liaison avec celle du château.

Publications variées : 

  une lettre d’information mensuelle destinée aux adhérents ;

  des bulletins semestriels, largement illustrés, évoquant des 

sujets ayant trait aux huit siècles d’histoire du château et à son 

patrimoine artistique ;

  un dossier annuel approfondissant des sujets historiques 

ou artistiques concourant à une meilleure connaissance du 

patrimoine bellifontain ;

  des articles et informations diffusés par mess agerie 

électronique, Facebook ou via le site internet.

Participation à des projets pédagogiques (animations et 

conférences) en collaboration avec le château, participation 

au financement du site éducatif, www.chateau-fontainebleau-

education.fr, et au guide virtuel, mis à la disposition des 

enseignants et animateurs responsables des 55 000 enfants qui 

visitent chaque année Fontainebleau. 

Mise en place d’un projet élaboré avec l’Éducation nationale 

et le château autour du thème « Château et forêt, des histoires 

indissociables » en lien avec la demande d’inscription de la forêt 

de Fontainebleau au patrimoine mondial de l’Unesco. Les quatorze 

classes participantes ont été accueillies au château pour repérer 

cette histoire commune puis ont visionné dans leur classe un 

diaporama complétant les connaissances acquises durant la visite. 

Soutien aux actions de mécénat du château, soit sur fonds 

propres, soit en mobilisant des mécènes, entreprises ou 

particuliers permettant de participer à des restaurations d’objets 

d’art ou à des acquisitions souhaitées par le château. durant 

l’année 2018, les actions suivantes ont été réalisées :

  restauration d’un deuxième tableau du salon des oiseaux : 10 000 €

  réfection de l'éclairage de la galerie des fastes : 10 000 €

  restauration du candélabre piranèse : 10 000 €

  restauration de l'escalier en fer-à-cheval : 10 000 €

soit un total de 40 000 €

les activités domaniales

les privatisations d’espaces

Le château de Fontainebleau met à disposition ses espaces dans le cadre de visites, 

d’événements, de tournages de films ou de prises de vues photographiques afin 

de développer les ressources propres de l’Établissement. En 2018, plus de 30 000 

personnes ont ainsi pu profiter de façon privilégiée des décors remarquables 

du château. Les tournages tout comme les manifestations de grande ampleur 

participent à la valorisation de l’image du château, notamment à l’étranger. 

Les équipes de l’Établissement se sont attachées à promouvoir l’offre du château 

auprès des professionnels au travers d’éductours, par la participation au salon des 

lieux de tournages, les 23 et 24 janvier 2018, ou à l’occasion du festival Série séries, 

par l’accueil des deux dîners officiels et l’organisation de visites de ses décors pour 

plus de 80 professionnels du cinéma.

Recettes des privatisations d’espaces

212 107 €2013

318 690 €2014

278 472 €2015

338 230 €2016

406 891 €2017

402 196 €2018

En 2018, le château a accueilli 73 événements et 54 visites-privilège. Les événements 

privés se sont déroulés la plupart du temps dans la salle des Colonnes, dans la 

galerie des Cerfs ou dans le jardin de Diane, à l’instar du séminaire « Eau de Paris » 

en mai et du spectaculaire mariage de plus de 30 couples chinois en septembre.

Parmi les 21 tournages réalisés en 2018, on compte 10 documentaires, dont l’émission 

« Secrets d’Histoire », 4 clips musicaux, 5 shootings-photo, et le tournage d’un 

épisode d’une série télévisée chinoise. Le long-métrage « Dernier Amour » de Benoît 

Jacquot a totalisé 13 jours de tournage. « L’Empereur de Paris », long métrage sorti sur 

les écrans en décembre 2018, a été tourné pour partie au château en 2017.
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tournage du film « dernier amour » 

En avril, le réalisateur Benoît Jacquot a reconverti 

les jardins, les cours et les salles historiques du 

château de Fontainebleau en décors pour le tournage 

de son dernier long-métrage produit par les Films du 

lendemain, « Dernier Amour ». Mettant en scène Vincent 

Lindon, Stacey Martin et Valeria Golino, le film évoque 

les aventures du célèbre séducteur vénitien Giacomo 

Casanova, lors de sa période d’exil à Londres. Le film est 

sorti en salle le 20 mars 2019.

L’année 2018 a également été marquée par l’accueil au château d’événements 

majeurs ouverts au grand public. Cercle a organisé un second concert au 

château de Fontainebleau dans la cour de la Fontaine. Plus de 2 500 amateurs 

de musique électronique ont ainsi pu écouter l’artiste « Dubfire » se produire 

dans un cadre exceptionnel (plus d’un million de vues sur YouTube). Un euro a été 

prélevé sur chaque entrée pour être affecté au financement de la restauration 

de l’escalier en Fer-à-Cheval. En juillet la 3e édition du Festival Django Reinhardt 

a réinvesti la prairie de Bois d’Hyver et mis à l’honneur des artistes de renommée 

internationale tels que George Benson, Marcus Miller ou encore Gary Clarke 

Junior. En novembre la 3e édition « d’Impérial Chocolat » a accueilli des artisans 

français et japonais, qui ont présenté leurs produits et exposé d’impressionnantes 

sculptures en chocolat dans la galerie des Cerfs. Ces sculptures ont été vendues 

aux enchères au profit de la restauration de l’escalier en Fer-à-Cheval, à l’occasion 

d’un dîner tenu dans la salle des Colonnes, préparé à quatre mains par le chef étoilé 

Kunihisa Goto du restaurant l’Axel, et le chef pâtissier bellifontain Frédéric Cassel.

concessions

Afin d’assurer le confort des visiteurs et d’animer les cours et jardins, plusieurs 

services sont proposés sous la forme de concessions soumises à redevance. En 2018, 

le niveau de redevance a chuté en raison de l’absence d’offre de restauration.

Évolution des recettes des concessions

109 545 €2013

147 886 €2014

127 732 €2015

137 381 €2016

137 241 €2017

98 686 €2018

À la sortie des Grands Appartements, le visiteur 

traverse la librairie-boutique gérée par la Réunion 

des musées nationaux – Grand-Palais (RMN-GP). 

La boutique propose des souvenirs, objets, livres et 

cadeaux en lien avec le château et les personnages qui 

l’ont habité. En 2018, la RMN-GP a mis au point une 

ligne de produits « château de Fontainebleau ».

La récolte du miel des ruches a eu lieu en août 2018 

et a permis de remplir 296 pots de 125 g. Le miel du 

château est en vente à la boutique au tarif de 12 €. 

Les stands de vente ambulante « la Ferme de la 

métairie » et « Les Douces Sœurs » se sont installées 

dans la cour de la Fontaine et la cour d’Honneur, 

proposant du café bio à emporter, des glaces ou 

encore des crêpes artisanales salées et sucrées. Des 

glaces sont également proposées l’été dans le parc du 

château par le concessionnaire « Mille et une Glaces ».

Tout au long de l’année, les adhérents du Cercle du Jeu 

de Paume et les personnes désireuses de s’initier à la 

paume viennent profiter de la salle de Fontainebleau, 

l ’une des deux dernières encore en ac tivité en 

France, qui accueille également des compétitions 

internationales.
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une visite royale au jeu de paume de fontainebleau

Le Cercle a reçu le 2 octobre 2018 la visite du prince Edward, quatrième fils de 

la Reine Elisabeth II, et de son épouse Sophie, comtesse de Wessex, lors d’une 

rencontre amicale opposant le Prince à de jeunes bellifontains dans le cadre du 

« Tennis Challenge 2018 ».

La concession des barques a été reprise avec succès par « Marin d’eau douce » 

qui propose aux visiteurs de canoter sur l’étang aux Carpes. 

Au départ de la porte Dorée, tous les dimanches, jours fériés et pendant 

les vacances scolaires, les calèches des Attelages de la forêt organisent des 

promenades de quarante-cinq minutes le long du Grand Parterre et à travers 

le parc du château. Depuis 2016, un nouveau parcours est proposé dans le jardin 

Anglais : à bord d’une calèche, 6 personnes peuvent accompagner leur découverte 

des jardins d’une coupe de champagne. 

Le Parisien 
3 octobre 2018

appel d’offres pour la restauration  
au château de fontainebleau

Le château a engagé en 2018 les travaux de restauration 

de l’aile de l a Belle Cheminée, c adre du futur 

restaurant-salon de thé. En augmentant la superficie 

commerciale, en prévoyant des équipements techniques 

performants, en ajoutant des sanitaires et en ouvrant 

l’espace de part et d’autre du bâtiment, le château a pour 

objectif d’offrir à un futur concessionnaire un cadre 

d’exploitation qualitatif, au cœur des flux de visiteurs. 

En juillet 2018, le château a lancé une consultation en 

se faisant accompagner par l’agence Nova Consulting, 

pour la recherche d’un concessionnaire pour une offre 

élargie de restauration. 

L’association History Horse propose, durant les weekends et lors des vacances 

scolaires, des balades à poneys costumés autour du Grand Parterre. 

La société France Montgolfière organise d’avril à septembre des départs 

en montgolfière depuis le parc du château. 

La pêche des carpes, sandres et brochets est autorisée dans le canal depuis de 

nombreuses années, sous réserve d’une adhésion à l’association Le grand Barbeau.

La concession des toilettes de la cour de la Fontaine est ouverte de 10h30 à 17h 

ou 19h selon la saison. 
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les ressources humaines

En 2018, le plafond d’emplois de l’EPCF a été renforcé de 7 ETP pour tenir 

compte de l’accueil, intervenu au cours de l’année 2017, de 7 agents des 

Archives nationales de Fontainebleau à la suite de la décision de fermeture 

de ce site. Les services se sont attachés à mettre en œuvre la réorganisation, 

arrêtée en 2017 et effective à compter du 1er janvier. L’année a également été 

marquée par l’organisation des élections professionnelles et la poursuite d’un 

dialogue social soutenu autour de la mise en œuvre du schéma directeur 

et des nombreux projets de développement du château.

143 agents 

134,67 etpt réalisés en titre 2 (plafond d’emploi de 139 etp) 

5,95 etpt réalisés en titre 3 (plafond d’emploi de 6 etp) 

état des effectifs

Au 31 décembre 2018, le château comptait 143 agents, 

soit 3 de moins qu’au 31 décembre 2017. En 2018, 5 agents 

ont rejoint l’établissement (2 mutations, 1 sortie de 

concours, 1 CDD 3 ans et 1 CDD 6 quinquies), tandis 

que 8 agents sont sortis des effectifs (2 sont partis 

à la retraite, 1 fin de contrat, 2 démissions, 1 CLD, 2 décès).

Le nombre de mois de vacances de poste, dû à la longueur 

des procédures de recrutement du ministère, s’est établi 

à 37,5 en 2018, ce qui explique que, malgré le relèvement 

du plafond d’emploi, le nombre d’agents ait diminué 

de 3. Le recours à des CDD (article 6 quinquies) a permis 

de desserrer les contraintes liées au recrutement mais  

ne permet pas encore de saturer le plafond d’emploi.

Les 7 agents des Archives nationales de Fontainebleau 

ont permis de répondre aux besoins suivants :

  3 assistantes de direction (DPC, DBJ, DAP) ;

  1 ingénieur d’études chargé de l’archivage électronique ;

  1 technicien d’art chargé de conservation préventive ;

  1 technicien d’art photographe chargé de la photothèque 

numérique ;

  1 gestionnaire de la base de données des œuvres.

27 agents ont effectué des vacations au sein du pôle 

billetterie pour pourvoir aux besoins saisonniers 

et d’accroissement d’activités, pour un total de 5 713 h 

sur l’année 2018.

La moyenne d’âge du personnel de l’établissement public du château de 

Fontainebleau est de 49 ans au 31 décembre 2018, avec des écarts importants 

entre la tranche d’âge des cadres (30-45 ans) et celle des catégories B et C, 

nettement plus âgée.

la réorganisation des services  
effective au 1er janvier 2018

La réorganisation des services de l’EPCF a été conçue pour refléter la stratégie 

de développement du château et lui permettre de faire face à ses nouveaux défis. 

Elle poursuit quatre objectifs :

  porter les opérations du schéma directeur et ses chantiers connexes ;

  renforcer la sécurité et la sûreté du domaine ;

  créer une nouvelle dynamique d’accueil des publics ;

  atteindre 700 000 visiteurs en 2026 et développer les ressources propres 

de l’Établissement.

Cette réorganisation est l’aboutissement d’un travail de plusieurs mois 

de formation, de concertation et d’analyse : 

  une formation d’une journée et demi « manager en situation de changement » 

à destination des encadrants, a été organisée à l’automne 2016 ;

  un séminaire d’une journée s’est tenu le 3 mars 2017 pour partager les ambitions 

du château, mesurer le chemin parcouru et déterminer comment adapter 

l’organisation interne et les méthodes de travail pour y répondre ;

  des réunions portant sur les principaux processus ont permis de mieux cerner 

les enjeux liés à la réorganisation des services ;

  des temps d’échanges ont été organisés avec les diverses entités concernées 

par la réorganisation pour assurer la cohésion globale du projet.

Ces étapes ont permis d’ajuster l’organigramme et abouti à la rédaction 

des fiches de poste liées à la réorganisation. 

L’accompagnement s’est poursuivi à la fois pour prévenir les risques psycho-

sociaux mais aussi pour assurer le transfert des compétences.

Ainsi les journées point conseil, ouvertes à l’ensemble des agents de l’Établissement 

se sont poursuivies en 2018. 7 journées ont été organisées en 2018, avec une 

moyenne de 4 entretiens par journée. Les thématiques abordées avec les agents 

concernent aussi bien des conseils en management, qu’un accompagnement 

de carrière ou toute situation professionnelle individuelle.
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un dialogue social soutenu

les élections professionnelles

Des élections professionnelles pour élire les repré-

sentants des personnels aux différentes instances 

de dialogue social ont eu lieu le 6 décembre 2018. 

Ce scrutin à un tour concernait plusieurs instances : 

  le comité technique ministériel ;

  le comité technique de proximité ; 

  les commissions administratives paritaires et les 

commissions consultatives paritaires.

La préparation du scrutin a mobilisé le service des 

ressources humaines de l’établissement tout au long de 

l’année 2018 (réunion des correspondants élections au 

ministère de la Culture, photographie des effectifs, mise 

à jour des listes électorales, préparation du matériel de 

vote, tenue du bureau de vote et dépouillement, rédac-

tion des PV et des décisions, proclamation des résultats).

membres titulaires du ct membres suppléants du ct

A. Bouclon
D. Perrin
F. Porcheron
R. Sabatin

S. Dorak
C. Grison
N. Martin
J.P. Lallemand

membres titulaires du chsct membres suppléants du chsct

A. Bouclon
S. Izarn
D. Perrin
R. Sabatin

F. Porcheron
J.P. Lallemand
B. Viale
F. Benello

résultats des élections professionnelles

142 électeurs inscrits, 101 votants, 81 suffrages valablement exprimés. 

CGT culture : 81 voix soit 4 sièges au CT de proximité et 4 sièges au CHSCT.

les instances de concertation

le comité d’hygiène, de sécurité et des conditions de travail (chsct)

Le comité d’hygiène, de sécurité et des conditions de travail s’est réuni 3 fois 

en séance ordinaire (5 fois en 2017) les 12 avril, 10 juillet et 29 novembre 2018. 

Les principaux sujets abordés ont concerné :

  les travaux du schéma directeur et leur impact sur les conditions de travail 

des personnels, avec 2 opérations en particulier, le redéploiement des 

services et la protection périmétrique ;

  des points d’étape portant sur l’avancement des travaux dans le cadre du schéma 

directeur et des travaux en maîtrise d’ouvrage directe ;

  la présentation du rapport d’activité 2017 de la médecine de prévention ;

  un point d’étape sur le traitement des risques psychosociaux au sein 

de l’Établissement ; 

  la mise en place de nouveaux registres SST et DGI.

le comité technique (ct)

Le comité technique s’est réuni 4 fois en 2018 (3 fois en 2017), les 15 février,  

2 mai, 8 et 20 novembre 2018.

Les principaux sujets abordés ont été :

  la réorganisation interne des services avec la mise à jour de l’organigramme de 

l’EPCF et la présentation de fiches de poste liées à la réorganisation de l’ECPF ;

  la politique interne des frais de mission ;

  le bilan social 2017 ;

  les élections professionnelles ;

  la présentation du marché d’externalisation partielle de la surveillance avec 

un nouveau cahier des charges. Ce point ayant fait l’objet d’un vote négatif, 

un nouveau comité technique a été convoqué. 

Entre temps, une inspection a été conduite par la DIRECCTE (direction 

régionale des entreprises, de la concurrence, de la consommation, du travail 

et de l’emploi) sur la société ASGC, prestataire du château pour la surveillance 

partielle du site (jardins et une partie du château). Ce contrôle ayant révélé 

plusieurs irrégularités, l’Établissement a décidé de porter plainte et de résilier 

le marché dans le délai règlementaire de 2 mois. Un nouveau prestataire 

a été retenu dans l’attente de la publication du nouveau marché pour lequel 

un attributaire est attendu en septembre 2019.

les réunions de concertation

Dans le cadre du dialogue social, l’Établissement organise des réunions de 

concertation avec l’ensemble des représentants du personnel, en présence 

des membres de la direction et des chefs de service concernés qui font l’objet 

d’un compte-rendu diffusé à l’ensemble des personnels de l’Établissement. 

Les représentants du personnel saisissent l’administration en amont d’une liste 

de sujets qu’ils souhaitent voir aborder, ce qui permet d’améliorer la qualité 

du dialogue social, en apportant des réponses plus documentées. 6 réunions 

de concertation se sont tenues en 2018, qui ont permis de régler des problèmes 

courants ou de préparer des sujets relevant du CT ou du CHSCT.

une politique de formation consolidée

Le budget ouvert en 2018 pour les formations s’élevait à 67 980 € (32 180 € 

pour les formations obligatoires et 35 800 € pour la formation continue). 

Il est constant par rapport à l’exercice précédent.

Formation des personnels en sécurité-sûreté (ces formations font partie 

intégrante de la responsabilité de l’Établissement en matière de sécurité 

des personnes, des biens et de l’environnement) :

  évacuation : suivie par 57 agents ;

  utilisation des extincteurs : suivie par 126 agents ;

  sauveteur secouriste du travail (S.S.T.) : suivie par 57 agents dont 7 en formation 

initiale et 40 en recyclage ;

  afin de maintenir leurs connaissances théoriques et pratiques : formation 

d’ 1 agent en RAN SSIAP 1 (remise à niveau des agents de sécurité incendie 
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Formation continue des personnels :

  cours d’anglais hebdomadaires sur site « se perfectionner à » (modules 

de 60 heures de cours, à raison d’1h30 par semaine) : niveau faux débutant, 

niveau élémentaire et niveau intermédiaire : 10 agents formés ;

  créer et gérer une photothèque numérique : une enveloppe budgétaire de 3 000 € 

a été dégagée pour 3 agents du CRES (liée à l’arrivée de nouveaux agents) ;

  initiation à la soudure : une enveloppe budgétaire de 2 100 € a été dégagée 

pour un agent du service maintenance et travaux ;

  actualité des domaines privés et publics et valorisation du domaine public, 

rédaction des conventions d’occupation du domaine public : une enveloppe 

de 2 480 € a été dégagée pour un agent de la DAF ;

  logiciel de ventes IREC (billetterie informatique) : une enveloppe de 2 100 € 

a été dégagée pour former 5 agents ;

  formation en interne sur la gestion des archives, et sur la dématérialisation 

des pièces comptables effective au 1er janvier 2019 ;

  une action de sensibilisation sur l’accessibilité pour les visiteurs en situation 

de handicap a été programmée en lien avec le CRT pour les agents face public.

les finances

L’année 2018 est la deuxième année de gestion sous le format GBCP. Un pilotage 

maîtrisé des crédits grâce aux outils de contrôle interne mis en place, a permis 

d’optimiser les moyens financiers afin de réaliser les priorités stratégiques de 

l’Établissement tout en prenant en compte de nouveaux projets. Ce pilotage 

a été facilité par la mise en œuvre d’une politique achat dynamique et par 

la sécurisation des engagements juridiques de l’Établissement.

dépenses de fonctionnement : 6 027 445 € 

dépenses d’investissement : 12 588 251 € 

3 049 engagements juridiques 

9 % de gain sur achat de fonctionnement

un pilotage financier maîtrisé grâce aux outils 
de contrôle interne budgétaire et comptable

L’Établissement s’est engagé pleinement dans l’application de la comptabilité 

budgétaire depuis 2017. Il a en parallèle adapté ses outils en vue d’améliorer le 

pilotage budgétaire, la maîtrise de ses dépenses et la réalisation de ses recettes.

Cette année encore, l’efficacité du pilotage budgétaire infra-annuel a contribué 

à la réalisation des priorités que s’était assigné l’Établissement. Déjà exceptionnels 

en 2017, le taux de consommation des enveloppes budgétaires de dépenses 

a encore été amélioré :

  personnel : 99,70 % en AE et en CP (contre 96,20 % en 2017) ;

  fonctionnement : 99,97 % en AE et 99,07 % en CP (contre 99,94 % et 96,45 % en 2017) ;

  investissement : 99,97 % en AE et 99,99 % en CP (contre 98,88 % et 97,21 % en 2017).

Par ailleurs, le déploiement du contrôle interne à la fois sur la construction 

budgétaire et sur le suivi de l’exécution du budget, a permis de limiter le nombre 

de budgets rectificatifs. En 2018, seuls deux budgets rectificatifs ont été soumis 

à l’approbation du conseil d’administration : un premier pour prendre en compte 

un mécénat exceptionnel et un second afin de déterminer le point d’atterrissage 

annuel.

Les indicateurs budgétaires et financiers habituels sont stables :

  délai global de paiement : 15,79 jours (contre 16,44 jours en 2017). Les nouvelles 

préconisations en matière de gestion de trésorerie impliquent non plus une 

réduction de ce délai de paiement mais le paiement à l’échéance dans le délai 

réglementaire de 30 jours ;

  taux de rejet des dépenses : 2,31 % (inférieur au seuil de 3 %) ;

  date d’émission de la dernière pièce budgétaire : 21 décembre 2018 ;

  date du vote du compte financier : 12 mars 2019, dans les délais réglementaires.

et d’assistance à personnes) ; 5 agents formés en 

recyclage SSIAP1, 2 agents formés en SSIAP 1 initial, 

3 agents ont suivi le recyclage SSIAP 2 ;

  C ACES : suivie par 2 agents pour l ’initial et par 

5 agents pour le renouvellement (service des jardins 

et service maintenance et travaux) ;

  habilitation électrique : 5 agents du service maintenance 

et travaux et 3 agents d’accueil et surveillance ;

  sensibilisation au port des équipements individuels 

de protection (EPI), à destination des agents du 

service des jardins et à ceux du service maintenance 

et travaux, en lien avec la médecine de prévention ;

  sensibilisation sur la maladie de Lyme et les risques 

biologiques liés à l’entretien des espaces verts pour 

les jardiniers ;

  management sur la prévention des risques psycho-

sociaux. 
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une activité soutenue, entre priorités 
stratégiques et nouveaux projets 

Le budget de 2018 de l’établissement public du château de Fontainebleau 

répondait aux priorités suivantes :

  poursuivre la mise en œuvre du schéma directeur et prendre en compte ses 

opérations connexes ;

  conserver et valoriser le patrimoine ;

  moderniser la gestion de l’Établissement ;

  maintenir une programmation culturelle et pédagogique exigeante en dépit 

des travaux.

À cela s’est ajoutée l’organisation en six mois d’une exposition totalement 

mécénée, qui a également permis la restauration de l’éclairage de la salle de Bal.

Au terme de l’année, on constate :

  un résultat prévisionnel bénéficiaire de 523 815 € ;

  une capacité d’autofinancement de 639 849 € ; 

  un apport au fonds de roulement de 575 238 € ; 

  un solde budgétaire de -145 279 € ;

  un niveau de reste à payer de 9 882 870 €. 

2015 2016 2017 2018

Résultat patrimonial 231 786 346 725 345 090 523 815

CAF 285 621 400 565 708 279 639 849

Apport au fonds de roulement 254 181 2 017 924 3 852 360 575 238

2015 2016 2017 2018

Niveau du fonds de roulement 8 526 269 10 191 134 14 043 194 14 618 731

 % de progression 3,31 % 19,53 % 37,80 % 4,10 %

L’Établissement connaît pour la 4e année consécutive un résultat patrimonial 

bénéficiaire grâce au versement d’une subvention complémentaire du ministère 

de la Culture de 500 000 € en fin de gestion.

Le solde budgétaire est déficitaire de 145 279 € et le niveau des restes à payer 

s’établit à 9,9 M€. Ces deux éléments confirment que l’Établissement est 

bien entré dans la phase où il honore ses engagements, diminuant ainsi 

progressivement la quasi-dette que représentent les restes à payer.

les recettes : 19 016 168 €

Les ressources de l’Établissement sont composées de :

  subventions du ministère de la Culture : 13 932 207 € (2 993 930 € pour charge 

de service public, 10 796 017 € au titre de l’investissement et 142 260 € pour 

des opérations spécifiques) ;

  subventions de collectivités territoriales : 195 000 € dont 165 000 € fléchés sur 

le Festival de l’histoire de l’art et 30 000 € sur le renouvellement des panneaux 

d’autoroute ;

les dépenses : 19 161 448 €

Concernant les dépenses d’investissement, l’EPCF suit la même dynamique 

que les quatre dernières années :

  clos et couvert : 375 012 € 

  aménagements muséographiques et non muséographiques : 1 539 785 € 

  remise aux normes des installations techniques : 164 712 € 

  équipements divers et informatiques : 268 719 € 

  parc et jardins : 73 745 € 

  acquisitions et restauration d’œuvres : 766 278 € 

  théâtre impérial : 2 900 000 €

  schéma directeur : 6 500 000 € 

Les dépenses de fonctionnement ont augmenté de près de 17 % depuis 2017. 

La mise en œuvre de la stratégie commerciale, l’organisation d’une exposition 

de plus qu’en 2017, et la prise en charge de frais importants connexes au schéma 

directeur (frais de redéploiement des services notamment) expliquent cette 

augmentation.

2017 2018
évolution 
2017/2018MONTANT 

EN €
 %

MONTANT 
EN €

 %

Dépenses de 
fonctionnement 5 515 791 100 % 6 573 196 100 % 16 %

Entretien et conservation 
du patrimoine

2 217 453 40 % 2 320 089 35 % 4 %

Réalisation de la 
programmation culturelle 
et de sa communication

1 237 198 22 % 1 861 586 28 % 34 %

Développement 353 014 6 % 639 474 10 % 45 %

Conditions de travail, 
prévention des risques et 
gestion des personnels, y 
compris la masse salariale

584 008 11 % 681 177 10 % 14 %

Masse salariale 497 822 9 % 545 752 8 % 9 %

Festival de l’histoire de l’art 626 296 11 % 525 118 8 % -19 %

  ressources propres : 4 888 960 €, elles-mêmes décomposées en :

- billetterie : 2 732 137 €

- mécénat : 1 236 245 €

- activités commerciales : 78 800 €

- valorisation du domaine : 682 578 €

- recettes diverses : 159 200 €, dont 140 000 € de remboursement du sinistre 

de la chapelle de la Trinité.

Le montant des recettes de billetterie est en hausse par rapport à 2017  

grâce notamment à l’augmentation tarifaire du droit d’entrée au 1er janvier 2018. 

En revanche, les produits de médiation et les autorisations de tournages sont 

en recul pour des raisons liées aux travaux du schéma directeur. Le montant 

signif icatif des recettes de mécénat est quant à lui, essentiellement dû 

au mécénat versé par la fondation Al Thani pour financier l’organisation 

de l’exposition « Rois du Monde » ainsi que la restauration des bras de lumières 

de la salle de Bal.
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affaires juridiques et marchés publics : 
extension de la couverture des achats 
et intensification des contrôles

L’Établissement a mis en place depuis 2013 une « politique achat », qui est révisée 

et adaptée annuellement. Elle vise à :

  sécuriser juridiquement les actes et les procédures d’achat en améliorant 

leur taux de couverture par une procédure adaptée ;

  améliorer la performance de l’achat en professionnalisant les ser vices 

prescripteurs ;

  intégrer les critères de développement durable.

La politique achat permet en outre de favoriser le contrôle interne en limitant 

le recours aux avenants et de mieux identifier les achats récurrents non encore 

couverts par une procédure formalisée. Ces éléments, complétés par le recours 

au « sourcing » et à la négociation contribuent largement à la performance sur 

achat. En 2018, le gain sur achat s’établit ainsi à 9 %. La politique achat a enfin 

permis de sécuriser les relations avec les partenaires et de fiabiliser les recettes 

attendues dans le cadre de la valorisation domaniale.

En 2018, l’Établissement s’est également attaché à poursuivre la mise en œuvre 

de la dématérialisation de la procédure d’achat, obligatoire depuis le 1er octobre. 

Il lui reste désormais à formaliser la question de la signature électronique.

Sur le plan strictement juridique, 2018 a été marquée par une activité soutenue, 

liée notamment à L’exposition « Rois du Monde » qui a généré plusieurs contrats 

importants et à la gestion de la domanialité publique avec la publication 

de procédures ad hoc en vue de l’attribution de concessions.
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membres du conseil 
d’administration (au 31/12/2018)

président du conseil d’administration

Jean-François Hebert,  
président de l’Établissement public  
du château de Fontainebleau

représentants de l’état

Hervé Barbaret, secrétaire général  
du ministère de la Culture

Philippe Barbat, directeur général  
des patrimoines, ministère de la Culture

Le chef du service des musées de France,  
ministère de la Culture

Amélie Verdier, directrice du budget, ministère 
de l’Économie et des Finances

Béatrice Abollivier, préfète de Seine-et-Marne

personnalités qualifiées

Hugues Gall, membre de l’Institut

Clémentine Gustin-Gomez

Barthélémy Jobert, président de la fondation 
Sorbonne Université

membres des corps des conservateurs 
généraux ou des conservateurs 
du patrimoine

titulaires :

Simon Piechaud, inspecteur général  
des monuments historiques

Jehanne Lazaj, conservatrice en chef  
du patrimoine au château de Fontainebleau

suppléants :

Marie-Anne Sire, conservatrice générale  
du patrimoine, inspectrice générale  
des monuments historiques

Vincent Cochet, conservateur  
en chef au château de Fontainebleau

représentants du personnel

titulaires :

Alexandre Bouclon 
Dominique Perrin

suppléants :

Marie-Line Patin  
Richard Sabatin

maire de fontainebleau

Frédéric Valletoux

président du conseil départemental  
de seine-et-marne

Patrick Septiers

membres avec voix consultative

Isabelle de Gourcuff, administratrice générale 
de l’Établissement public du château 
de Fontainebleau

Vincent Droguet, conservateur général 
du patrimoine, directeur du patrimoine  
et des collections du château de Fontainebleau

Christian de la Rochebrochard, chef 
du département du contrôle budgétaire 
du ministère de la Culture

Nicole Da Costa, directrice régionale 
des affaires culturelles d’Île-de-France

Sophie Le Dez, agent comptable de l’EPCF

membres du conseil  
scientifique (au 31/12/2018)

le directeur du patrimoine  
et des collections

Vincent Droguet, conservateur général  
du patrimoine

les conservateurs du musée et du domaine

Oriane Beaufils, conservatrice du patrimoine

Christophe Beyeler, conservateur en chef  
du patrimoine

Vincent Cochet, conservateur en chef  
du patrimoine

Jehanne Lazaj, conservatrice en chef 
du patrimoine

Jean Vittet, conservateur en chef du patrimoine

le chef de l’inspection générale  
des patrimoines ou son représentant 

Simon Piechaud, conservateur général  
du patrimoine, inspecteur des patrimoines, 
représentant le chef de l’inspection  
des patrimoines

les responsables des services  
de l’action culturelle et de  
la documentation de l’établissement 

Hugo Plumel, directeur de l’accueil  
et des publics

Patricia Kalensky, cheffe du centre 
des ressources scientifiques

trois personnalités qualifiées

Anne Dion-Tenenbaum, conservatrice générale 
au département des Objets d’art du musée  
du Louvre

Isabelle Pallot-Frossard, conservatrice générale, 
directrice du C2RMF

Luisa Capodieci, maître de conférence  
à l’université de Paris I - Sorbonne
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organigramme 
au 31/12/2018
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décret de création

décret n° 2009-279 du 11 mars 2009 
créant l’établissement public du 
château de fontainebleau
version consolidée au 31/12/2018

Le Président de la République, sur le rapport 
du Premier ministre et de la ministre de la 
Culture et de la Communication,
Vu la Constitution, notamment son article 13 ;
Vu le code civil, notamment son article 2045 ;
Vu le code général de la propriété des 
personnes publiques ;
Vu le code du domaine de l’État ;
Vu le code du patrimoine ;
Vu le décret n° 45-2075 du 31 août 1945 modifié 
portant application de l’ordonnance relative 
à l’organisation provisoire des musées  
des beaux-arts ;
Vu le décret n° 53-1227 du 10 décembre 1953 
modifié relatif à la réglementation comptable 
applicable aux établissements publics 
nationaux à caractère administratif ;
Vu le décret n° 62-1587 du 29 décembre 1962 
modifié portant règlement général sur  
la comptabilité publique ;
Vu le décret n° 79-153 du 26 février 1979 relatif 
à la durée des fonctions des présidents et 
de certains dirigeants des établissements 
publics d’État, des entreprises nationalisées 
et sociétés nationales et de cer tains 
organismes publics ;
Vu le décret n° 81-169 du 20 février 1981 relatif 
à la fixation des tarifs dans les musées, 
monuments et collections appartenant à 
l’État ;
Vu le décret n° 81-240 du 3 mars 1981 modifié 
relatif aux prêts et aux dépôts d’œuvres  
des musées nationaux ;
Vu le décret n° 86-1370 du 30 décembre 1986 
modifié fixant les dispositions statutaires 
applicables à certains emplois de la direction 
des musées de France ;
Vu le décret n° 90-1026 du 14 novembre 1990 
modifié relatif à la Réunion des musées 
nationaux ;
Vu le décret n° 92-681 du 20 juillet 1992 modifié 
relatif aux régies de recettes et aux régies 
d’avances des organismes publics ;
Vu le décret n° 95-462 du 26 avril 1995 modifié 
portant statut du Centre des monuments 
nationaux ;
Vu le décret n° 99-575 du 8 juillet 1999 
modifié relatif aux modalités d’approbation 
de cer taines décisions financières des 
établissements publics de l’État ;
Vu le décret n° 2002-628 du 25 avril 2002 
modifié pris pour l’application de la loi 
n° 2002-5 du 4 janvier 2002 relative aux 
musées de France ;
Vu le décret n° 2003-1302 du 26 décembre 
2003 relatif au conseil artistique des musées 
nationaux ;
Vu le décret n° 2005-757 du 4 juillet 2005 
relatif au contrôle financier au sein des 
établissements publics administratifs de 
l’État ;
Vu le décret n° 2006-672 du 8 juin 2006 relatif à la 
création, à la composition et au fonctionnement 
de commissions administratives à caractère 
consultatif ;
Vu le décret n° 2006-781 du 3 juillet 2006 fixant 
les conditions et les modalités de règlement 

des frais occasionnés par les déplacements 
temporaires des personnels civils de l’État ;
Vu le décret n° 2008-1248 du 1er décembre 
2008 relatif à l’utilisation des immeubles 
domaniaux par les services de l’État et  
ses établissements publics, et notamment 
son article 5 ;
Vu l’avis du comité technique paritaire  
du musée et du domaine de Fontainebleau  
en date du 6 octobre 2008 ;
Vu l’avis du comité technique paritaire de  
la direction des musées de France en date du 
8 octobre 2008 ;
Vu l’avis du comité technique paritaire de la 
direction de l’architecture et du patrimoine 
en date du 8 octobre 2008 ;
Vu l’avis du comité technique paritaire 
ministériel en date du 6 novembre 2008 ;
Le Conseil d’État (section de l’intérieur) 
entendu ;

Décrète : 

titre ier 
dispositions générales 

Art. 1er - Il est créé un établissement public 
national à caractère administratif, placé 
sous la tutelle du ministre chargé de la 
culture, dénommé Établissement public du 
château de Fontainebleau. L’Établissement 
comprend le château, l’ensemble des parcs, 
jardins, bâtiments et dépendances ainsi 
que les collections réunies au sein du musée 
national.
Ar t.  2  -  Dans le cadre de son projet 
scientifique et culturel, l’Établissement 
public du château de Fontainebleau a pour 
missions :
1° De conserver, protéger, restaurer pour 
le compte de l’État et de gérer, mettre en 
valeur et présenter au public le domaine,  
le château et les biens culturels qui font 
partie des collections inscrites sur les 
inventaires du Musée national du château 
de Fontainebleau dont il a la garde ;
2° De contribuer à l’enrichissement des 
collections nationales par l’acquisition de 
biens culturels, pour le compte de l’État,  
à titre onéreux ou gratuit ;
3°  D’assurer dans le château, musée et 
domaine dont il a la charge, et par tout 
moyen approprié, l’accueil du public le plus 
large, d’en développer la fréquentation, de 
favoriser leur connaissance et celle de leurs 
collections, de concevoir et mettre en œuvre 
des actions d’éducation et de diffusion visant 
à assurer l’égal accès de tous à la culture ;
4°  D’assurer l ’étude scientifique des 
collections, de l’architecture des bâtiments 
et des jardins dont il a la garde ;
5° De concourir à l’éducation, la formation 
et la recherche dans le domaine de l’histoire,  
de l’histoire de l’art, de la muséographie,  
de la musique et des autres arts de la scène ;
6° D’organiser des spectacles, notamment 
musicaux, de théâtre ou de danse dans le 
château, le musée et le domaine ;
7° De conserver, protéger, restaurer, enrichir 
pour le compte de l’État les collections de la 
bibliothèque ainsi que la documentation de 
l’Établissement du château de Fontainebleau 

dont il a la garde.
Pour l’accomplissement de ses missions, il 
coopère avec les collectivités publiques et 
les organismes de droit public ou de droit 
privé, français ou étrangers, poursuivant des 
objectifs répondant à sa vocation.
Art. 3 - La politique scientifique et culturelle 
de l’Établissement, ses activités et ses 
investissements font l’objet d’un contrat 
pluriannuel conclu avec l’État.
Ce contrat fixe des objectifs de performance 
à l’Établissement au regard des missions 
assignées et des moyens dont il dispose.
Art. 4 - L’Établissement procède, sur ses 
ressources et pour le compte de l’État, aux 
acquisitions à titre onéreux ou gratuit 
de biens culturels destinés à enrichir les 
collections nationales dont il a la garde.
Pour les biens dont la valeur est inférieure aux 
seuils définis par un arrêté du ministre chargé 
de la culture, l’acquisition est décidée par le 
président de l’Établissement après avis de la 
commission des acquisitions compétente 
pour l’Établissement.
En cas d’avis défavorable de cette commission 
et lorsque le président maintient sa volonté 
d’acquérir, le directeur chargé des musées de 
France saisit pour avis le conseil artistique 
des musées nationaux.
Pour les biens dont la valeur est égale ou 
supérieure à ces seuils, l’acquisition est 
décidée après avis de la commission des 
acquisitions susmentionnée puis avis du 
conseil artistique des musées nationaux.  
En cas d’avis défavorable du conseil artistique 
des musées nationaux et lorsque le président 
de l’Établissement maintient sa volonté 
d’acquérir, le ministre chargé de la culture se 
prononce.
Les dossiers soumis à la commission des 
acquisitions susmentionnée sont examinés 
préalablement par le conseil scientifique 
prévu à l’article 20.
Art. 5 - Le ministre chargé de la culture peut 
procéder à des changements d’affectation 
de tout ou partie des biens culturels et des 
collections dont l’Établissement a la garde, 
y compris ceux acquis en application des 
dispositions de l’article 4 du présent décret, 
entre les musées nationaux mentionnés  
à l’article 1er du décret du 31 août 1945 susvisé.
Art. 6 modifié par le décret n°2011-52 du  
13 janvier 2011 - art. 27 (V) - Dans la limite des 
missions définies à l’article 2, l’Établissement 
peut concéder des activités et délivrer des 
autorisations d’occupation de son domaine 
à des personnes publiques ou privées.
Il peut s’associer avec les organismes qui 
contribuent à la réalisation de ses missions et 
au développement de ses ressources et de ses 
activités. Les conventions d’association fixent 
notamment les modalités selon lesquelles 
les activités de ces divers organismes sont 
coordonnées avec celles de l’Établissement 
public et les modalités selon lesquelles 
ces organismes participent aux services 
communs et, le cas échéant, les modalités 
selon lesquelles l’Établissement public leur 
attribue des subventions.
Il peut passer toutes conventions pour 
l ’utilisation des espaces susceptibles 
d’accueillir des manifestations culturelles.
Il peut assurer des prestations de services 

à  titre  on éreu x .  I l  peu t pren dre des 
participations financières et créer des filiales.
Il peut réaliser des opérations commerciales 
utiles à l ’exécution de ses missions, 
notamment en exploitant les droits directs et 
dérivés des activités produites ou accueillies 
dans les espaces susceptibles d’accueillir des 
manifestations culturelles.
Il a la capacité d’accomplir tout acte juridique 
de droit privé utile à l’exécution de ses 
missions. Il peut acquérir et exploiter tout 
droit de propriété littéraire, artistique ou 
informatique, faire breveter toute invention 
ou déposer en son nom tout dessin, modèle, 
marque ou titre de propriété industrielle 
correspondant à ses productions, valoriser 
selon toute modalité appropriée tout apport 
intellectuel lié à ses activités. Il peut réaliser 
des productions audiovisuelles, musicales et 
théâtrales ou y participer.
Il peut apporter son concours scientifique 
et technique à des institutions culturelles, 
à des collectivités territoriales et à des 
établissements publics, notamment à 
l’Établissement public de la Réunion des 
musées nationaux et du Grand Palais des 
Champs-Élysées et au Centre des monuments 
nationaux.
Art. 7  modifié par Décret n°2011-52 du  
13 janvier 2011 - art. 27 (V) - L’Établissement 
public du château de Fontainebleau conclut 
avec l’Établissement public de la Réunion 
des musées nationaux et du Grand Palais 
des Champs-Élysées les conventions 
mentionnées au dernier alinéa de l’article 
2 du décret du 14 novembre 1990 susvisé.  
Elles définissent notamment les conditions :
a) d’organisation d’expositions ;
b) de réalisation de différentes publications ;
c) de couver ture photographique des 
collections et d’exploitation commerciale des 
fonds photographiques appartenant à l’État 
dont le musée est dépositaire ;
d) d’organisation de visites-conférences.
Art. 8 - L’Établissement assure la gestion 
des immeubles appartenant à l’État qui sont 
mis à sa disposition. Il est maître d’ouvrage 
des travaux afférents à ces immeubles et 
supporte les coûts correspondants.
Le conseil d’administration approuve chaque 
année, en référence à une programmation 
pluriannuelle, le programme des travaux 
d’aménagement, d’entretien, de réparations 
e t  d e  r e s t a u r a t i o n  d e s  i m m e u b l e s 
mentionnés à l’alinéa précédent qui lui est 
soumis par un comité composé notamment 
du président de l’Établissement public,  
du directeur chargé des musées de France,  
du directeur chargé du patrimoine ainsi 
que du directeur du patrimoine et des 
collections et de l’administrateur général de 
l’Établissement ou de leurs représentants.

titre ii  
organisation administrative

Art. 9 modifié par Décret n°2015-1331 du 
22 octobre 2015 - art. 41 - Le président de 
l’Établissement est nommé par décret 
sur proposition du ministre chargé de 
la culture pour un mandat de trois ans 
renouvelable deux fois. Il préside le conseil 

d’administration et dirige l’Établissement.
Art. 10 modifié par Décret n°2013-938 du 
18 octobre 2013 - art. 1 (VD) - Le conseil 
d’administration comprend, outre le 
président de l’Établissement, quatorze 
membres : 
1° Cinq représentants de l’État : 
-  le secrétaire général du ministère chargé de 

la culture ou son représentant ; 
-  le directeur chargé des musées de France ou 

son représentant ; 
-  le directeur chargé du patrimoine ou son 

représentant ; 
- le directeur du budget ou son représentant ; 
-  le  préfet de Seine -et-Marne ou son 

représentant ; 
2° Trois personnalités choisies en raison de 
leur compétence ou de leurs fonctions, dont 
une en raison de sa connaissance des publics 
des musées nationaux, désignées par arrêté 
du ministre chargé de la culture ; 
3° Deux membres des corps des conservateurs 
g é n é r a u x  o u  d e s  c o n s e r v a t e u r s  d u 
p a t r i m o i n e ,  d é s i g n é s  p a r  a r rê t é  d u 
ministre chargé de la culture, l’un parmi 
les conservateurs du musée du château 
d e  F o n t a i n e b l e a u ,  l ’ a u t re  p a r m i  l e s 
conservateurs généraux chargés de mission 
à l’inspection générale de l’architecture et du 
patrimoine ; 
4° Deux représentants du personnel élus dans 
des conditions fixées par arrêté du ministre 
chargé de la culture ; 
5°  Le maire de Fontainebleau ou son 
représentant ; 
6° Le président du conseil départemental de 
Seine-et-Marne ou son représentant.
Art. 11 - Les représentants élus du personnel 
au conseil d’administration bénéficient 
chacun d’un crédit de quinze heures par mois 
pour l’exercice de leur mission.
L e s  a u t r e s  m e m b r e s  d u  c o n s e i l 
d’administration, à l’exception du président, 
exercent leurs fonctions à titre gratuit. 
Toutefois, leurs frais de déplacement et de 
séjour peuvent être remboursés dans les 
conditions prévues par la réglementation 
applicable aux personnels civils de l’État.
Les membres du conseil d’administration 
ne peuvent prendre ou conserver aucun 
intérêt ni occuper aucune fonction dans les 
entreprises traitant avec l’Établissement 
pour des marchés de travaux, de fournitures 
et de prestations de services, ni assurer 
des prestations pour ces entreprises.  
À l’exception du président, des conservateurs 
et des représentants du personnel, ils ne 
peuvent prêter leur concours à titre onéreux 
à l’Établissement.
A r t .  1 2  -  L e s  m e m b r e s  d u  c o n s e i l 
d’administration autres que les représentants 
de l’État et les membres mentionnés aux  
5° et 6° de l’article 10 sont nommés ou élus 
pour trois ans.
Toute vacance, pour quelque cause que ce 
soit, ou perte de la qualité au titre de laquelle 
les membres du conseil ont été désignés 
donne lieu à remplacement pour la durée du 
mandat restant à courir, sauf si la vacance 
intervient moins de six mois avant l’échéance 
du mandat.
Pour chacun des membres du conseil 
d’administration mentionnés aux 3° et 4° de 

l’article 10, un suppléant est nommé ou élu 
dans les mêmes conditions que le titulaire.
Ar t. 13  modifié par Décret n°2012-1247 
du 7 novembre 2012 - art. 244 - Le conseil 
d’administration se réunit au moins deux 
fois par an à l’initiative du président. Il est 
également convoqué par son président à la 
demande du ministre chargé de la culture ou 
à celle de la majorité de ses membres, qui, 
dans ce cas, proposent l’ordre du jour de la 
séance.
E n  c a s  d e  v a c a n c e ,  d ’ a b s e n c e  o u 
d’empêchement du président, le conseil 
d’administration peut être convoqué 
par l’administrateur général. Le conseil 
d’administration est alors présidé par le 
secrétaire général du ministère chargé de la 
culture.
Le directeur du patrimoine et des collections, 
l’administrateur général de l’Établissement, 
le contrôleur budgétaire ainsi que l’agent 
comptable assistent aux séances avec voix 
consultative.
Le directeur régional des affaires culturelles 
d’Île -de -France assiste également aux 
séances avec voix consultative.
Le président peut appeler à participer aux 
séances toute personne dont il juge la 
présence utile.
Le conseil ne peut valablement délibérer 
que si la moitié au moins des membres ou 
de leurs représentants ou suppléants sont 
présents. 
Les délibérations sont prises à la majorité des 
voix des membres présents ou représentés. 
En cas de partage des voix, celle du président 
est prépondérante.
Si le quorum n’est pas atteint, le conseil est 
à nouveau convoqué avec le même ordre du 
jour dans un délai de quinze jours. Il délibère 
alors sans condition de quorum.
Art. 14 modifié par Décret n°2011-52 du 
13 janvier 2011 - ar t. 27 (V) - Le conseil 
d’administration règle par ses délibérations 
les affaires de l’Établissement. 
Il délibère notamment sur : 
1° La politique scientifique et culturelle 
de l ’Établissement, dans le cadre des 
orientations fixées par l’État ; il approuve 
notamment le projet scientifique et 
culturel de l’Établissement proposé par le 
directeur du patrimoine et des collections, 
la politique d’acquisition des biens culturels 
destinés à faire partie des collections du 
musée, le programme des expositions 
temporaires ainsi que les orientations de 
la programmation des autres activités 
culturelles ; 
2° Le projet de contrat pluriannuel mentionné 
à l’article 3 et, chaque année, le rapport de 
performance ; 
3° Le rapport annuel d’activité ; 
4° La politique tarifaire de l’Établissement, 
les tarifs des prestations annexes ainsi que, 
par dérogation aux articles L. 30 et R. 55 du 
code du domaine de l’État, les redevances 
dues à raison des autorisations temporaires 
d’occupation des immeubles mentionnés au 
premier alinéa de l’article 8 ; 
5° Le budget et ses modifications dans les 
conditions prévues à l’article 15 ci-après ; 
6° La programmation des travaux proposée 
par le comité mentionné à l’article 8 ; 
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7° Le compte financier et l’affectation des 
résultats de l’exercice ; 
8° L’acceptation ou le refus des dons et 
legs autres que ceux consistant en œuvres 
destinées à prendre place dans les collections 
du musée ; 
9°  Les concessions, les autorisations 
d’occupation et d’exploitation du domaine 
public, les délégations de service public et 
les conventions d’association passées en 
application du deuxième alinéa de l’article 6 ; 
10° La conclusion d’emprunts, les prises, 
extensions et cessions de participation et les 
créations de filiales ainsi que la participation 
à des groupements d’intérêt public, à des 
Établissements publics de coopération 
culturelle ou à des associations ; 
11° Les catégories de contrats et conventions 
qui, en raison de leur nature ou du montant 
financier engagé, doivent lui être soumis 
pour approbation et celles dont il délègue la 
responsabilité au président ; 
12° Les projets d’achats d’immeubles, de prises 
de bail, de ventes et de baux d’immeubles ; 
13° Les conditions générales dans lesquelles 
les espaces du musée ou de son domaine sont 
occupés par des organismes extérieurs, après 
avis du conseil scientifique ; 
14° Le règlement intérieur et le règlement de 
visite de l’Établissement ; 
15° Les actions en justice et les transactions ; 
16° Les conditions générales d’emploi et de 
rémunération des agents contractuels ; 
1 7 °  L e s  c o n v e n t i o n s  p a s s é e s  p a r 
l’Établissement avec l’Établissement public de 
la Réunion des musées nationaux et du Grand 
Palais des Champs-Élysées en application de 
l’article 7. 
Le conseil d’administration peut déléguer 
au président certaines de ses attributions, 
prévues aux 8°, 9° et 15°, dans les conditions 
qu’il détermine. Le président rend compte 
des décisions qu’il a prises en vertu de cette 
délégation dès la séance qui leur fait suite. 
E n  c a s  d ’ u rg e n c e ,  l e s  d é l i b é r a t i o n s 
mentionnées au 12° en ce qui concerne les 
baux d’immeubles peuvent être prises après 
consultation écrite des membres du conseil 
d’administration. Ces décisions doivent être 
ratifiées par le conseil d’administration lors 
de sa plus prochaine séance.
Art. 15 modifié par Décret n°2012-1247 du  
7 novembre 2012 - art. 244 - Les délibérations 
du conseil d’administration autres que 
celles mentionnées aux alinéas suivants 
deviennent exécutoires de plein droit quinze 
jours après leur réception par le ministre 
chargé de la culture s’il n’a pas fait connaître 
d’observations dans ce délai. Il en est de 
même des décisions du président prises par 
délégation du conseil d’administration en 
application de l’article 14, sous réserve, pour 
les décisions relatives aux transactions, de 
l’accord préalable de l’autorité chargée du 
contrôle financier.
Les délibérations relatives aux 4° et 9° de 
l’article 14 deviennent exécutoires de plein 
droit quinze jours après leur réception par 
le ministre chargé de la culture et le ministre 
chargé du budget si aucun d’entre eux n’a fait 
connaître d’observations dans ce délai. Celles 
relatives au 16° du même article deviennent 
exécutoires sous les mêmes conditions, mais 
dans un délai d’un mois.
Pour devenir exécutoires, les délibérations 
relatives aux 1°, 10°, 12° et 17° de l’article 14 
doivent faire l’objet d’une approbation 
expresse du ministre chargé de la culture ; 

celles relatives aux 10° et 12° du même 
article doivent faire en outre l’objet d’une 
approbation expresse du ministre chargé du 
budget.
Les délibérations portant sur le budget et le 
compte financier sont exécutoires dans les 
conditions prévues par le titre III du décret 
n° 2012-1246 du 7 novembre 2012 relatif à la 
gestion budgétaire et comptable publique.
Art. 16 modifié par Décret n°2012-1247 du 
7 novembre 2012 - art. 49 - Le président 
de l’Établissement public du château de 
Fontainebleau dirige l’Établissement public. 
À ce titre : 
1°  Il arrête l’ordre du jour des réunions 
du conseil d’administration, prépare ses 
délibérations et en assure l’exécution ; 
2° Il est ordonnateur des recettes et des 
dépenses ; 
3° Il peut créer des régies d’avances et des 
régies de recettes sur avis conforme de l’agent 
comptable ; 
4° Il peut, dans l’intervalle des séances du 
conseil d’administration, prendre, en accord 
avec le contrôleur budgétaire, des décisions 
modificatives du budget qui ne comportent 
ni accroissement du niveau des effectifs du 
personnel permanent ou du montant total 
des dépenses, ni réduction du montant 
total des recettes. Ces décisions doivent être 
ratifiées par le conseil d’administration lors 
de la première séance qui suit leur adoption ; 
5° Il représente l’Établissement en justice et 
dans tous les actes de la vie civile ; 
6° Il a autorité sur l’ensemble des services 
et des personnels de l’Établissement. Il 
gère le personnel, notamment il recrute les 
personnels contractuels. Il donne son avis 
sur l’affectation des personnels titulaires à 
l’Établissement, sauf lorsque l’affectation 
est consécutive à un concours. Il affecte les 
personnels dans les différents services de 
l’Établissement ; 
7° Il préside le comité technique et le comité 
d’hygiène et de sécurité ; 
8° Il accorde les concessions de logement 
après avoir recueilli les avis de la commission 
des logements de l’Établissement et du 
représentant de l’État chargé des domaines 
et sans autre formalité ; 
9°  Il signe les contrats et conventions 
engageant l’Établissement ; 
10° Il conclut les transactions et passe les 
actes d’acquisition, d’échanges et de vente 
concernant les immeubles, autorisés dans 
les conditions prévues à l’article 14 ; 
11° Il décide, au nom du ministre chargé de la 
culture, des acquisitions réalisées dans les 
conditions prévues à l’article 4 ; sous réserve 
des dispositions des articles L. 1121-2 et L. 1121-3 
du code général de la propriété des personnes 
publiques, il accepte les dons et legs faits 
pour les acquisitions ; 
12° Il fixe les droits d’entrée dans le cadre 
des orientations définies par le conseil 
d’administration. 
Il rend compte de sa gestion au conseil 
d’administration.
Art. 17 - Sauf en ce qui concerne les actes 
visés au 1° de l’article 16, le président peut 
déléguer sa signature à l’administrateur 
général et aux responsables des services de 
l’Établissement et, en cas d’empêchement 
de ceux-ci, aux autres agents placés sous son 
autorité.
En cas de vacance ou d’empêchement du 
président, pour quelque cause que ce soit, les 
d’ordonnateur sont provisoirement exercées 

par l’administrateur général pour l’exécution 
courante des recettes et des dépenses de 
l’Établissement.
Art. 18 - L’administrateur général est nommé 
par arrêté du ministre chargé de la culture sur 
proposition du président de l’Établissement.
Il est chargé, sous l’autorité de ce dernier, 
de l’administration et de la gestion de 
l’Établissement. Il prépare et met en œuvre 
les décisions du président et du conseil 
d’administration. Il prépare et exécute le 
budget et assure la gestion administrative 
et financière de l’Établissement.
Il peut recevoir du président toute délégation 
pour assurer la direction des services de 
l’Établissement.
Art. 19 - Le directeur du patrimoine et des 
collections de l’Établissement est nommé par 
arrêté du ministre chargé de la culture, sur 
proposition du directeur chargé des musées 
de France, du directeur chargé du patrimoine 
et du président de l’Établissement, parmi 
les membres des corps des conservateurs 
g é n é r a u x  e t  d e s  c o n s e r v a t e u r s  d u 
patrimoine. Son mandat est de trois ans.
Il est responsable de la conservation, de la 
protection, de la restauration, de la gestion, 
de la mise en valeur et de la présentation 
au public des collections inscrites sur les 
inventaires du Musée national du château 
de Fontainebleau, ainsi que de l’étude 
scientifique desdites collections et de 
l’architecture des bâtiments, des parcs et 
des jardins définis à l’article 1er. Il propose 
notamment le programme des expositions.
Art. 20 - Il est créé un conseil scientifique de 
l’Établissement, présidé par le directeur du 
patrimoine et des collections. Ce conseil est 
créé pour une durée indéterminée.
Il comprend, outre son président :
1° Les conservateurs du musée et du domaine ;
2° Le chef de l’inspection générale des musées 
ou son représentant ;
3°  Le chef de l ’inspection générale de 
l’architecture et du patrimoine ou son 
représentant ;
4° Les responsables des services d’action 
c u l t u r e l l e  e t  d e  d o c u m e n t a t i o n  d e 
l’Établissement ;
5° Trois personnalités qualifiées nommées 
pour une durée de trois ans renouvelable, 
par arrêté du ministre chargé de la culture 
sur proposition du directeur chargé des 
musées de France et du directeur chargé du 
patrimoine.
En cas de vacance d’un siège de personnalité 
qualifiée, pour quelque cause que ce soit, un 
autre membre est nommé dans les mêmes 
conditions pour la durée du mandat restant 
à courir, sauf si la vacance intervient moins 
de six mois avant l’échéance du mandat.
Le conseil scientifique est consulté sur les 
questions scientifiques et muséologiques, 
notamment celles relatives aux choix de 
l’Établissement en matière de restauration 
et de conservation de son patrimoine 
historique, ainsi que sur les grandes 
orientations de la politique culturelle et 
patrimoniale de l’Établissement avant 
qu’elles ne soient soumises au conseil 
d’administration. Il émet un avis sur la 
politique de valorisation du patrimoine 
immatériel et matériel confié à la garde de 
l’Établissement, ou dont il a la propriété, et 
sur les conditions dans lesquelles les espaces 
du musée sont occupés par des organismes 
e x t é r i e u r s  p o u r  d e s  m a n i fe s t a t i o n s 
excepti onnelles  a i nsi  que sur  toute 

autre question qui lui est soumise par le 
conseil d’administration, le président de 
l’Établissement ou le directeur du patrimoine 
et des collections.
Il est également consulté sur les projets 
d’acquisitions de biens culturels prévues à 
l’article 4, sur les changements d’affectation 
mentionnés à l’article 5, sur les prêts et 
dépôts des biens culturels et des collections 
dont l’Établissement a la garde et sur les 
programmes relatifs aux expositions.  
Dans tous les cas prévus au présent alinéa, 
il siège dans une formation restreinte aux 
conservateurs du musée.
Le président du conseil scientifique peut 
inviter à assister aux séances toute personne 
dont il juge la présence utile.
Le conseil  scientifique se réunit sur 
convocation de son président, qui en fixe 
l’ordre du jour.
Le président de l’Établissement approuve les 
questions soumises au conseil scientifique. 
Il est tenu informé de la teneur de ses avis et 
peut assister à ses séances.

titre iii : régime financier

Art. 21 modifié par Décret n°2012-1247 du  
7 novembre 2012 - art. 244 - L’Établissement 
public du château de Fontainebleau est 
soumis aux dispositions des titres Ier et III du 
décret n° 2012-1246 du 7 novembre 2012 relatif à 
la gestion budgétaire et comptable publique.
Art. 22 modifié par Décret n°2015-1331 du 
22 octobre 2015 - art. 41 - Les recettes de 
l’Établissement comprennent notamment :
1° Les subventions de l’État, des collectivités 
territoriales et de tout organisme public ou 
privé ;
2° Le produit des droits d’entrée et des visites-
conférences ;
3° Le produit des droits de prise de vue et  
de tournage ;
4° Les recettes provenant de manifestations 
artistiques ou culturelles ;
5° Le produit des opérations commerciales de 
l’Établissement et, de façon générale, toutes 
autres recettes provenant de l’exercice de ses 
activités ;
6°  Le produit des concessions et des 
occupations du domaine mis à sa disposition ;
7° Les rémunérations des services rendus et 
des prestations fournies ;
8°  Les produits financiers résultant du 
placement de ses fonds ;
9°  Les revenus des biens meubles et 
immeubles ;
10° Le produit des participations ;
11° Le produit des aliénations ;
12° Les dons et legs ;
13° Les recettes de mécénat et de parrainage ;
14° Les emprunts ;
15° Toutes autres recettes autorisées par les 
lois et règlements.
Art. 23 - Les redevances dues à raison des 
autorisations d’occupation temporaire des 
immeubles mentionnés au premier alinéa 
de l’article 8 sont perçues par l’Établissement.
Art. 24 - Les dépenses de l’Établissement 
comprennent :
1° Les frais de personnel ;
2° Les frais de fonctionnement ;
3° Les dépenses relatives à l’acquisition, 
la conservation, la restauration des biens 
culturels ;
4° Les dépenses relatives à la présentation au 
public des biens culturels ;

5° Les dépenses d’aménagement, d’entretien, 
d e  ré p a ra t i o n s ,  d ’ é q u i p e m e n t  e t  d e 
restauration des autres biens meubles et des 
immeubles ;
6 °  L e s  s u b ve n t i o n s  é ve n t u e l l e s  a u x 
organismes associés ;
7°  De façon générale, toutes dépenses 
nécessaires à l’activité de l’Établissement.
Art. 25 abrogé par Décret n°2012-1247 du  
7 novembre 2012 - art. 244

titre iv : dispositions transitoires 
et finales

Art. 26 - Jusqu’à la première élection des 
représentants du personnel, qui doit avoir 
lieu dans un délai de six mois à compter 
de l’entrée en vigueur du présent décret, le 
conseil d’administration siège valablement 
avec les seuls membres de droit, les membres 
nommés et les membres désignés. Les 
membres mentionnés au 4° de l’article 10 y 
siègent dès leur élection ; leur mandat prend 
fin à la même date que celui des membres 
nommés.
Art. 27 - Jusqu’à la nomination du président 
de l’Établissement, le directeur du service 
à compétence nationale du musée et du 
domaine de Fontainebleau en fonction à la 
date d’entrée en vigueur du présent décret 
exerce les attributions de celui-ci.
Art. 28 - À titre transitoire et par dérogation 
aux dispositions de l’article 14, le budget 
primitif de l’exercice 2009 est arrêté par 
décision conjointe du ministre chargé de la 
culture et du ministre chargé du budget.
Ar t. 29  - Les immeubles rattachés au 
musée et domaine de Fontainebleau et au 
quartier des Héronnières et affectés de façon 
permanente au ministère chargé de la culture 
sont mis à la disposition de l’Établissement.
Art. 30 - Les biens mobiliers appartenant à 
l’État autres que les collections mentionnées 
à l’article 2 et ceux à caractère immobilier 
et mobilier appartenant à la Réunion des 
musées nationaux acquis pour le Musée 
national du château de Fontainebleau, 
à  l ’e x c e p t i o n  d e  c e u x  d e s t i n é s  a u x 
services commerciaux, sont transférés à 
l’Établissement public en toute propriété et 
à titre gratuit.
La même disposition s’applique aux biens 
immobiliers et mobiliers du Centre des 
monuments nationaux acquis pour le 
domaine de Fontainebleau.
Le transfert des biens est constaté par des 
conventions passées entre l’Établissement 
public, l ’État, la Réunion des musées 
nationaux ou le Centre des monuments 
nationaux, selon l’origine des biens.
Art. 31 - L’Établissement est substitué à l’État, 
à la Réunion des musées nationaux et au 
Centre des monuments nationaux dans les 
droits et obligations résultant des contrats, 
autres que les contrats de travail, qu’ils ont 
passés pour la réalisation des missions 
prévues à l’article 2. Cette substitution ne 
s’opère pas pour les droits et obligations 
résultant des contrats passés par la Réunion 
des musées nationaux dans le cadre de ses 
activités éditoriales et commerciales.
Lorsque ces contrats sont relatifs à la gestion 
des immeubles et des biens mobiliers 
mentionnés aux ar ticles 29 et 30,  la 
substitution intervient à la date de leur mise 
à disposition pour les immeubles mentionnés 
à l’article 29, et dans les conditions fixées par 

des conventions pour les biens mentionnés 
à l’article 30.
L’État conserve jusqu’à leur achèvement la 
maîtrise d’ouvrage des opérations ou parties 
d’opération dont la liste est fixée par un arrêté 
du ministre chargé de la culture.
À titre transitoire, pendant les trois années 
suivant l’entrée en vigueur du présent 
décret, avant que l’Établissement ne procède 
à la désignation d’un délégataire ou d’un 
concessionnaire, la gestion de la boutique 
demeure confiée à la Réunion des musées 
nationaux.
Art. 32 - Le présent décret entrera en vigueur 
le 1er juillet 2009.
Art. 33 modifié par Décret n°2010-1035 du 1er 
septembre 2010 - art. 9 (V) - Les dispositions 
du présent décret pourront être modifiées par 
un décret en Conseil d’État.
Art. 34 - Le Premier ministre, la ministre 
de la Culture et de la Communication et le 
ministre du Budget, des Comptes publics et 
de la Fonction publique sont responsables, 
chacun en ce qui le concerne, de l’application 
du présent décret, qui sera publié au Journal 
officiel de la République française.

Fait à Paris, le 11 mars 2009

Par le Président de la République, 
Nicolas Sarkozy 

Le Premier ministre,
François Fillon

La ministre de la Culture  
et de la Communication,
Christine Albanel

Le ministre du Budget, des Comptes 
publics et de la Fonction publique,
Éric Woerth
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acquisitions 

F 2018.1.1 à 3 
3 pièces de monnaies au profil de Napoléon – 
Don de M. Thierry Jové-Dejaiffe 

F 2018.2 
Trousse de chirurgien de la Garde impériale – 
Don du Docteur Nicolas Charlot 

F 2018.3 
Portrait du chevalier Paul Rouvier, Colonel 
des Grenadiers à pied de la Garde impériale – 
Jean-Baptiste Genty – Don de Mme Nathalie 
Lemoine-Bouchard

F 2018.4
Le Tsar Alexandre dans les jardins du palais 
de l’Élysée – Dufrenne – Don de Mme Nathalie 
Lemoine-Bouchard

F 2018.5
La Princesse Hélène de Mecklembourg-
Schwerin à Epernay le 28 mai 1837 –  
Jean-Baptiste Isabey – Onéreux

F 2018.6.1 à 56
Partie de service dit des Chasses de Louis-
Philippe au château de Fontainebleau, service 
ordinaire composée de 47 assiettes plates, 
5 assiettes creuses, 4 compotiers sur pied – 
Manufacture de Sèvre – Onéreux

F 2018.7.1 et 2
Deux dessins « Galerie des Fastes du Palais 
de Fontainebleau » et « Galerie de l’Hostel » – 
Alexandre Denuelle - Onéreux

 

F 2018. 8

Chaise d’époque révolutionnaire ou antérieure 
provenant du mobilier du château de 
Fontainebleau sous le premier Empire  
et au XIXe siècle – Georges Jacob – Onéreux

F 2018.9
Elisa présidant à la distribution des prix à 
l’Académie en présence de Canova – Gaspero 
Martellini – Don de Mme Colette Duglé

F 2018. 10.1 à 3
Trois pièces de la Manufacture de Berlin – Don 
de M. Patrick Leprince

F 2018.11 
L’entrée de Charles VIII à Acquapendente de 
Pierre Athanase Chauvin (1774-1832) – Onéreux

F 2018.12
Certificat maçonnique – Mirché Marchand – 
Onéreux

F 2018.13

Mouchoir imprimé « The Great battle of Waterloo 
fought on the 18th june of 1815 » - Manufacture 
Britannique – Onéreux

F 2018.14.1 à 24
24 feuillets autographes – Jean-Charles Develly –  
Onéreux 

F 2018.15

Aquarelle d’après le lambris de la chambre 
d’Anne d’Autriche au château de Fontainebleau –  
Eugène Delacroix – Onéreux

F 2018.16
Portefeuille au chiffre de Marie-Louise duchesse 
de Parme – Don de M. Philippe Copin

F 2018.17.1 à 3
Trois panneaux représentant le décor 
des arcades de la salle de Bal du château 
de Fontainebleau – Pierre-Nicolas Brisset – 
Onéreux 

F 2018.18.1 à 9
Partie du service dit des Princes – Manufacture 
de Sèvres – Don de M. Olivier Berni

F 2018.19.1 et 2 : 
Pièces du service des officiers – Manufacture  
de Sèvres – Don de M. Olivier Berni

F 2018.20
Buste de Jean Baptiste Nompère de Champagny, 
duc de Cadore, à l’antique – Giacomo Spalla – 
Onéreux 

F 2018.21.1 à 3
Trois compas d’artisan, 1750-1850 –  
Don de Mme Chantal Larfouilloux-Devillers

F 2018.22
Portefeuille de l’Église consistoriale 
de la confession d’augsbourg –  
Don du Pasteur Alain Joly

F 2018.23.1 à 3
Trois estampes liées à Waterloo –  
Don de Mme Josette Legie – Van Achter

F 2018.24
Vue de la cour du donjon au palais 
de Fontainebleau – Poirot – Onéreux

F 2018.25.1 et 2
Tasse et soucoupe « Bataille d’Austerlitz » –  
Onéreux

F 2018.26
Pot à lait du cabaret du prince 
Camille Barghèse – Onéreux

F 2018.27
Almanach ecclésiastique de France pour l’an 1812 
aux armes du cardinal Maury – Onéreux
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œuvres prêtées 

œuvre Institution / Dates
Collier et croix de la Toison d’Or
N 168 
Objet d’art

France, Marseille, MUCEM
« L’Or »

Du 25/04/2018 au 10/09/2018

Luca Carlevaris 
L’entrée du Comte de Gercy,  
ambassadeur de France  
INV 728 
Peinture

France, Angoulême, Musée des Beaux-Arts 
« Venise, sur les pas de Casanova. Peinture 
et dessins du XVIIIe siècle, et bande 
dessinée »

Du 25/01/2018 au 11/03/2018

Francesco Albani dit L’Albane 
Apollon et Mercure ou l’Allégorie de l’Air 
INV 13 
Peinture

France, Versailles, Musée national  
des châteaux de Versailles et de Trianon
« Jean II Cotelle (1645-1708) »

Du 12/06/2018 au 16/09/2018
Francesco Albani dit L’Albane 
Cybèle et les saisons ou l’Allégorie de la Terre 
INV 14 
Peinture

Palais Gothique 
F 2009.16 1 à 28 
Décor de scène

France, Versailles, Musée national  
des châteaux de Versailles et de Trianon
« Louis-Philippe »

Du 06/10/2018 au 03/02/2019

Louis Boitte 
Le nid de l’aigle et le Charlemagne,  
juillet 1886 
SNAG B42, n°38

France, Fontainebleau,  
Mairie de Fontainebleau
« Regards sur la forêt de Fontainebleau :  
des artistes et les Sylvains Denecourt  
et Colinet »

Du 09/03/2018 au 25/03/2018

Louis Boitte 
Mont Amélie, 1884 
SNAG B7

Louis Boitte 
Entrée d’un sentier Denecourt 
SNAG B 44, n°38

Louis Boitte 
Mont Aigu, 1886 
SNAG B57 n°53

Louis Boitte 
Carrefour de l’Epine, 1880

Le Charlemagne 
PHF A84

Rochers du mont Ussy 
PHF A85

Le Pharamond 
PHF A86

Le Briarée 
PHF A87

Le Dormoir de Lantara 
PHF A88

Plan d’architecture de réédification  
de la « Tour Denecourt », 1878 
carton n°19, dossier n°3

Ordonnance du Roi portant règlement pour 
la police des carrières dans la Conservation 
de Fontainebleau, 20 mars 1830

Rosa Bonheur 
Chien assis 
RF 1306 
Peinture

France, Barbizon, Musée départemental  
des peintres de Barbizon
« Animal de ferme, du détail au sujet 
artistique »
Du 15/09/2018 au 16/12/2018

Claude-Louis Desrais 
Allégorie à la Gloire de Napoléon Bonaparte  
et à la paix de Lunéville, projet d’éventail 
F 2652 C 
Art graphique

France, Boulogne-Billancourt,  
Bibliothèque Paul Marmottan
« De Joséphine à Eugénie, l’éventail  
en France au XIXe siècle »

Du 11/04/2018 au 13/07/2018

Manufacture royale de Sèvres 
Paire de vases girandoles dits « Vases Dulac » 
F 586 C.1/F 586 C.2 
Objet d’art

France, Paris, Musée Cognac-Jay
« La fabrique du Luxe – le réseau  
des marchands-merciers »

Du 29/09/2018 au 27/01/2019

Giovanni Socci 
Bureau mécanique 
GME 1461 
Mobilier

France, Malmaison, Musée National des 
châteaux de Malmaison et de Bois-Préau
« Meubles à secrets – Secrets de meubles »

Du 17/11/2018 au 10/03/2019
Martin Guillaume Biennais 
Lavabo 
F 24 C 
Mobilier

Anonyme romaine (?), entourage  
de Jean-Baptiste Wicar (?) 
Portrait du cardinal Joseph Fesch 
N 3102 
Peinture

« La maison de l’Empereur »
1re étape, Canada, Montréal,  
Musée des Beaux-Arts. 

Du 03/02/2018 au 10/05/2018

2e étape, États-Unis, Richmond,  
Virginia Museum of Arts. 

Du 09/06/2018 au 03/09/2018

3e étape, États-Unis, Kansas City,  
The Nelson-Atkins Museum of Arts. 

Du 26/10/2018 au 10/03/2019

Michel-Jacques Boulard 
Chaise, 1806 
F 664.1 
Mobilier

Chapelle orfévrée  
du château de Fontainebleau 
F 348 C.1 à 10 
Objet d’art

Pierre Benoît Marcion 
Pliant 
F 3640.1 
Mobilier

Pierre Benoît Marcion 
Chaise, 1808 
F 529 C.1 
Mobilier

Dague de venerie de Napoléon 
N 3115 
Objet d’art

Manufacture de Sèvres 
Assiette du service à fond nankin : Femme assise, 
bras droit tendu, La Rhétorique (ou L’Éloquence ?) 
F 2011.1.3 
Objet d’art

Veste d’un habit de grand Chambellan  
de la maison Impériale 
F 2016.1.1 
Textile  
Prêté uniquement à Montréal

Andrea Appiani, l’Ainé 
Portrait de Louis-Alexandre Berthier  
en habit de cour 
F 2009.5 
Peinture

Alexandre Menjaud 
Napoléon jouant avec le roi de Rome, en présence 
de l’Impératrice, de la Gouvernante des Enfants  
de France et d’un préfet de Paris 
MV 4705 
Peinture

Jeanne-Élisabeth Chaudet-Husson 
Portrait de la princesse Laetitia, fille  
de S.A Impériale la princesse Caroline,  
grande duchesse de Berg et Clèves 
MV 4713 
Peinture

Pot à oille n°2, sommé de la figure de la Ville  
de Paris, et son plateau du Grand Vermeil 
GMLC 327 
Objet d’art

Rafraîchissoir à verre (n°2) du Grand Vermeil 
GMLC 327 
Objet d’art

François-Honoré-Georges Jacob-Desmalter 
Ornement du chevet du lit de l’Empereur  
aux Tuileries : aigles impériales soutenant  
une guirlande de victoire 
M.M.40.47.8135 
Mobilier

Manufacture de Sèvres 
Une demoiselle de Numibie 
F 1987.2 
Objet d’art



163162

offre tarifaire 
le droit d’entrée et les visites 

grille tarifaire au 31/12/2018

tarifs individuels plein tarif tarif réduit
Entrée du château

Accès aux Grands Appartements  
et au musée Napoléon Ier 

12 € 10 €

Circuit court (en cas de fermeture de plusieurs espaces  
– appartement du Pape, salle des Gardes, salle de Bal,  
chapelle Saint-Saturnin, exposition temporaire –  
et une heure avant la fermeture du château)

8 € -

Visite complémentaire du musée Chinois avec l’Histopad  
(à partir de 12 ans). Les enfants de moins de 12 ans accèdent 
gratuitement au musée chinois sans histopad

3 € -

Visite guidée (pour individuels) 
En complément du droit d’entrée

Visite de ½ heure à 1 heure

Visite de 1 heure 30

Tarif unique pour les visiteurs âgés de 12 à moins de 18 ans

Tarif unique pour les visiteurs âgés de 18 à moins de 26 ans

Pour les personnes bénéficiant de la gratuité d’entrée  
au château, seul le tarif de la visite guidée est dû

 

5 €

7 €

 

3 €

5 €

3 €

5 €

Forfait visite 

Visite de ½ heure à 1 heure + Droit d’entrée

Visite de 1 heure 30 + Droit d’entrée

15 €

17 €

13 €

15 €

Forfait familles valable pour 2 adultes et 2 enfants  
(de 12 à moins de 18 ans)

Avec visite de ½ heure à 1 heure

Avec visite de 1 heure 30

Pour toute visite supplémentaire dans la journée,  
seul le tarif de la visite est dû

 

33 €

37 €

 

-

-

Autres activités (hors visites guidées pour individuels)

Les visiteurs souhaitant également visiter le château en visite 
libre bénéficient du tarif réduit du droit d’entrée

Pour tout atelier supplémentaire dans la journée seul le tarif 
de l’offre culturel est dû

7 € -

Spectacles

Tarif pour un spectacle d’une durée inférieure à 30 min

Tarif pour un spectacle d’une durée supérieure à 30 min

7 €

9 €

Visites nocturnes

Tarif réduit pour les visiteurs de moins de 26 ans,  
gratuit pour les visiteurs de moins de 6 ans

12,50 € 11 €

Stages thématiques (journée) 

Le stage comprend le droit d’entrée au château 35 € 20 €

Stages thématiques VIP

(soirée, après la fermeture du château) 50 € 25 €

tarifs pour les groupes plein tarif tarif réduit
Droit de parole
Exonération : enseignants avec leur groupe,  
encadrants des groupes du champ social, encadrants 
des groupes de personnes en situation de handicap

30 € Gratuité
du 1er novembre  

à fin février

Entrée du château par visiteur  
pour les groupes d’au moins 20 visiteurs 10 €

Visite commentée en français
Ce tarif s’applique en plus du droit d’entrée  
au château pour un groupe de 29 personnes maximum
Durée : 1h30
Durée : 2h

 

190 €
260 €

 

160 €
215 €

Visite commentée en langues étrangères
Ce tarif s’applique en plus du droit d’entrée au château 
pour un groupe de 29 personnes maximum
Durée : 1h30
Durée : 1h30 pour le public scolaire ou universitaire

250 €
210 €

Visite commentée, publics spécifiques 
Durée : 1h 30 90 €

Visite commentée, spectacles, public scolaire
Durée : 1h30 90 €

Visite-atelier, public scolaire 
Durée : 2h

110 € (en fonction de  
la visite-atelier choisie)

Une journée au château  
(journées d’intégration, public scolaire) 110 € 

Portes du temps (journée) 50 €

Petit train 
Groupe (+ de 20 personnes) 
Groupe scolaire (+ de 20 scolaires) 
Enfants (4 - 18 ans) 

5 €
4 €
3 €

visioguides / tablettes tarif unitaire
Location d’un visioguide

Un visioguide enfant (moins de 18 ans) est proposé gratuitement  
pour toute location d’un visioguide adulte

Tarif réduit pour les visiteurs achetant leur billet d’entrée 1h avant la fermeture

3 €

 

2 €

Location d’une tablette pour le Serious Game

Tarif réduit pour les visiteurs achetant leur billet d’entrée 1h avant la fermeture

3 €

1,50 €

fidélisation
Offre de la troisième thématique pour deux thématiques achetées  
(par module de programmation) sur les formats suivants :

  les cycles de visites approfondies ;
  les dimanches en famille ;
  les stages de dessin.

comité d’entreprises et collectivités
manifestation type « arbre de noël »

tarif unitaire

Adulte

Enfant (moins de 26 ans)

Le tarif comprend le droit d’entrée,  
un goûter et un spectacle

40 €

30 €

professionnels du tourisme 
vente en nombre du droit d’entrée
Nombre de billets achetés 20 à 100 100 à 1 000 Au-delà de 1 000

Remise accordée sur le tarif 
réduit du droit d’entrée 5 % 8 % 10 %

comités d’entreprise et collectivités
vente en nombre du droit d’entrée
Nombre de billets  
achetés 20 30 50 100 150 200 250 300 350 500 600 1 000

Remise accordée  
sur le tarif réduit  
du droit d’entrée

10 % 10 % 10 % 15 % 15 % 15 % 15 % 15 % 15 % 20 % 20 % 25 %



165164

exonérations et tarif réduit de l’entrée du château

Les catégories de personnes suivantes accèdent 
gratuitement au circuit des Grands Appartements 
sur justification de titres :

  moins de 18 ans ;
  jeunes de 18 ans à moins de 26 ans, résidents 
de longue durée dans les pays de l’Union 
européenne, quelle que soit leur nationalité ;
  handicapés et mutilés de guerre (et leur 
accompagnateur) ;
  demandeurs d’emploi, bénéficiaires du RMI, 
de l’allocation de solidarité spécifique, de 
l’allocation parent isolé, du minimum vieillesse ;
  détenteurs du Pass Éducation ; 
  étudiants des universités et écoles d’art, École 
du Louvre, Institut National du Patrimoine, 
École nationale des Chartes ;
  personnels scientifiques des musées publics, 
personnels  du ministère de la  culture, 
personnels de l’INHA ;
  enseignants en histoire de l’art, arts plastiques, 
architecture et archéologie ;
  journalistes titulaires de la carte de presse ;
  conférenciers et guides-interprètes ;
  membres de l’ICOM et l’ICOMOS ;
  chauffeurs de car accompagnant les groupes ;
  accompagnateurs des groupes scolaires (dans 
la limite d’un pour sept élèves) ;
  membres de la Société des amis et mécènes  
du château de Fontainebleau (SAMCF) ;

  détenteurs de la carte Balad’Pass 77 émise 
par Seine-et-Marne Tourisme, accompagné  
d’un adulte payant plein tarif ;

  détenteurs de la carte « Découvertes en liberté », 
carte professionnelle éditée par le Comité 
régional du tourisme d’Île-de-France ;
  personnels des Offices de tourisme et syndicats 
d’initiative, des Comités départementaux du 
tourisme, des Comités régionaux du tourisme 
et Atout France ;
  responsables de groupes touristiques les 
accompagnant sur site et détenant une carte 
professionnelle (agence de voyages, tour-
operators, autocaristes) à raison d’1 responsable 
par groupe de 30 personnes ;
  accompagnateurs des groupes relevant du champ 
social, à raison d’un accompagnateur pour  
10 personnes, validés par le correspondant champ 
social du service des publics de l’Établissement.

Le tarif réduit d’accès au circuit des Grands 
Appartements est applicable aux catégories de 
personnes suivantes sur justification de titres : 

 familles nombreuses ;
  non-résidents de longue durée dans les pays 
de l’Union européenne et non ressortissants 
européens de 18 à 25 ans ;

  visiteurs acquittant le droit d’entrée avec  
des chèques vacances, individuels ou en groupe ;
  carte privilège RMN ;
  visiteurs acquittant le droit d’entrée et une 
visite commentée ;
  détenteurs d’un billet de train Paris-Visite ;
  détenteurs d’un billet France-Montgolfières,  
vol au départ du château de Fontainebleau ;

  détenteurs du Pass « Les Paris Plus » ;
  détenteurs du billet d’entrée d’un des sites 
partenaires de Visitez Malin ;
  membres des Sociétés d’Amis reconnus par  
la RMN ;

  les agents du ministère de l’Intérieur, leur famille 
et les agents à la retraite ;
  les groupes détenteurs du billet commun 
Fontainebleau/Vaux-le-Vicomte.

Exonérations et tarif réduit de l’offre culturelle 
du château de Fontainebleau
Les catégories de personnes suivantes accèdent 
gratuitement aux visites commentées et ateliers 
sur justification de titres :

  moins de 12 ans, hors activité dédiée (spectacles, 
ateliers…).

Les catégories de personnes suivantes accèdent 
gratuitement aux activités dédiées au jeune 
public individuel sur justification de titres :

  moins de 3, 7 ou 12 ans selon le type d’activité.

Les catégories de personnes suivantes bénéfi-
cient d’un tarif réduit unique de l’offre culturelle 
sur justification de titres (visites guidées pour 
individuel et autres activités) :

   jeunes de 12 à moins de 18 ans hors offre dédiée 
(spectacles, ateliers…) ;
   jeunes de 18 à moins de 26 ans hors offre dédiée 
(spectacles, ateliers…).

Les catégories de personnes suivantes bénéfi-
cient du tarif réduit de l’offre culturelle sur justi-
fication de titres (visites guidées pour individuel 
et autres activités) :

   handicapés et mutilés de guerre (et leur 
accompagnateur) ;
   demandeurs d’emploi, bénéficiaires du RMI, 
de l’allocation de solidarité spécifique, de l’allo-
cation parent isolé, du minimum vieillesse ;
   détenteurs du Pass Éducation ;
   personnels scientifiques des musées publics, 
personnels du ministère de la culture, person-
nels de l’INHA ;
   journalistes titulaires de la carte de presse ;
   conférenciers et guides-interprètes ;
   membres de l’ICOM et l’ICOMOS ;
   chauffeurs de car accompagnant les groupes ;
   membres de la Société des amis et mécènes  
du château de Fontainebleau (SAMCF).

Le tarif réduit d’accès aux visites commentées est 
applicable aux groupes composés de personnes 
appar tenant aux catégories suivantes sur 
justification de titres :

   étudiants ;
   enseignants en activité.

Forfait visite
Le forfait visite est un forfait individuel permet-
tant au visiteur d’accéder au circuit ouvert en 
visite libre en bénéficiant du tarif réduit du 
droit d’entrée et de suivre une visite guidée pour 
individuel. Pour cette dernière, le tarif applicable 
dépend de la durée de visite.
En cas d’achat d’une seconde visite guidée pour 
individuel, seul le tarif de la visite guidée est dû.

Forfait familles
Le for fait famille s ’applique aux familles 
composées de 2 adultes (âgés de plus de 25 ans) et 
2 jeunes âgés de 12 à moins de 18 ans. Pour toute 
personne supplémentaire, le tarif applicable 
dépend de la durée et de l’âge du visiteur.

offre tarifaire 
la location des espaces
grille tarifaire au 31/12/2018 

location d’espaces et visites-privilège
Les salles sont mises à disposition vides et sans aménagement.

les espaces intérieurs

mise à disposition 
d’espaces intérieurs coût ht

nb maximum 
de personnes 

admises assises

nb maximum 
de personnes 

admises debout
Théâtre Impérial 25 000 € 80 -

Galerie des Cerfs 10 000 € 250 350

Salle des Colonnes 5 000 € 150 / repas
200 / spectacle

200

Salon des Fleurs 3 000 € 19 49

Vestibule du portique Serlio 1 500 € 40 100

Vestibule bas de l’escalier 
en Fer-à-Cheval

1 500 € - 100

Chapelle de la Trinité 6 000 € 150 / concert -

Salles Saint Louis 6 000 € 19 80

Galerie des Fastes 4 000 € 19 80

Salon de thé,  
hors période d’exploitation

2 000 € - -

Vestibule du salon des Fleurs 1 500 € - -

Salles pédagogiques 
(hors utilisation par le 
service des publics)

1 000 € - -

Rallye, dans le château 150 € - -

Galerie François Ier Espace louable 
(tarifs négociés)

- -

Terrasse de la 
Galerie François Ier

Espace louable 
(tarifs négociés)

- -

Salle de Bal Espace louable 
(tarifs négociés)

- -

Mise à disposition des espaces 
publics du château pour des 
manifestations privées, en 
dehors des heures d’ouverture 
au public

Prix minimum : 
150 000 €

- -

les espaces extérieurs

espaces extérieurs coût ht
Jardins et cours (l’unité) 4 000 €

Allée de Maintenon et parvis de la porte Dorée 5 000 €

Parc et Canal 2 000 €

Activités sportives ou associatives dans le domaine 150 €

Parvis devant la grille d’Honneur 1 000 € 

Étang des Carpes (hors horaires et période d’exploitation) 2 500 €

les visites-privilège

visites-privilège
(prix HT hors guides et agents)

nb maximum 
de personnes admises

700 € 10

1 000 € 30

1 500 € 60

2 000 € 100

2 500 € au-delà
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Ces tarifs s’entendent hors frais de personnels de 
l’Établissement public du château de Fontainebleau 
et ne tiennent pas compte des divers frais payés par 
le contractant à ses prestataires extérieurs (traiteur, 
éclairage, sonorisation…).

Un abattement de 50 % sur le tarif applicable 
est consenti pour les périodes de montage et de 
démontage, survenant un jour autre que le jour 
de la manifestation.

La mise à disposition d’une salle à une adminis-
tration de tutelle de l’Établissement public 
du château de Fontainebleau se fait à titre 
gracieux sur décision du président, seuls les frais 
de dossier - d’un montant de 150 € HT - et les frais 
de personnel de l’Établissement (sécurité lors de la 
manifestation) étant à la charge du demandeur.

Nota : les dépenses annexes ci-après viennent s’ajouter 
au montant de la location et sont facturées après 
réalisation des prestations. Les coûts d’électrification 
font l’objet d’une facturation directe du prestataire  
de service.

La mise à disposition des salles induit automa-
tiquement la présence d’un ou plusieurs agents 
du château selon le type de manifestation pour  
guider les invités ou assurer la sécurité des  
espaces :

  coût horaire d’un agent avant minuit 
 = 22 € HT / heure ;
  coût horaire d’un agent après minuit (0h-7h)  
= 33,60 € HT / heure.

Électrification des salles :
Pour tout équipement complémentaire (lumière, 
son, matériel du traiteur…) en sus de l’existant, 
la présence d’un agent de maintenance de 
l’entreprise chargée de l’entretien électrique du 
château de Fontainebleau est obligatoire lors 
du montage et du déroulement de la manifesta-
tion (coût horaire : 45 € / heure HT de 8h à 20h,  
90 € / heure HT de 20h à 8h).

événements de prestige

S’entend comme un événement de prestige, toute 
mise à disposition réunissant au moins trois 
critères suivants :

  accueil par le Président de l’Établissement public 
du château de Fontainebleau ou le Directeur 
du patrimoine et des collections ;
  accès privilégié dans les cours et jardins du  
château (dépose voiture, atterrissage d’hélicop-
tères…) ;

  visite-privilège ;
  visite conduite par un conservateur du château ;
  découverte d’espaces en dehors du circuit de 
visite (boudoir Turc, théâtre Impérial, cabinet 
de Travail…) ;

  mise à disposition d’une salle “prestige” 
du château : Galerie des Cerfs ou Salle des 
Colonnes ou Salon des Fleurs ;
  suivi logistique et administratif privilégié.

Tarif : 15 000 € HT
Le tarif proposé ne tient pas compte des divers frais 
payés par le contractant à ses prestataires extérieurs 
(traiteur, éclairage, sonorisation, organisation d’un 
événement supplémentaire type feux d’artifice, 
défilé de mode, concert…). Facturation aux coûts 
réels, ces frais varient en fonction du nombre 
d’invités, du planning de montage/démontage etc.

création d’un produit “mariage souvenir au château  
de fontainebleau”

Le produit en question comprend :
  prises de vues en intérieur et extérieur 
(maximum 10h) : 4 000 € HT soit 4 800 € TTC ;
  visite privilège pour 30 personnes maximum :  
1 000 € HT soit 1 200 € TTC ;

  enveloppe agents de surveillance du château 
(TTC et charges patronales incluses) : 500 € TTC.

Soit un produit s’élevant à 6 500 € TTC.

Il est entendu que le client fera son affaire de tous 
les services annexes à l’organisation de ce produit 
(photographe, traiteur, transport, prestations 
extérieures…).

application des tarifs et durée d’occupation

Les présents tarifs sont fixes et non négociables. 
Aucune redevance ne sera facturée en cas 
d’occupation ponctuelle d’un lieu, en l’absence 
de toute activité de production, notamment 
la nuit, mais également en journée, sauf si cette 
occupation gêne la circulation du public.
Un abattement de 50 % sur le tarif applicable 
est consenti pour les périodes de montage  
et de démontage.

Majoration, espaces emblématiques du château : 
un tournage dans la Galerie François Ier, la salle de 
Bal ou la chapelle de la Trinité est majoré de 50 % 
sur le tarif journalier, le jour où ces espaces sont 
utilisés, hors tournages documentaires et courts 
& moyens métrages. 
Certaines salles ouvertes à la visite pourront être 
fermées lors des tournages ayant lieu les jours 
d’ouverture du musée. Cette fermeture est soumise 
à l’autorisation du président de l’Établissement 
public du château de Fontainebleau ou de son 
représentant. 

Le tarif de référence sera majoré de 50 % en cas 
de fermeture totale ou partielle du monument,  
et/ou de mise à disposition d’un mobilier non  
déjà présent dans la pièce, propriété du monument.
Le démeublement n’est pas majoré (démeublement 
par une société spécialisée, aux frais de la société 
de production).

En cas de tournage le même jour dans des espaces 
« intérieurs historiques » et « intérieurs communs 
et extérieurs », le tarif de tournage « intérieurs 
historiques » sera appliqué.

Les coûts s’entendent hors frais de personnel  
d e l ’ Ét ab lis s e m e nt p ub lic du c h ât e au d e 
Fontainebleau.

Liste des espaces pouvant être utilisés pour des 
tournages (hors documentaires qui peuvent 
être tournés dans tous les espaces du château, 
en accord avec la conservation).

espaces extérieurs
Cour d’Honneur, cour de la Fontaine + galerie 
des Fleurs, cour Ovale, cour des Offices, jardin 
de Diane, jardin Anglais, Grand Parterre, Porte 
Dorée, allée de Maintenon, Vieux Gouvernement, 
cour de la République, parc et canal, grotte des 
Pins, cour des Princes.

espaces intérieurs 
Aile Louis XV rez-de-chaussée (galerie desservant les 
espaces des caisses, vestiaire…), Escalier Louis XV,  
Escalier de stuc, Antichambre de la galerie des 
Fastes, Galerie des Fastes, Galerie des Assiettes, 
Passage entre la galerie des Assiettes et le vestibule 
haut de la chapelle de la Trinité, Vestibule haut 
de la chapelle de la Trinité, Chapelle de la Trinité, 
Galerie François Ier, Salle de la Belle-Cheminée, 
Salle de Bal, Salle des Colonnes, Chapelle Saint-
Saturnin haute, Escalier François Ier, Escalier du 
roi / chambre de la duchesse d’Etampes, Galerie de 
Diane (petite équipe : maximum 5/6 personnes), 
Galerie de Peintures, Antichambre / appartement 
intérieur de Napoléon, Loggia de Madame 
de Maintenon (appartement de Madame de 
Maintenon), Antichambre du col de Cygne / Petits 
Appartements, Galerie des Cerfs, Salon des Fleurs, 
Vestibule du salon des Fleurs, Escalier de la Minerve, 
Escalier en bois, derrière la Minerve, Vestibule du 
Portique Serlio, Escalier de la Reine, Appartement 
des Chasses, 1er étage : 5 pièces situées au fond 
de l’appartement des Chasses, Escalier Louis-
Philippe (petite équipe : maximum 5/6 personnes), 
Vestibule Saint-Louis, Escalier du Tibre, Le Gros 
Pavillon, Escalier Louis XIV (sortie), Salon Victoria, 
Appartement pédagogique / appartement de 
courtisan, Fumoir Napoléon III, Cabinet de travail 
de Napoléon III, Salon de thé (Orangerie), Combles 
et salles non “historiques” (notamment la grande 
salle au-dessus de la salle de la Belle-Cheminée) et 
étages supérieurs, 2e étage de la cour des Princes, 
anciens bureaux de l’OTAN.

Pour les espaces non listés, une demande sera 
formulée auprès de la conservation, pour accord.

Les conditions générales d’application des tarifs 
de tournage restent identiques.

tournages
Tarifs HT tenant compte de l’éloignement de Fontainebleau (plus de 50 km de Paris) qui impose aux 
sociétés de production de prévoir une nuit d’hôtel, un dîner et une indemnité pour chaque technicien.

types  
de tournages

tarif par journée  
de tournage (ht)

Cinéma et télévision
Long-métrage 4 000 €

Court et Moyen métrage 400 €

Documentaire 400 €

Publicité 5 000 €

Clip 2 500 €
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contenu de la redevance
La redevance comprend :

  la mise à disposition de tous lieux dans le monument nécessaires à la réalisation de l’œuvre, y compris 
ceux à usage technique ou logistique (préparation, stationnement, stockage etc.) ;
  les frais liés à la gestion administrative du dossier.

Nb : les frais liés à la rémunération des agents assurant la surveillance ne sont pas inclus dans la redevance 
(frais supplémentaires). Il en est de même des frais d’électricien.

définitions

Cinéma

Entrent dans la catégorie “cinéma”, tous les films, entendus comme  
œuvres produites à l’aide d’un moyen technique et ayant pour résultat  
un effet cinématographique, et destinés à une première diffusion  
en salles de projection.
Constituent : 

  un long métrage, un film de 75 minutes au moins,
  un moyen métrage, un film d’une durée de 31 à 74 minutes,
  un court métrage, un film d’une durée de 30 minutes ou moins.

Télévision
(fiction télévisée ou
émission de flux)

Constitue une “fiction”, toute œuvre d’images animées produite  
pour la télévision (série ou unitaire) ce qui inclut le docu-fiction.

Constitue une “émission de flux”, toute émission de plateau,  
de téléréalité ou de divertissement.
Entrent dans cette catégorie le “docu-fiction” (au contraire du documentaire, 
entendu comme toute production audiovisuelle qui informe et propose  
une analyse d’un sujet), toute production de “télé réalité”, ainsi que  
les “séries télévisées”.

Documentaire

Constitue un “documentaire”, toute œuvre de moyen ou long métrage, 
produit pour la télévision, le cinéma, ou uniquement en vue de la revente  
sur un support quel qu’il soit (DVD, cassettes vidéos), qui informe  
et propose une analyse d’un sujet.
Le reportage porte sur le même objet, est d’un format très court et destiné  
à une diffusion exclusivement télévisuelle.

Publicité

Constitue une “publicité”, toute séquence filmée, quel que soit le support,  
la durée, ou le moyen de diffusion, destinée à faire connaître un produit,  
ou un ensemble de produits, et/ou à inciter un public, quel qu’il soit,  
à en faire l’acquisition.

Clip
Constitue un “clip”, un film vidéo bref, destiné à illustrer une œuvre 
musicale, cinématographique ou à promouvoir une personne  
(artiste, compositeur, auteur…).

photographies

photographies à but non lucratif
Il s’agit de photographies prises à des fins culturelles, pédagogiques, artistiques, y compris les éditeurs d’art.

prises de vues

tarif applicable ht (musée et/ou domaine)
et application du tarif

grille tarifaire à compter du 6 janvier 2012
1 à 19 photos 500 € Forfait pour l’ensemble des photos

20 à 49 photos 1 000 € Forfait pour l’ensemble des photos

50 à 99 photos 2 500 € Forfait pour l’ensemble des photos

Au-delà de 100 photos 4 000 € Forfait pour l’ensemble des photos

photographies à but lucratif / à des fins commerciales
Il s’agit de photographies publicitaires. 
Ces tarifs comprennent le droit d’utiliser la photographie pour une durée de 3 ans, à compter de l’autorisation, 
sauf convention spécifique. Toute prise de vue avec usage de flashes, lampes à incandescence, pied ou support 
nécessite une autorisation individuelle du chef d’Établissement ou de son représentant.

définition
objectif (utilisation)  

de la prise de vue et tarif ht 
Sans aménagement 
particulier

Prises de vues mode 4 000 € / jour

Avec aménagement 
particulier (déplacement 
d’œuvres, présence  
d’un conservateur, etc.)

Prises de vues mode 8 000 € / jour

Avec ou sans 
aménagement 
particulier

Diffusion à des fins  
publicitaires

Au prorata du budget  
de la campagne publicitaire. 
Tarif minimal : 5 000 € /jour

calcul de la capacité d’autofinancement
montants

résultat prévisionnel de l’exercice, bénéfice (3) ou perte (- 4) 523 815 €

+ dotations aux amortissements, dépréciation et provisions 725 285 €

- reprises sur amortissements, dépréciation et provisions -

+ valeur nette comptable des éléments d’actifs cédés -

- produits de cession d’éléments d’actifs -

- quote-part des subventions d’investissement virée au résultat de l’exercice 609 250 €

= capacité d’autofinancement (caf) ou insuffisance d’autofinancement (iaf) 639 850 €

compte de résultat 

charges montants
Personnel
dont charges de pensions civiles*

545 752 €
75 000 €

Fonctionnement autre que les charges de personnel 6 870 127 €

Intervention (le cas échéant) -

total des charges (1) 7 415 879 €

résultat prévisionnel : bénéfice (3) = (2) - (1) 523 815 €

total équilibre du compte de résultat prévisionnel  
(1) + (3) = (2) + (4)

7 939 694 €

produits montants
Subventions de l’État 3 035 930 €

Fiscalité affectée -

Autres subventions 205 260 €

Autres produits 4 698 504 €

total des produits (2) 7 939 694 €

résultat prévisionnel : perte (4) = (1) - (2) -

total équilibre du compte de résultat prévisionnel  
(1) + (3) = (2) + (4)

-

* Il s’agit des sous catégories de comptes présentant les contributions employeur au CAS Pensions

état prévisionnel de l’évolution de la situation 
patrimoniale en droits constatés
emplois montants
Insuffisance d’autofinancement -

Investissements 12 725 919 €

Remboursement des dettes financières -

total des emplois (5) 12 725 919 €

apport au fonds de roulement (7) = (6) - (5) 575 238 €

ressources montants
Capacité d’autofinancement 639 850 €

Financement de l’actif par l’État 11 741 017 €

Financement de l’actif par des tiers autres que l’État 30 000 €

Autres ressources 890 290 €

Augmentation des dettes financières -

total des ressources (6) 13 301 157 €

prélèvement sur fonds de roulement (8) = (5) - (6) -

variation et niveau du fonds de roulement,  
du besoin en fonds de roulement et de la trésorerie

montants
Variation du fonds de roulement :  
augmentation (7) ou diminution (8) 575 238 €

Variation du besoin en fonds de roulement  
( fonds de roulement - trésorerie) 236 564 €

Variation de la trésorerie :  
abondement (I) ou prélèvement (II)** 338 674 €

Niveau du fonds de roulement 14 618 731 €

Niveau du besoin en fonds de roulement 266 401 €

Niveau de la trésorerie 14 352 330 €

** Montant issu du tableau “Équilibre financier”
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tableau des autorisations 
budgétaires 

dépenses cp 2017 bi 2018 dernier br 2018 cf 2018
montants montants montants montants

ae cp ae cp ae cp ae cp
Personnels 497 822 € 497 822 € 537 373 € 537 373 € 547 373 € 547 373 € 545 752 € 545 752 €

dont 
contributions 
employeur 
au CAS Pension

53 591 € 53 591 € 50 000 € 50 000 € 50 000 € 50 000 € 75 000  € 75 000 €

Intervention - - - - - - - - 

Fonctionnement 5 490 946 € 5 018 969 € 5 678 148 € 5 829 102 € 5 854 658 € 6 083 830 € 5 852 752 € 6 027 444 €

Investissement 17 809 677 €13 553 734 € 6 333 758 € 21 220 157 € 6 048 757 € 12 589 178 € 6 046 779 € 12 588 251 €

TOTAL DES 
DÉPENSES  
AE (A) CP (B)

23 798 444 €19 070 525 € 12 549 279 € 27 586 632 € 12 450 788 € 19 220 381 € 12 445 283 € 19 161 447 €

dépenses écarts cf 2018 / dernier br 2018 écarts cf 2018 / dernier bi 2018
montants montants

ae cp ae cp
Personnels 1 624 € 1 621 € 8 379 € 8 379 €

dont 
contributions 
employeur 
au CAS Pension

25 000 € 25 000 € 25 000 € 25 000 €

Intervention - - - -

Fonctionnement 1 906 € 56 386 € 174 604 € 198 342 €

Investissement 1 978 € 927 € 286 979 € 8 631 906 €

TOTAL DES 
DÉPENSES  
AE (A) CP (B)

5 505 € 58 934 € 103 996 € 8 425 185 €

recettes cp 2017 bi 2018 dernier br 2018 cf 2018
montants cp montants cp montants cp montants cp

Recettes  
globalisées

16 754 963 € 16 869 963 € 16 903 023 € 17 442 662 €

Subvention 
pour charges de 
service public

2 493 930 € 2 493 930 € 2 493 930 € 2 993 930 €

Autres finance-
ments de l’État

10 772 282 € 10 796 017 € 10 796 017 € 10 796 017 €

Fiscalité affectée - - - -

Autres 
financements 
publics

1 084 € - - -

Recettes propres 3 487 667 € 3 580 016 € 3 613 076 € 3 652 715 €

Recettes fléchées 6 217 182 € 689 288 € 1 435 474 € 1 573 506 €

Finanacements 
de l’État fléchés

558 505 € 36 000 € 53 000 € 142 260 €

Autres 
financements 
publics fléchés

134 755 € 352 500 € 179 000 € 195 000 €

Recettes propres 
fléchées 5 523 923 € 300 788 € 1 203 474 € 1 236 245 €

TOTAL DES 
RECETTES

22 972 145 € 17 559 251 € 18 338 497 € 19 016 168 €

recettes écarts cf 2018 / dernier br 2018 écarts cf 2018 / dernier bi 2018
montants cp montants cp

Recettes  
globalisées

539 639 € 572 699 €

Subvention 
pour charges de 
service public

500 000 € 500 000 €

Autres finance-
ments de l’État

- -

Fiscalité affectée - -

Autres 
financements 
publics

- -

Recettes propres 39 639 € 72 699 €

Recettes fléchées 138 032 € 884 218 €

Financements  
de l’État fléchés

89 260 € 106 260 €

Autres 
financements 
publics fléchés

16 000 € 157 500 €

Recettes propres 
fléchés 32 771 € 935 457 €

TOTAL DES 
RECETTES

677 671 € 1 456 917 €

solde 
budgétaire cp 2017 bi 2018 dernier br 2018 cf 2018

montants cp montants cp montants cp montants cp
Excédent  
(D1 = C - B)

3 901 620 € - - -

Déficit  
(D2 = B - C)

- 10 027 381 € 881 884 € 145 279 €

solde 
budgétaire écarts cf 2018 / dernier br 2018 écarts cf 2018 / dernier bi 2018

montants cp montants cp
Excédent  
(D1 = C - B)

- -

Déficit  
(D2 = B - C)

736 605 € 9 882 102 €

POUR RAPPEL POUR VOTE
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ressources humaines 

arrivées, départs et mobilité  
des agents du château de fontainebleau (au 31/12/2018) 

départs fonctions
catégorie  
groupe arrivées

DIRECTION DU PATRIMOINE ET DES COLLECTIONS

DIRECTION

CRES
Archiviste-documentaliste

A 01/03/2018
Mutation
Céline Rebière-Plé

DIRECTION DES BÂTIMENTS ET DES JARDINS

SERVICE DE SÉCURITÉ SÛRETÉ

Agent d’accueil et de surveillance C 01/04/2018
Concours
Radjarame 
Cartigueyane

10/09/2018
CLD
Didier Buisson

Agent d’accueil et de surveillance

DIRECTION DU DÉVELOPPEMENT ET DE LA COMMUNICATION

25/01/2018
Fin de CDD
Étienne Chilot

Responsable des éditions A

Chargée de communication 3 01/12/2018
CDD 3 ans
Angeline Hervy

30/07/2018
Démission
Marguerite de Masse

Cheffe de service valorisation 
domaniale et partenariats

A

Cheffe de service valorisation 
domaniale et partenariats

A 01/09/2018
CDD 6 quinquies
Jean Faussemagne

SERVICE DE L’ACCUEIL 

Cheffe de service A 01/08/2018
Mutation
Stéphanie Combaret

01/07/2018
Retraite
Pierre-Yves Joly

Agent d’accueil et de surveillance C

14/03/2018
Décès
Yaël Kessler

TESC Adjoint au chef de service B

01/08/2018
Retraite
Didier Michel

Chargé d’accueil et de billetterie C

30/10/2018
Décès
Yolande Paulet

Agent d’accueil et de surveillance C

10/09/2018
Démission
Virginie Sautron

Chargée d’accueil et de billetterie C

PLAN
1  Cour d’Honneur
2  Théâtre Impérial
3  Musée Napoléon 1er

4  Chapelle de la Trinité  
5  Cour de la Fontaine 
6  Galerie François 1er 

7  Salle de la Belle Cheminée 
8  Cour Ovale 
9  Salle de Bal

10  Quartier Henri IV

7

5

4

2

3

6

10

1

ENTRÉE

8

9
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Thomas Garnier  P.10-11

Alexandre Halbardier  P.32-B, P.33, P.111, P.113-B

INRAP/Franck Mallet  P.52 

Béatrice Lécuyer-Bibal  P.4, P.8-9, P.48-49, P.50, P.73-A, P.105, P.106-107,  
P.136-317, P.147, P.148-149, P.151, P.159

Sophie Lloyd  une, P.63, P.64-B, P.79-A/B/D, P.100, P.135-A, P.146

Jean-Marc Manaï  P.79-C 

Ministère de la Culture/DR  P.40-C, P.41-A

Éditions de Monza  P.114-A

Office du tourisme et des congrès de Paris  P.21-C 

Orchestre à l’école  P.24, P.26-B

Projectiles/DR  P.13, P.58-A/B

Éditions de la RMN-GP  P.114-B, P.115-A

Agence Sisso  P.125-B/C

Studio Apeloig  P.41-B
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Troupe du Crâne  P.40-B 

Agence Zebra  P.32-A, P.34-A, P.37, P.40-A, P.44
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